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SAN ANTONIO (AP) — Deux 
hommes ont admis avoir volé un 
petit requin du réservoir d’un aqua-
rium du Texas, avant de l’emporter, 
enveloppé dans une couverture et 
dissimulé dans une poussette, selon 
la police. Miss Helen, un requin de 
40 cm de long, a été ramenée à 
l’Aquarium de San Antonio lundi 
soir, deux jours après que le vol 
eut été capté par les caméras de 
surveillance.

Les images de sur veillance 
montrent un homme prenant le 
requin du réservoir et l’emportant, 
dégoulinant d’eau. Un autre homme 
est ensuite aperçu en train de dépo-
ser un article enveloppé dans une 
couverture dans une poussette et 
partir, accompagné du premier 
homme et d’une femme portant un 
enfant.

Le requin a été retrouvé dans 
une maison remplie de poissons et 
d’autres formes de vie marine.

Un requin 
volé dans une 
poussette

BRIGITTE TRAHAN

brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Valérie Pou-
lin Collins, cette jeune femme qui 
avait enlevé un bébé naissant à 
l’hôpital de Trois-Rivières, le 26 
mai 2014, a comparu de nouveau 
au palais de justice de Trois-Ri-
vières, mardi matin.

Accompagnée de son intervenante 
et de sa mère, la jeune femme de 
25 ans est venue confirmer au juge 
Jacques Trudel qu’elle suivra bel et 
bien une thérapie en compagnie 
d’un psychologue, et ce, à raison 
de deux fois par mois.

Le visage très pâle et émacié, 
Valérie Poulin Collins était très 
amaigrie et  presque mécon-
naissable  au moment  de  sa 
comparution.

Rappelons qu’un suivi psycho-
logique serré fait partie des condi-
tions de sa période de probation 
de trois ans. Or, le spécialiste qui 
la suivait de façon bénévole jusqu’à 
tout récemment aurait quitté le 
pays et il ne semble pas que des 
démarches avaient été entreprises 
par la jeune femme pour trou-
ver un nouveau psychologue ou 
psychiatre.

C’est en raison de deux bris de 
conditions qu’un mandat d’ar-
restation avait donc été lancé 
contre elle, le 23 juillet dernier. 
Elle s’était finalement présentée 
d’elle-même au palais de justice, 
deux jours plus tard et fut mise 
en état d’arrestation. Par la suite, 
elle a comparu sous deux chefs 
d’accusation, soit de ne pas avoir  
complété les thérapies et traite-
ments suggérés par l’agent de pro-
bation ainsi que de ne pas avoir 
respecté son suivi avec un psy-
chiatre ou autre docteur référé et 
de prendre les médicaments qui 
lui étaient prescrits.

Valérie Poulin Collins a démontré 
au juge, ce matin, qu’elle avait un 
rendez-vous avec un psychologue 
le 21 août.

Sa mère, Chantal Poulin, a reçu 
la permission du juge de se subs-
tituer comme caution à l’interve-
nante qui la suivait jusqu’alors. 
Mme Poulin a dû signer une cau-
tion et prendre un engagement de 
500 $.

Le juge Trudel a rappelé à la 
dame que les conditions imposées 
à sa fille demeurent les mêmes, à 
l’exception de la première qui était 
de se présenter à un agent de pro-
bation, ce qui fut fait.

Un retour au palais de justice est 
prévu pour le 7 septembre afin de 
faire un suivi des procédures.

Rappelons que la jeune femme 
avait enlevé la petite Victoria en se 
faisant passer pour une infirmière. 
L’alerte Amber avait alors été 
déclenchée et Valérie Poulin Col-
lins avait rapidement été reconnue 
par quatre jeunes et retrouvée chez 
elle en compagnie du poupon. Le 
bébé, qui était en bonne santé, a 
été rapidement rendu à ses parents 
par la suite. Cette histoire avait fait 
le tour du monde.

L’accusée avait alors été condam-
née à 31 mois de détention, moins 
la détention préventive, ce qui 
équivaut à deux ans moins un 
jour de prison. Elle a été libérée le 
28 février 2016, aux deux tiers de sa 
peine, tout en devant respecter une 
probation de trois ans.

Dès sa sortie de prison, Valérie 
Poulin Collins a été envoyée en 
thérapie fermée au Pavillon l’As-
suétude de Shawinigan, un centre 
de traitement des dépendances, 
pendant trois mois. Sa réinsertion 
sociale a débuté vers le mois de 
juin 2016.

En mai 2017, le tribunal lui a 
accordé un assouplissement de ses 
conditions de remise en liberté, car 
la jeune femme souhaitait pouvoir 
se rendre dans un parc d’attrac-
tions de Montréal et pouvoir circu-
ler sur les pistes cyclables. Elle n’a 
toutefois pas le droit de se trouver 
à proximité des parcs, soit à proxi-
mité de lieux où des enfants de 
moins de 10 ans sont susceptibles 
de se retrouver.

VALÉRIE POULIN COLLINS

Un suivi psychologique 
deux fois par mois

Valérie Poulin Collins lors de sa comparution au palais de justice, mardi matin. — PHOTO: ISABELLE LÉVESQUE

LEMOTDU JOURANTIDOTE OFFERT PAR

PUBLIÉ DANS TOUS LES QUOTIDIENS
DE GROUPE CAPITALES MÉDIAS

www.antidote.info

WINDOWS • MAC • LINUX

Après le français, l’anglais !

AVILIR, verbe
Définition –Rendre vil, dégrader. Le milieu des affaires l’a avili.

Étymologie –De a- + vil ; du latin vilis, ‘bon marché’.

Synonymes –corrompre, pourrir, souiller ; abaisser, dépraver, déshonorer, galvauder, rabaisser ; flétrir, profaner, salir…

Antonymes –améliorer, élever, enchérir, ennoblir, hausser, revaloriser ; exalter, glorifier, honorer…

Confusion –Ne pas confondre avec (s’)avachir : se déformer, devenir mou.
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Un homme a 
été retrouvé 
sans vie dans le 
stationnement 
de la SQ

BRIGITTE TRAHAN

brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca 

TROIS-RIVIÈRES — Un homme de 
63 ans a été retrouvé mort dans 
une voiture dans le stationnement 
à l’arrière du quartier général de 
la Sûreté du Québec de la rue Tou-
signant, à Trois-Rivières, mardi.

Pour l’instant, l’identité de la vic-
time n’a pas été dévoilée, mais le 
Bureau des enquêtes indépen-
dantes a indiqué qu’une «arme à 
feu aurait été trouvée dans la voi-
ture à côté de lui.»

Le porte-parole du BEI, Mar-
tin Bonin-Charron, n’a pas voulu 
confirmer s’il s’agissait d’un suicide 
ou d’un meurtre ni comment et par 
qui le défunt a été trouvé mardi 
matin. «Les premières observa-
tions laissent croire que le cadavre 
aurait passé plusieurs jours dans 
le stationnement avant sa décou-
verte», a indiqué le BEI par voie de 
communiqué.

Ce qui est troublant, dans cette 
histoire, c’est le fait qu’une per-
s o n n e  a i t  p ro bab l e m e nt  p u 
prendre place dans un station-
nement de la Sûreté du Québec 
avec une arme sur elle ni vue ni 
connue. Ce stationnement est clô-
turé et on y trouve au moins une 
caméra, mais les allées et venues 
ne semblent pas contrôlées par 
une guérite et un système d’iden-
tification, d’après ce qu’on a pu 
constater mardi, ce qui pose un 
questionnement sur la sécurité 
des policiers et du personnel qui 
travaillent à cet endroit.

Cette affaire demeure nébuleuse. 
Ce que le BEI a publié comme 
information, jusqu’à présent, c’est 
que le 5 juillet, «un homme per-
turbé se serait présenté» au poste 
de la SQ. «L’homme aurait contacté 
les policiers via un téléphone exté-
rieur du poste.»

L’homme semblait «perturbé et 
aurait demandé l’aide des poli-
ciers», indique le BEI.

Toujours selon les premières 
informations, il «aurait tenu des 

propos inquiétants» indiquant 
qu’il se sentait suivi.

Le BEI ajoute que l’homme 
en question «aurait refusé de se 
rendre à l’hôpital et aurait affirmé 
que si les policiers ne pouvaient 
pas l’aider, il réglerait son problème 
lui-même.»

Neuf enquêteurs du BEI de 
même qu’un technicien en identité 
judiciaire ont été dépêchés sur les 
lieux, mardi. Le rôle du technicien 
est d’effectuer des prélèvements et 
de faire de la recherche de preuves 
sur la scène.

C’est le coroner qui dévoilera 
l’identité de cette personne. Il fau-
dra toutefois attendre que l’autop-
sie soit pratiquée, que la personne 
soit formellement identifiée et que 
la famille ait été avisée, indique M. 
Bonin-Charron. Même chose en ce 
qui a trait à l’origine du défunt.

Ce dernier précise que ce qui 

apparaît sur les enregistrements 
des caméras de surveillance don-
nant sur le stationnement sera étu-
dié par les enquêteurs.

Le porte-parole ajoute que le BEI 
ne confirmera rien au sujet de la 
mort de l’individu «avant d’avoir 
envoyé notre rapport au Direc-
teur des poursuites criminelles et 
pénales», dit-il.

Il n’a donc pas été possible de 
savoir non plus si l’arme trouvée 
dans le véhicule appartenait à 
l’homme de 63 ans.

Une autopsie permettra de déter-
miner depuis combien de jours 
le corps était dans la voiture et 
donc dans le stationnement. «Les 
premières observations laissent 
croire que le cadavre avait pas-
sé plusieurs jours. Donc, ça ne 
datait pas de ce matin (mardi). 
Des experts vont pouvoir se pro-
noncer pour savoir si l’on parle 
de 4, 5 jours ou de trois semaines. 
On ne dit pas que c’est impos-
sible qu’il était là depuis le 5 (juil-
let)», indique M. Bonin-Charron, 
c’est-à-dire depuis la date de l’in-
teraction entre l’homme et les 
policiers.

C’est d’ailleurs parce qu’il y a jus-
tement eu interaction entre cette 
personne et les agents de la SQ 
que le BEI doit mener l’enquête, 
explique-t-il.

Ce genre d’enquête peut prendre 
entre six mois et un an avant d’être 
remise au Directeur des poursuites 
criminelles et pénales, précise-t-il. 
Ce dernier n’a pas voulu indiquer 
dans quel établissement le corps a 
été envoyé pour l’autopsie.

Pour Trois-Rivières, c’est la troi-
sième intervention du BEI depuis 
le 18 juillet alors qu’un autre 
homme de 63 ans perdait la vie, 
victime d’un délit de fuite sur-
venu au bas de la côte Plouffe, 
à la suite d’un contrôle routier 
tenu par la Sécurité publique de 
Trois-Rivières.

L e BEI  est  revenu à  Trois-
Rivières, lundi, dans le cadre d’un 
accident impliquant une motocy-
clette parce qu’un patrouilleur de 
la police trifluvienne, à bord d’une 
voiture banalisée, est impliqué 
dans cet événement. Les enquê-
teurs du BEI n’ont quitté la scène 
de cet accident qu’un peu avant 
minuit lundi soir. Dans ce dos-
sier, «il reste encore beaucoup de 
travail sur le terrain, notamment 
rencontrer les témoins civils et les 
témoins policiers et les policiers 
impliqués», précise le porte-parole 
du BEI.

Ces deux dossiers sont d’ailleurs 
toujours sous la loupe des enquê-
teurs, indique M. Bonin-Charron. 
Le BEI en est à sa 91e enquête 

depuis son entrée en activité.
«Les corps policiers, en général, 

sont de mieux en mieux équipés 
pour faire face aux gens qui pré-
sentent des problèmes de santé 
mentale», estime le directeur de 
Prévention suicide Trois-Rivières, 
Luc Massicotte qui, en aucun 
cas, ne blâme le travail des poli-
ciers dans cette affaire. «C’est un 
problème croissant pour eux», 
souligne-t-i l .  C’est  pourquoi 
M. Massicotte estime qu’il «faut 
remettre nos interventions en 
question. Nous, comme centre 
de prévention du suicide, on le 
fait. Il a été question, dans l’ac-
tualité de la détresse des poli-
ciers qui s’enlevaient la vie. Il y a 
eu des mesures qui ont été faites, 
notamment au SPVM, qui a déjà 
remporté des prix pour ses efforts 
en prévention du suicide qui ont 
donné des résultats. Donc, on 
n’est pas impuissant. Il faut juste 
trouver les bonnes alternatives 
et dans le cas qui nous concerne, 
je ne sais pas exactement ce qui 
a été fait, mais je pense que les 
citoyens sont bien servis par les 
policiers, même quand ils sont en 
état de détresse psychologique», 
a pu constater M. Massicotte qui 
prône plus que jamais le contrôle 
des armes à feu à la lumière de ce 
nouveau drame.

LE BEI À TROIS-RIVIÈRES POUR UNE TROISIÈME FOIS EN DEUX SEMAINES

Une mort troublante

Neuf enquêteurs du BEI et un technicien en identité judiciaire ont été dépêchés sur les lieux. — PHOTO: STÉPHANE LESSARD

«Les premières 
observations 
laissent croire que le 
cadavre aurait passé 
plusieurs jours dans le 
stationnement avant 
sa découverte»
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PAULE VERMOT-DESROCHES
pvermot@lenouvelliste.qc.ca

SAINTE-THÈCLE — La route a fait 
une victime, mardi matin à Sainte-
Thècle. Une dame de 69 ans qui 
traversait à pied la route 153 a 
perdu la vie lorsqu’elle a été hap-
pée par un véhicule conduit par un 
homme de 28 ans.

L’accident est survenu vers 9 h 
du matin sur une portion droite 
de la route, où la limite de vitesse 
passait de 50 à 80 km/h. Selon 
les premières constatations, la 
dame marchait en bordure de 
la route Rang Saint-Pierre Nord 
 lorsqu’elle aurait voulu traverser 
la chaussée pour se rendre vers 
son domicile. C’est à ce moment 
que l’automobiliste l’a heurtée 
violemment.

Des manœuvres ont été tentées 
sur place par des proches pour 
tenter de sauver la dame, qui a 
été transportée à l’hôpital où son 
décès a été constaté. Le conduc-
teur a lui aussi été transporté pour 
traiter un choc nerveux.

Selon le sergent Hugues Beau-
lieu de la Sûreté du Québec, 
aucune trace de freinage n’aurait 
été constatée sur place. Toute-
fois, l’enquête visera à déterminer 

si des éléments de nature cri-
minelle pourraient avoir cau-
sé l’incident. Les enquêteurs  
devront notamment vérifier les 
hypothèses de la vitesse, de l’alcool 

au volant ou même du message 
texte au volant.

Les reconstitutionnistes et 
enquêteurs en scènes de col-
lision de la Sûreté du Québec 

enquêtent présentement sur 
les lieux. Ils devront aussi ren-
contrer  le  conducteur  p our  
établir les circonstances de l’ac-
cident. Ce dernier pourrait être 

rencontré au cours des prochaines 
heures, dès que son état de santé le 
permettra. 

La route 153 a été fermée une 
bonne partie de la journée afin de 
permettre à la Sûreté du Québec 
de mener son enquête.

La Municipalité souhaite offrir 
ses sympathies à la famille et aux 
proches de la dame, affirme la 
directrice générale adjointe de 
Sainte-Thècle, Valérie Fiset. «On 
ne s’attend jamais à ce genre de 
choses. À Sainte-Thècle, la majo-
rité des gens se connaissent, 
donc les voisins doivent être 
très ébranlés par la situation.  
C ’e s t  v r a i m e n t  d é s o l a n t » , 
explique-t-elle. «C’est une route 
pour laquelle nous avions eu une 
demande pour faire baisser la 
vitesse, ce qui a été fait il y a envi-
ron deux ans.» Valérie Fiset estime 
que le secteur n’est pas nécessaire-
ment dangereux.

Le propriétaire d’un commerce 
avoisinant avait fait la demande 
à la Municipalité de descendre la 
limite de vitesse à 50 km/h. Elle 
a finalement été fixée à 80 km/h. 
«C’est triste pour la famille. J’espère 
que ça n’arrivera plus», affirme 
Richard Miron du casse-croûte 
Tournesol.
Avec la collaboration
de Judy-Ann Désalliers

SAINTE-THÈCLE

Une sexagénaire happée mortellement

Une dame de 69 ans est décédée mardi matin sur la route 153 à Sainte-Thècle, après avoir été happée par une voiture. 
— PHOTO: STÉPHANE LESSARD

Autre 
incident sur 
la Colline 
à Ottawa
LE DROIT — Une personne a été 
arrêtée après une agression sur un 
agent de la Gendarmerie royale du 
Canada, lundi, sur la colline parle-
mentaire à Ottawa. 

Il s’agit du deuxième incident en 
une semaine impliquant un agres-
seur ayant présumément l’inten-
tion de s’en prendre aux autorités, 
au même endroit. 

Le Service de protection parle-
mentaire (SPP) a réussi à maîtri-
ser l’individu, qui n’a pas encore 
été accusé officiellement. 

La semaine dernière, un homme 
troublé a traversé la ligne de sécu-
rité, lors de la Cérémonie de Chan-
gement de garde, sur la colline du 
Parlement. 

Les autorités ont saisi un petit 
couteau, mais n’ont finalement pas 
accusé l’homme. 

La GRC n’a pas commenté cette 
deuxième affaire. Personne n’a été 
blessé.

Jonathan 
Lafrenière-
Milot accusé 
d’homicide 
involontaire

La Voix de l’Est

GRANBY — Moins de 72 heures 
après le meurtre du Cowansvil-
lois Cédric Dupuis-Skinner, un 
homme de 28 ans, Jonathan Lafre-
nière-Milot, a été arrêté et accusé 
d’homicide involontaire. Le crime 
aurait été commis pendant une 
transaction de drogue. 

La victime âgée de 20 ans a été 
découverte gravement blessée 
dans la rue Authier à Granby, 
dans la nuit de vendredi à samedi. 

Son décès a été constaté à l’hôpi-
tal. Cédric Dupuis-Skinner aurait 
subi des blessures infligées par une 
arme blanche.

L e  S e r v i c e  d e s  e n q u ê t e s 
sur les crimes contre la per-
sonne de la Sûreté du Québec,  
en collaboration avec le Service 
de police de Granby, a procédé 
à l’arrestation du suspect lundi, à 
Granby. 

La victime de l’homicide est 
le fils de Richard Skinner, un 
homme arrêté lors de l’opération 
Muraille en 2016 et récemment 
condamné à 31 mois de prison.  
Les policiers le soupçonnaient 
d’être l’une des têtes dirigeantes 
d’un réseau de trafic de stupéfiants 
dans la région. 

De son côté, Cédric Dupuis-
Skinner était actif sur les réseaux 
sociaux et publiait du contenu lié 
au crime organisé. On peut notam-
ment l’apercevoir en compagnie 
d’un membre en règle d’un club 

de motards criminalisés sur l’une 
de ses photos.

INTERDICTION 
DE CONTACT

L’accusé Jonathan Lafrenière-
Milot, 28 ans, a brièvement com-
paru au palais de justice de Granby 
en début d’après-midi, mardi, sous 
des accusations d’homicide invo-
lontaire, de trafic d’une substance 
inscrite à l’annexe 1 du Code cri-
minel (cocaïne, héroïne, cannabis, 
amphétamines, etc.) et de bris de 
condition.

P o u r  l e  m i n i s t è r e  p u b l i c ,  
Me Karine Guay s’est opposée à 
sa remise en liberté. En accord 
avec la défense, représentée par  
Me Rachel Bernatchez, le dossier 
a été remis au 23 août, pour la 
forme. Entre-temps, il est inter-
dit au détenu de communiquer 
avec une douzaine de personnes 
qui seraient impliquées dans le 
meurtre.

Au moment de son arrestation, 
M. Lafrenière-Milot était sous 
probation pour des délits com-
mis en 2016 à Saint-Hyacinthe. Il 
avait alors participé à une agres-
sion armée au cours de laquelle 
quatre personnes avaient été bles-
sées dans un immeuble de la rue 
Rouleau. La vente de drogue était 
là aussi le mobile de l’attaque.

Pour ce délit, M. Lafrenière-Milot 
avait été condamné à 30 mois de 
prison, en décembre 2016, pour 
voies de fait armées, menaces, pos-
session de drogue et bris de condi-
tion. Une peine réduite à 22 mois 
de prison compte tenu du temps 
d’incarcération déjà purgé.

Auparavant, il avait aussi été 
trouvé coupable de vol, de refus 
d’obtempérer à l’alcootest, de pos-
session de drogue et de nombreux 
bris de probation. M. Lafrenière-
Milot est connu des policiers, mais 
ses possibles liens avec le crime 
organisé n’ont pas été établis.

GRANBY

Une arrestation pour le meurtre 
d’un sympathisant des Hells Angels
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Le Parti 
québécois se 
distingue avec 
ses candidates

MARC ROCHETTE

marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Dans deux 
mois, les électeurs du Québec 
seront appelés à se rendre aux 
urnes pour élire leur gouverne-
ment. Même si les candidatures 
du Parti québécois et de la Coa-
lition Avenir Québec ne sont pas 
encore officialisées dans Mas-
kinongé, les principaux partis 
seront prêts en région pour le 
déclenchement de la campagne 
électorale.

Dans Maskinongé,  l ’ investi-
ture péquiste de Nicole Morin 
aura lieu le 6 août tandis que la 
candidature caquiste de Simon 
Allaire sera confirmée dans les 
prochains jours.

Le député libéral sortant, Marc 
H. Plante, se garde bien de tirer 
une conclusion quelconque de 
ces candidatures tardives. «On 
a toujours des adversaires. Mal-
heureusement, on ne les choisit 
jamais. J’affronterai les gens que 
les formations politiques auront 
décidés.  Leur stratégie d’an-
nonces de candidats leur appar-
tient», a-t-il confié.

Chose certaine, l’adjoint par-
lementaire du premier ministre 
pour les régions n’a pas attendu 
de connaître le nom de ses oppo-
sants pour se mettre au boulot et 
participer à plusieurs activités au 
quotidien. «Je vais faire la même 
campagne qu’en 2014, soit aller 
à la rencontre des gens, propo-
ser des idées, défendre un excel-
lent bilan. Une élection dans la 
vie, ce n’est jamais gagné. J’offre 
une seule chose, tout mon amour 
et mon dévouement envers les 
citoyens de Maskinongé», a-t-il 
indiqué.

Et à ceux qui reprochent à son 
gouvernement de multiplier les 
annonces ces jours-ci, le pré-
sident du caucus régional rap-
pelle qu’un dossier, « ça prend 
parfois plus que deux semaines 
à régler».

« Et  parce que c ’est  la  pre-
mière fois qu’on a des élections 
à date fixe, à écouter certaines 

personnes, toute annonce depuis 
janvier devient une annonce pré-
électorale ou électoraliste», sou-
ligne M. Plante.

Et quand on lui parle de l’im-
pression d’usure du pouvoir qui 
se rattache à son parti, il dit ne 
pouvoir l’appliquer à son cas. 
«J’ai 37 ans et j’ai été élu en avril 
2014», se plaît-il à mentionner.

À son avis, le gouvernement 
Couillard a opéré «la plus grande 
transformation des systèmes 
du fonctionnement de l’État». 
«Les gens voient en nous une 
équipe solide au niveau écono-
mique. Ça va bien. On a le plein 
emploi quasi partout en Mauri-
cie, ce qui fait que le gros enjeu 

est maintenant la pénurie de 
main-d’œuvre. On a livré la mar-
chandise en Mauricie», affirme 
M. Plante.

Interrogé à savoir si la perte 
de Julie Boulet aura pour effet 
d’affaiblir l’équipe libérale en 
région, le député de Maskinon-
gé rétorque «qu’elle fait toujours 
partie intégrante de l’équipe et 
travaille toujours avec nous».

Si les libéraux de la Mauricie 
perdent leur seule femme, le Par-
ti québécois peut se targuer de 
présenter une équipe largement 
féminine en région, à l’exception 
du candidat dans Champlain, 
Gaétan Leclerc. Un scénario qui 
plaît visiblement à la vice-cheffe, 

Véronique Hivon.
«Il y a eu beaucoup d’intérêt de 

femmes très compétentes dans 
la région. On est très heureux de 
ça, ce sont des femmes engagées, 
tout comme notre candidat. Ce 
sont des gens bien enracinés 
dans leur milieu, avec des expé-
riences extraordinaires. Nous 
sommes très ravis de la qualité 
des candidatures», a-t-elle fait 
savoir au Nouvelliste.

Alors que la Mauricie est entiè-
rement libérale et que le vent 
qui souffle est caquiste, la dépu-
tée de Joliette se dit confiante 
de reconquérir les comtés de la 
région.

«Pendant très longtemps, on 

a eu beaucoup d’élus. On a des 
assises très solides, une organi-
sation terrain et des objectifs de 
financement qui sont déjà dépas-
sés», fait-elle remarquer. 

À son avis, ce qui va amener les 
électeurs mauriciens à ignorer la 
CAQ au profit du PQ, c’est qu’ils 
peuvent constater que «les can-
didats du PQ sont des gens de 
conviction». «Ils sont engagés au 
Parti québécois, pas selon l’hu-
meur du jour, mais parce qu’ils 
ont des convictions fortes», sou-
tient Mme Hivon.

Cette dernière dit miser sur 
un programme et des idées «qui 
collent à la réalité des gens et 
répond aux besoins concrets», 
entre autres, dans le domaine 
de la santé. «On est le parti des 
régions», plaide celle qui pré-
voit débarquer souvent dans sa 
région voisine.

Du côté de la CAQ, à deux mois 
du scrutin provincial, les son-
dages sont plutôt favorables. «On 
est confiant, mais on ne prend 
absolument rien pour acquis. On 
va avoir une excellente équipe de 
la Mauricie pour la CAQ. C’est 
fondamental.  Notre objectif, 
c’est de prendre le pouvoir. C’est 
important de gagner la Mauricie. 
Sur le terrain, il y a vraiment un 
désir de changement. On l’en-
tend très régulièrement. Notre 
défi, c’est de se montrer à la hau-
teur», raconte le député de Nico-
let-Bécancour, Donald Martel.

D’ailleurs, son chef, François 
Legault, devrait profiter de ses 
nombreux déplacements entre 
Montréal et Québec pour s’arrê-
ter en région. «C’est évident qu’il 
va venir en Mauricie très sou-
vent», prédit-il.

Quand on lui parle du bilan 
libéral par rapport à un taux 
de chômage historiquement 
bas, ce dernier signale que «ce 
n’est pas le nombre d’emplois, 
mais  la  qual i té  des  emplois 
e t  l e  s a l a i r e ,  i n f é r i e u r  à  l a 
moyenne du Québec, qui posent 
problème».

«On veut être plus agressif pour 
attirer des investissements privés 
ici, supporter les entrepreneurs 
dans leur croissance et travailler 
de concert avec l’université pour 
des centres d’innovation», a-t-il 
énuméré comme solutions.

Dans son comté,  M. Martel 
devra affronter,  entre autres, 
un candidat de Québec soli-
daire,  François  Poisson.  Or, 
ce parti  aura également des 
représentants dans toutes les 
circonscriptions de la Mauri-
cie. Et pour l’instant, le Parti 
vert  du Québec sera présent 
dans Maskinongé, Champlain et 
Trois-Rivières.

LES ÉLECTIONS PROVINCIALES AURONT LIEU DANS DEUX MOIS

Les partis fourbissent leurs armes

Le Parti libéral du Québec en Mauricie va perdre sa seule femme, Julie Boulet. On aperçoit Philippe Couillard et sa 
ministre, avec les députés Marc H. Plante et Pierre Giguère, lors d’une visite du premier ministre du Québec au Digihub 
plus tôt cette année.—PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

LAVIOLETTE-
SAINT-MAURICE
Jacynthe Bruneau (PQ)
Christine Cardin (QS)
Pierre Giguère (PLQ)
Marie-Louise Tardif (CAQ)

MASKINONGÉ
*Simon Allaire (CAQ)
Clodie Gauthier (PVQ)
*Nicole Morin (PQ)
Simon Piotte (QS)

Marc H. Plante (PLQ)

TROIS-RIVIÈRES
Jean Boulet (CAQ)
Marie-Claude Camirand (PQ)
Valérie Delage (QS)
Jean-Denis Girard (PLQ)
Adis Simidzija (PVQ)

CHAMPLAIN
Pierre Michel Auger (PLQ)
Steven Roy Cullen (QS)

Stéphanie Dufresne (PVQ)
Sonia LeBel (CAQ)
Gaétan Leclerc (PQ)

NICOLET-
BÉCANCOUR
Lucie Allard (PQ)
Marie-Claude Durand (PLQ)
Donald Martel (CAQ)
François Poisson (QS)

*Investitures à venir

Candidats par circonscription
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JUDY-ANN DÉSALLIERS
jdesalliers@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Le torchon 
brûle entre le Regroupement des 
microbrasseries de la Mauricie et 
le Trou du diable. Le président du 
Regroupement des microbrasse-
ries de la Mauricie, Alex Dorval, a 
voulu mettre les pendules à l’heure 
au sujet de la Route des Brasseurs, 
mardi.

«Pour nous, les ponts ne sont 
pas coupés. Le respect envers les 
fondateurs du Trou du diable a 
toujours été là. Il y a une frustra-
tion, c’est certain, mais est-ce une 
incompréhension absolue, je ne 
pense pas.»

Alex Dorval explique d’abord 
et avant tout qu’à la suite de l’an-
nonce de la vente de la marque 
du Trou du diable au groupe Mol-
sonCoors, le Regroupement des 
microbrasseries de la Mauricie a 
décidé de soulever des questions 
avant de s’associer dans un projet 
collaboratif avec de nouveaux pro-
priétaires inconnus. La discussion 
a alors été alignée avec un des fon-
dateurs du Trou du diable, Isaac 
Tremblay, qui est à ce jour consul-
tant pour MolsonCoors.

«À chaque fois que nous pen-
sions avoir une négociation, il se 
passait plusieurs semaines où on 
nous revenait et on refusait nos 
conditions d’inclusion, donc pour 
nous c’est une façon de montrer 
que les questions que nous sou-
levons étaient pertinentes. Nous 
avons été dans une espèce de 
théâtre d’été pendant cinq mois, 
où nous pensions que nous étions 
justifiés de poser des questions, 
mais finalement aucune condition 

n’était acceptée.» Le président 
affirme avoir proposé plusieurs fois 
des conditions d’inclusion pour le 
groupe MolsonCoors, pour tou-
jours se faire dire que ça ne pouvait 
fonctionner ainsi.

MOLSON COORS 
SILENCIEUX?

Le RMM a interpellé François 
Lefebvre, directeur des affaires 
corporatives chez Molson en mars 
dernier. «Nous voulions entamer 

une négociation sincère directe-
ment avec les instances décision-
nelles de leur entreprise. Nous 
n’avons jamais eu de retour de 
sa part ou d’autres qui ne portent 
pas deux chapeaux à la fois. 
C’est-à-dire qui n’est pas à la fois 
fondateur des institutions bras-
sicoles de Shawinigan et consul-
tant du groupe MolsonCoors», 
explique-t-il.  

Le président se dit surpris d’en-
tendre que le RMM exclut le Trou 
du diable de la Route des Bras-
seurs. «La position de Molson est 
d’exclure par des contrats d’exclu-
sivité au quotidien dans les restos 
bars et chez certains détaillants. 
Donc l’exclusion est leur trademark 
en quelque sorte. Aujourd’hui, c’est 
nous qui avons cette accusation. 
C’est assez ironique.»

L’homme a également exposé 
le fait qu’en 2014, Isaac Trem-
blay dénonçait dans les médias 
les exclusions des grands bras-
seurs envers les microbrasseries. 
«Dans la marée de nouvelles que 
nous entendons, la population 
n’a pas eu la profondeur de cou-
verture médiatique pour mettre 
le tout en perspective et de voir  
qu’en réalité,  le groupe Mol-
sonCoors a tenté de diriger la 
situation vers un débat local, car 

ça nourrit l’idée que les micro-
brasseries ne sont finalement pas 
capables de s’entendre.»

RÉACTION DU MAIRE  
ANGERS INCOMPRISE

Par ailleurs, le RMM ne com-
prend pas la réaction du maire de 
Shawinigan, Michel Angers. Rap-
pelons qu’au printemps dernier, un 
comité composé d’élus de la région 
a rendu une décision unanime sur 
un dossier où les microbrasseries 
participantes étaient écrites noir 
sur blanc. «Je ne sais pas à quel 
niveau il analyse ses dossiers pour 
soumettre des fonds aussi impor-
tants, mais je crois que ce serait 
important d’avoir son point de vue 
là-dessus.» À ce sujet, le Regroupe-
ment n’a pas eu de retour d’appel 
du maire.

Alex Dorval conclut que le RMM 
est devenu à ses yeux un des pro-
moteurs touristiques importants 
de la région. Il souhaite travailler 
avec les grands partenaires touris-
tiques pour offrir une expérience 
aux visiteurs qui montre la variété 
du terroir brassicole. «Nous avons 
perdu cinq mois à essayer de négo-
cier. Si nous avons des négocia-
tions à avoir, ce sera avec le groupe 
MolsonCoors, directement avec un 
dirigeant.»

ROUTE DES BRASSEURS

Alex Dorval remet les pendules à l’heure

Le président du Regroupement des microbrasseries de la Mauricie, Alex Dorval, 
assure que les ponts ne sont pas coupés avec les dirigeants du Trou du diable. 
— PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

SARAH LACHANCE
sarah.lachance@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — Le Trou du diable 
fait un premier pas à propos du 
conflit engendré par son absence 
sur le circuit de la Route des Bras-
seurs de la Mauricie. Isaac Trem-
blay, président et directeur du 
développement des affaires de la 
microbrasserie le Trou du diable, se 
dit ouvert et prêt à discuter avec les 
gens du Regroupement des micro-
brasseries de la Mauricie (RMM).

L’absence du Trou du diable sur la 
Route des brasseurs suscite de mul-
tiples réactions. La Ville de Shawini-
gan étant la seule à ne pas compter 
de microbrasseries au sein du cir-
cuit puisque le Broadway Pub s’est 
retiré volontairement de l’événe-
ment par solidarité envers le Trou 
du diable.  

Le conflit réside dans la mission 
du RMM qui est de mettre l’accent 
sur les microbrasseries indépen-
dantes de la région. Rappelons 
qu’en novembre dernier, l’usine 
Wabasso, située sur l’avenue de la 
Station à Shawinigan de même que 
la marque de commerce du Trou 
du diable, avaient été vendues à la 

filiale MolsonCoors. Le président 
et directeur de la microbrasserie le 
Trou du diable est prêt à s’asseoir à 
la table et à discuter. « On est tou-
jours ouvert. Tout le monde est prêt 
à s’asseoir», indique-t-il.

LA QUESTION 
D’INDÉPENDANCE

«La shop, elle, s’est affiliée à Mol-
sonCoors et je pense que c’est ce 
qui dérange», mentionne Isaac 
Tremblay. Ce dernier insiste sur 
le fait que cette affiliation n’inclut 
pas le Broue Pub de la rue Willow 
et n’est, en aucun cas, lié au bras-
seur montréalais. «Le Broue Pub ne 
faisait pas partie de la transaction», 
précise-t-il. 

De son côté, le RMM plaide sur 
l’image commerciale que repré-
sente l’établissement de la rue Wil-
low et stipule qu’elle appartient à 
MolsonCoors.

Le président du Trou du diable 
espère mettre fin à ces disputes. 
«C’est une guerre des mots, et ce 
n’est surtout pas ce que j’ai envie 
de faire. Je pense que c’est un débat 
qui devrait avoir lieu autour d’une 
table», ajoute M. Tremblay.

Il ajoute également ne vouloir 
exclure personne de la discussion et 

lance l’appel au Regroupement des 
microbrasseries de la Mauricie. «Je 
vais prendre le temps de m’asseoir 
dès que j’aurai une invitation. Il y 
aura autour de la table toutes les 
personnes que les gens de la Route 
désirent, ce n’est pas un problème», 
conclut-il.

Depuis le mois d’avril, les ponts 
entre le Trou du diable et le RMM 
sont coupés. La communication a 
cessé peu de temps après que les 
membres de la microbrasserie le 
Broadway eurent proposé d’analy-
ser la situation par un médiateur. 

«Depuis ce temps-là, c’est pas de 
son, pas d’image», affirme le direc-
teur des affaires du Trou du diable.

La microbrasserie n’était donc 
pas au courant du contenu du pro-
jet déposé à la Ville de Shawinigan. 
«J’étais déjà exclu, je ne sais pas à 
quel moment ç’a été déposé», sou-
tient M. Tremblay.

VERSIONS DIFFÉRENTES
Le Regroupement des micro-

brasseries de la Mauricie dénonce 
l’hésitation de Molson à sauter 
sur la patinoire et à s’expliquer. 

L’organisme défend entre autres 
l’idée qu’il a tenté de négocier 
une entente pendant cinq mois 
avec la compagnie. Sur cette 
période, les deux propositions 
du RMM ont été refusées. Même 
chose pour la communication avec 
le directeur des affaires corpora-
tives de MolsonCoors, François 
Lefebvre, qui n’aurait pas assuré 
de suivi.

Un tout autre son de cloche chez 
le directeur des affaires corpo-
ratives du brasseur montréalais. 
Ce dernier indique ne pas être en 
charge du dossier et se dit confus 
devant le mutisme qui est repro-
ché à la compagnie. «Je ne com-
prends pas pourquoi on se réfère 
à moi. C’était vraiment Isaac qui 
avait carte blanche sur le projet de 
la Route des Brasseurs», précise 
M. Lefebvre.

François Lefebvre ne cache d’ail-
leurs pas sa déception quant à 
l’absence du Trou du diable sur 
la Route des Brasseurs. «Je trouve 
ça dommage, le Trou du diable 
fait partie des pionniers de la 
région. S’il y avait une route des 
bières à Montréal, on n’aurait pas 
le choix de parler de Molson», 
souligne-t-il.

Le Trou du diable se dit prêt à négocier

Isaac Tremblay souhaite discuter avec le Regroupement des microbrasseries 
de la Mauricie. — PHOTO: ISABELLE LEVESQUE
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Le Quotidien

SAGUENAY — Une mère de Sague-
nay a reçu un constat d’infraction 
par les policiers de la Sécurité 
publique de Saguenay (SPS) lundi 
alors qu’elle a laissé seul son pou-
pon de trois mois dans la voiture, 
le temps d’une emplette.

Ce sont deux témoins qui, vers 
16 h 30, ont constaté que l’en-
fant avait été laissé sans surveil-
lance dans un stationnement 
d’une pharmacie située sur le 
boulevard Sainte-Geneviève, à 
Chicoutimi-Nord. 

«Les témoins ont joint les poli-
ciers et sont demeurés sur place, 
près du véhicule. Les deux dames 
ont tenu à produire des déclara-
tions et se sont montrées collabo-
ratives auprès des patrouilleurs», a 
indiqué Dominic Simard, relation-
niste pour la SPS.

La mère a reçu un constat d’in-
fraction de la part des policiers.

«PAS DE LA NÉGLIGENCE 
CRIMINELLE»

Laisser un enfant seul dans sa 
voiture constitue une infraction au 
Code de la sécurité routière, mais 
« n’est pas de la négligence crimi-
nelle », a confirmé le criminaliste 
Julien Boulianne.

Lundi, à Chicoutimi-Nord, une 
mère a reçu un constat d’infrac-
tion après avoir laissé son pou-
pon de trois mois dans sa voiture, 
le temps de faire une commission. 
Elle a reçu une amende de 102 $. 
Son geste était une infraction du 
Code de la sécurité routière, plus 
précisément de l’article 380, qui 
stipule que « nul ne peut laisser 
sans surveillance dans un véhicule 
routier dont il a la garde un enfant 
de moins de sept ans. »

Me Julien Boulianne a expli-
qué au Quotidien que le fait de 
laisser quelqu’un dans sa voiture 
n’est pas, en soi, un comporte-
ment si éloigné du comportement 
d’un citoyen raisonnable. Il en 
faut beaucoup plus pour accu-
ser quelqu’un de négligence 

criminelle. 
Pour qu’il y ait une accusation au 

criminel, il aurait fallu que la per-
sonne montre qu’elle n’est pas apte 
à avoir la garde de l’enfant. « Si la 
personne était arrivée trois heures 
après avoir laissé son bébé dans 
la voiture et avait dit que c’était 
normal, là, il aurait pu y avoir des 
accusations criminelles », a ren-
chéri l’avocat.

CONSÉQUENCES
La négligence criminelle n’existe 

pas sans conséquence. « Ce n’est 
pas comme la conduite dange-
reuse. Si on roule 170 km/h dans 
un quartier résidentiel et qu’on 
zigzague à travers les enfants, mais 
qu’aucun n’est touché, il y a quand 
même conduite dangereuse. Mais 
lorsqu’on parle de négligence cri-
minelle, s’il n’y a pas de consé-
quence, le concept n’existe pas », 
a expliqué l’avocat.

De plus, le temps que le poupon 
a été laissé seul a aussi joué dans le 

jugement des policiers. « Si le bébé 
avait été seul pendant trois heures, 
la mère aurait pu être accusée, car 
les autorités auraient pu souligner 
qu’elle n’aurait pas prodigué de 
soins à l’enfant », a affirmé l’avo-
cat. Le temps et la chaleur auraient 
pu être des facteurs qui auraient 
alourdi les conséquences pour la 
personne responsable.

RAREMENT DES 
ACCUSATIONS

Malgré cela, lorsque les autorités 
prouvent que c’est un oubli, même 
lorsqu’il y a de graves consé-
quences, comme la mort d’un 
enfant, la personne responsable 
est rarement sanctionnée par la 
justice. Dans les derniers cas rele-
vés de l’actualité, il n’y a quasiment 
jamais des accusations.

BÉBÉ LAISSÉ SEUL DANS UNE VOITURE

Une mère reçoit un constat d’infraction

«Si le bébé avait 
été seul pendant 
trois heures, la 
mère aurait pu 
être accusée»

amphitheatrecogeco.com

à partir de taxes en sus49
Partenaires de l’Amphithéâtre Cogeco

Pharmacie France Vallée,
Cynthia Vallée-Dupont et
Malorie Lambert inc.

POLYCLINIQUE DU CAP

700, boul. Thibeau, local 120,
Trois-Rivières

819 372-3010

La différence entre
l’acetaminophène(Tylenol)
et l’ibuprofène(Advil)?

L’acétaminophène est un analgésique
(contre la douleur) et un antipyrétique
(contre la fièvre).
L’ibuprofène est un anti-inflammatoire
(contre l’inflammation)
ayant également des propriétés
analgésiques et antipyrétiques.
Consultez votre pharmacien
pour savoir lequel vous convient.
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MARC ROCHETTE
marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Situé dans les 
premiers quartiers de Trois-Ri-
vières, l’immeuble Trifluvia vient 
d’être inauguré au terme d’un 
investissement de plus de sept 
millions de dollars. Cette initiative 
de l’Office municipal d’habitation 
de Trois-Rivières (OMHTR) vise à 
rendre disponibles 27 logements 
abordables, de type transitoire, à 
des mères et des pères monopa-
rentaux ayant entrepris un pro-
cessus de retour aux études ou 
sur le marché du travail. 

Le bâtiment est situé à proximité 
de nombreux services. Il compte 
trois logements d’une chambre à 
coucher et 24 de deux chambres. 
Une partie du rez-de-chaussée de 
Trifluvia est occupée par le siège 
social de l’OMHTR. Les locataires 
peuvent bénéficier d’une salle 
multifonctionnelle qui est égale-
ment utilisée par le personnel de 
l’Office.

«Je salue cette belle initiative de 
l’Office municipal d’habitation 
de Trois-Rivières et de ses parte-
naires. Grâce à cette habitation, de 
jeunes mères et de jeunes pères de 
famille qui ont décidé de faire un 
retour aux études ou de se trouver 
un emploi stable pourront bénéfi-
cier d’un logement abordable pour 
les aider à atteindre leur objectif. 
Avec ce soutien financier, le gou-
vernement du Québec vient direc-
tement aider des citoyennes et 
des citoyens de Trois-Rivières qui 

souhaitent donner une nouvelle 
direction à leur vie», a commen-
té mardi Lise Thériault, ministre 
responsable de la Protection des 
consommateurs et de l’Habitation, 
lors de l’inauguration.

Par l’entremise de la SCHL et de 
la Société d’habitation du Qué-
bec (SHQ), les gouvernements du 
Canada et du Québec ont accor-
dé plus de deux millions de dol-
lars pour la construction de cet 
immeuble, en vertu de l’Entente 

concernant l’Investissement dans 
le logement abordable.

La Ville de Trois-Rivières a 
octroyé plus de 330 000 $ pour 
la réalisation de ce projet, ce qui 
implique, entre autres, l’achat et la 
décontamination du terrain.

Une aide financière addition-
nelle de près de 465 000 $, répar-
tie sur cinq ans et assumée à 90 % 
par la SHQ et à 10 % par la Ville 
de Trois-Rivières, permet à tous 
les locataires de bénéficier du 

programme Supplément au loyer. 
Ainsi, ils ne débourseront pas 
plus de 25 % de leur revenu pour 
se loger.

Par ailleurs, Trifluvia a bénéfi-
cié d’une aide financière supplé-
mentaire de près de 391 000 $ par 
l’entremise du programme Réno-
vation Québec de la SHQ.

Quant au ministère du Déve-
loppement durable, de l’Envi-
ronnement et de la Lutte contre 
les changements climatiques, il a 

versé près de 347 000 $ pour per-
mettre que l’immeuble soit doté 
d’un toit végétalisé et d’un sta-
tionnement qui limite les îlots de 
chaleur. Une somme de plus de 
75 000 $ a été fournie par Transi-
tion énergétique Québec afin que 
le bâtiment réponde aux normes 
de certification Novoclimat. Et 
au montage financier s’ajoute la 
Caisse Desjardins Laviolette de 
Trois-Rivières qui a offert une 
contribution de 54 000 $.

«Je suis très heureux de pou-
voir participer à l’inauguration 
de ce projet tant attendu. Il s’agit 
d’un beau projet pour la ville 
de Trois-Rivières et les familles 
monoparentales, lesquelles pour-
ront bénéficier d’un logement 
abordable afin de permettre aux 
parents de mieux se concentrer 
sur un retour au travail ou aux 
études. Vous contribuez à amé-
liorer la qualité de vie des gens du 
quartier», a déclaré le député de 
Trois-Rivières, Jean-Denis Girard. 

Le président du conseil d’admi-
nistration de l’OMHTR, Robert De 
Nobile, a souligné que le nom Tri-
fluvia faisait référence à la proxi-
mité de la rivière et de la Ville.

« La Ville de Trois-Rivières est 
fière de sa participation au projet 
de l’immeuble Trifluvia qui per-
mettra aux personnes moins bien 
nanties de reprendre leur vie en 
main », a indiqué la mairesse sup-
pléante de Trois-Rivières, Ginette 
Bellemare.

«C’est un grand jour pour Trois-
Rivières et les environs», a ren-
chéri le représentant de la SCHL, 
Denis Lepage.

L’IMMEUBLE TRIFLUVIA EST DESTINÉ À UNE CLIENTÈLE MONOPARENTALE

Sept millions $ pour 27 logements

La ministre Lise Thériault a procédé à l’inauguration de l’immeuble Trifluvia avec, entre autres, le député de Trois-
Rivières, Jean-Denis Girard et la mairesse suppléante de Trois-Rivières, Ginette Bellemare.—PHOTO: STÉPHANE LESSARD. 

La Presse canadienne

Société des loisirs? Un peu plus 
pour les hommes que les femmes: 
selon une récente analyse de 
Statistique Canada, les femmes 
consacrent moins de temps qu’eux 
aux activités de loisirs.

Plus spécifiquement, les Cana-
diennes de 25 à 54 ans consa-
craient en moyenne 3,6 heures par 
jour à leurs loisirs en 2015 - soit 30 
minutes de moins que les hommes 
(4,1 heures par jour).

Les Québécoises se trouvent 
quant à elles dans la moyenne 
canadienne, est-il calculé dans une 
publication de l’organisme de sta-
tistique fédéral dévoilée lundi, qui 
utilise ses plus récentes données 
de 2015.

Le temps que les Canadiens 
a c c o r d e n t  à  l e u r s  l o i s i r s  a 

aussi diminué depuis 1986: à cette 
époque, autant les hommes que 
les femmes en avaient plus. Les 
femmes, à titre d’exemple, s’adon-
naient à des activités personnelles 
en moyenne 4,1 heures par jour.

Fait à noter, le temps libre des 

femmes et des hommes diffère à 
la fois en quantité et en qualité, a 
relevé Statistique Canada, car non 
seulement les femmes consacrent 
généralement moins de temps 
à des activités de loisirs que les 
hommes, mais elles s’adonnent 
souvent à ces activités tout en 

effectuant un travail autre, ou lors 
d’une activité avec leurs enfants.

En 2015, près de 20% des femmes 
au Canada ont effectué des tâches 
ménagères ou prodigué des soins 
tout en participant à des activités 
de loisirs, par rapport à 6% des 

h o m m e s.  Un 
p a r e n t  p e u t , 
par exemple, 
plier  le  l inge 
tout en surveil-
lant ses enfants 
et en regardant 
la télévision.

«Des études 
précédentes ont démontré que 
lorsqu’on s’adonne à des activités 
de loisirs en les combinant avec 
les tâches ménagères ou les soins 
des enfants, ces activités tendent 
à être plus fragmentées et moins 
relaxantes et délassantes», peut-
on lire dans la publication.

Ce groupe d’âge a été choisi 
pour les fins de l’étude - celui des 
25-54 ans – car il comprend les 
années de vie durant lesquelles 
les rôles de soutien économique 
et de fournisseur de soins sont les 
plus exigeants, précise Statistique 
Canada.

LES TÂCHES MÉNAGÈRES
Sans surprise, en 2015, les femmes 

passaient plus de temps que les 
hommes à effectuer des tâches 
ménagères, bien que, comme lors 
des dernières années, l’écart se 
rétrécisse.

On comptait alors 2,8 heures de 
préparation de repas, de lavage 
et d’époussetage comme activité 
principale pour les femmes - c’est-
à-dire 54 minutes de plus que les 
hommes, qui accomplissaient ces 
tâches pour un total de 1,9 heure 
par jour. Cela signifie que les 

femmes consacraient en moyenne 
6,3 heures de plus que les hommes 
à accomplir des tâches ménagères 
par semaine.

Et certains rôles traditionnels 
semblent se maintenir: les Cana-
diennes étaient plus susceptibles 
que les hommes de préparer les 
repas et les collations, d’effectuer 
l’entretien ménager et de faire la les-
sive alors que les hommes étaient 
plus nombreux à faire l’entretien 
extérieur et à effectuer les travaux, 
de peinture et de rénovation.

Au cours des 30 dernières années, 
toutefois, le temps que les femmes 
consacraient à effectuer des tâches 
ménagères a diminué en moyenne 
de 42 minutes par jour, alors que 
celui des hommes a augmenté en 
moyenne de 24 minutes par jour. 
Les Canadiennes accordent aussi 
plus d’heures à prodiguer des soins 
aux enfants.

Les femmes prennent moins de temps pour les loisirs que les hommes

En 2015, près de 20% des femmes 
au Canada ont effectué des tâches 
ménagères ou prodigué des soins 
tout en participant à des activités de 
loisirs, par rapport à 6% des hommes
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AUDREY TREMBLAY
Collaboration spéciale

LA TUQUE — Ceux qui ont eu l’im-
pression que le dernier mois a été 
marqué par la chaleur ne se sont 
pas trompés. Juillet a été chaud, 
très chaud. À plusieurs endroits 
dans la région, la moyenne de tem-
pérature a été supérieure de deux 
degrés et le mercure est monté 
au-dessus de 30 degrés beaucoup 
plus souvent qu’à la normale, se-
lon les données d’Environnement 
Canada.

«Les températures ont été chaudes 
et même très chaudes par endroit 
dans la Mauricie», confirme Simon 
Legault, météorologue d’Environ-
nement Canada.

À La Tuque, c’est tout près de deux 
degrés supérieurs à la normale qui 
ont été enregistrés alors que la tem-
pérature moyenne a été de 20,5°C 
comparativement à 18,8°C. À Trois-
Rivières, selon l’emplacement des 
stations météorologiques, la tempé-
rature moyenne a été de 21,5°C et 
22,6°C alors que la normale tourne 
aux alentours de 20°C.

«C’est pratiquement deux degrés 
au-dessus, c’est notable en été 
parce que ça ne varie pas tant que 
ça d’une année à l’autre», a noté M. 
Legault.

Quant aux journées chaudes, elles 
ont triplé tant au nord qu’au sud. À 
La Tuque, neuf journées ont été 
enregistrées avec des températures 
au-dessus de 30°C alors que la nor-
male est de trois. Plus au sud, c’est 
six jours qui ont été notés alors que 
la normale est de deux jours.

«Ce n’est pas une impression, le 
mois de juillet a été très chaud pour 
une bonne partie du Québec», a 
commenté le météorologue d’En-
vironnement Canada.

Quant aux précipitations, elles 
ont été moins fréquentes et surtout 
sous forme d’averses et d’orages. À 
La Tuque, il est tombé 116 mm de 
pluie alors que le secteur en reçoit 
habituellement 125 mm.

«Ça fait beaucoup d’accumu-
lations en peu de temps […] Il 
faut noter qu’il est tombé 63 mm 
en une seule journée. Quand on 

enlève cette journée-là, il n’y a pas 
eu beaucoup de précipitations dans 
le reste du mois», a souligné Simon 
Legault.

À Trois-Rivières, il est tombé  
90 mm soit 25 mm de moins qu’un 
mois de juillet normal. «Ce n’est pas 
dramatique comme différence. Il y 
a eu moins de jours avec de la pluie 
parce que ç’a été plus condensé», 
a-t-il lancé. 

À VENIR
La pluie et l’humidex seront de 

retour dans les prochains jours. Le 

mercure pourrait monter jusqu’à 28 
degrés.

«Pour mercredi et jeudi, on parle 
de pluie, d’averses, d’orages. Pour 
la fin de semaine et une partie de 
la semaine prochaine, les tem-
pératures chaudes et humides 
seront de retour, mais rien à voir 
avec le mois de juillet par contre. 
Quant à la fin du mois d’août, 
c’est un peu plus difficile à prévoir 
pour les précipitations, par contre, 
la température devrait être au-des-
sus des normales», a conclu Simon 
Legault.

Juillet a été très chaud!

Tous les moyens sont bons pour se rafraîchir en juillet. Certains ont notamment 
profité des fameuses cascades Shewenegan du Parc national de la Mauricie. 
— PHOTO: SYLVAIN MAYER

Cet espace est un outil graphique qui
nous permet de contrôler la qualité

d’impression du Nouvelliste.

Merci de votre confiance

INCQC 2012 G05
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Legault croit  
qu’il peut joindre 
les électeurs  
des deux côtés 
du spectre

VICKY FRAGASSO-MARQUIS
La Presse canadienne

LONGUEUIL — Le chef de la Coa-
lition avenir Québec (CAQ) croit 
que son parti peut joindre tant les 
anglophones que les électeurs plus 
nationalistes, à l’image de sa nou-
velle candidate, qui a déjà tenté de 
se faire élire sous la bannière d’un 
parti souverainiste.

«J’essaie de dire aux anglophones : 
on va protéger vos droits comme 
le font les libéraux, mais par 
contre, être plus riches, être plus 
éduqués, avoir des soins avec des 
délais d’attente plus courts, c’est 
bon autant pour les anglophones, 
que pour les francophones et que 
pour les allophones», a décla-
ré François Legault, mardi, lors 
d’une conférence de presse à 
Longueuil, en compagnie de sa 
nouvelle candidate dans Marie-
Victorin, Martyne Prévost.

Le chef caquiste est allé visi-
ter les électeurs anglophones de 
l’Ouest de l’île de Montréal, la fin 
de semaine dernière, et il leur a 
promis que «jamais, jamais» un 
gouvernement caquiste ne tiendrait 
de référendum sur la souveraineté. 
Selon un média local, le West Island 
Blog, M. Legault a déclaré qu’il était 
temps «d’exclure ce débat».

Toutefois, l’équipe caquiste a 
dans ses rangs plusieurs anciens 
membres du Parti québécois, dont 
le chef lui-même et la candidate qu’il 
a présentée mardi. Martyne Prévost 
avait tenté en 2007 et en 2008 de se 
faire élire pour le parti souverainiste.

Mme Prévost a assuré qu’elle n’était 
plus indépendantiste et qu’elle vote-
rait «non» s’il y avait un référendum, 
mais elle a du même coup affirmé 
qu’il était important pour elle de faire 
la promotion d’un Québec «très, très 
fort» à l’intérieur du Canada.

Or, selon le chef, ces différentes 
factions ne sont pas irréconciliables.

«[Les anglophones] m’ont deman-
dé : “Qu’est-ce que vous avez à pro-
poser pour les anglophones?” J’ai dit : 
“Rien! Rien de plus, rien de moins 
que les libéraux”», a-t-il expliqué.

«Il y a une majorité de Québécois 
qui souhaite que ce soit le gouver-
nement du Québec qui ait des pou-
voirs en matière identitaire, mais il y 
a une majorité de Québécois qui ne 
veut rien savoir de la souveraineté. 
Je pense que notre proposition pour 

défendre la nation québécoise est 
plus forte, plus réaliste et va donner 
des meilleurs résultats que celle du 
Parti québécois.»

En anglais, M. Legault a expliqué 
qu’il souhaitait éliminer les divi-
sions entre les Québécois franco-
phones et anglophones, soulignant 
qu’il était important de protéger les 
deux communautés.

«Je suis content de voir des gens 
venir du Parti québécois ou du Par-
ti libéral pour joindre leurs forces 
et s’assurer que nous ayons une 
meilleure économie», a-t-il ajouté.

LA BATAILLE DE 
MARIE-VICTORIN

Martyne Prévost est une femme 
d’affaires de la Rive-Sud. Elle a long-
temps œuvré dans le secteur cultu-
rel, mais elle assume maintenant 
les fonctions de directrice générale 
du Collège La Cabriole, un cégep 
privé spécialisé en équitation situé 
à Saint-Jean-sur-Richelieu.

Mme Prévost n’habite pas la cir-
conscription qu’elle souhaite 
représenter, mais elle a été élevée à 
Longueuil et elle y a fait ses études.

Elle se mesurera à la députée 
péquiste Catherine Fournier, qui 
avait remporté son siège avec plus 
de 52 % des voix à l’élection partielle 
de 2016. Le candidat solidaire Carl 
Lévesque, qui avait terminé deu-
xième au dernier scrutin, sera aussi 
de la course cette année.

Main tendue aux 
nationalistes et 
aux anglophones

Le chef de la Coalition avenir Québec, François Legault, a présenté la candidature de Martyne Prévost dans la cir-
conscription de Marie-Victorin, mardi. — PHOTO LA PRESSE CANADIENNE, PAUL CHIASSON

GABRIEL BÉLAND
La Presse

MONTRÉAL — La panne qui a pa-
ralysé le réseau de téléphonie cel-
lulaire de Bell en plein Sommet du 
G7 a toutes les allures d’un sabo-
tage, et des militants anarchistes 
revendiquent le crime sur un site 
Internet d’extrême gauche.

Le Service de police de la Ville de 
Québec (SPVQ) confirme à La 
Presse avoir ouvert une enquête 
sur un incendie qui a perturbé les 
communications cellulaires dans 
Charlevoix, le 9 juin dernier. Juste 
avant le G7, Ottawa avait inves-
ti 15 millions $ pour permettre 
à Bell d’améliorer sa couver-
ture dans la région par l’ajout de 
13 tours de télécommunication.

Mais l’acte de sabotage présumé 
n’a pas eu lieu près de La Malbaie, 
où se sont réunis les dignitaires 
les 8 et 9 juin dernier. Selon le 
SPVQ, l’incendie a plutôt éclaté 
près de la chute Montmorency, à 
Québec.

Les pompiers ont reçu un appel 
à 7h52, le 9 juin, pour un incendie 
dans un poteau d’Hydro-Québec, 
explique un porte-parole du SPVQ, 
David Poitras. «L’enquête du Com-
missariat aux incendies a déter-
miné qu’une action humaine était 
probablement responsable de l’in-
cendie, et l’enquête a aussitôt été 
transférée à la section des enquêtes 
du module des crimes majeurs du 
SPVQ», révèle M. Poitras.

L’INFORMATION DIFFUSÉE 
SUR MTLCONTREINFO.ORG

La police de Québec précise 
qu’il  est «impossible pour le 
moment de relier cet incendie 
au G7». Mais déjà, des militants 
d’extrême gauche revendiquent 
l’acte de sabotage sur le site 
mtlcontreinfo.org. Cette plate-
forme est notamment utilisée par 
des activistes pour revendiquer 
des actions, souvent illégales.

«Alors que la police et son arme-
ment paramilitaire envahissaient 
les rues de la vieille ville à la 
recherche d’une obscure menace; 
des ombres se sont glissées hors de 
leurs tanières à l’assaut du réseau 
de télécommunication récemment 
mis à jour dans Charlevoix par 
de généreux toutEs-puissantEs», 
écrivent les auteurs anonymes sur 
le site.

Dans le passé, c’est sur ce site 

que des militants ont raconté 
comment ils ont agressé des 
activistes d’extrême droite à 
coups de bouteille de bière à la 
sortie d’un bar montréalais, l’été 
dernier, ou encore comment ils 
ont déversé des criquets dans un 
cabinet d’architectes selon eux 
impliqué dans la construction 
d’une prison pour migrants, au 
printemps.

C’est aussi sur ce site que des 
écologistes ont dévoilé s’être atta-
qués à de la machinerie de forage 
dans le Bas-Saint-Laurent à l’été 
2017, causant des dommages 
évalués à 1,2 million $. Dans une 
autre revendication, des acti-
vistes ont aussi annoncé s’être 
attaqués à un bureau de Projet 
Montréal dans Saint-Henri pour 
dénoncer l’embourgeoisement 
du quartier.

Le Service de police de la Ville de 
Montréal (SPVM) tente d’ailleurs de 
démasquer les auteurs derrière ce 
site, a révélé en janvier dernier La 
Presse.

UNE JOURNÉE DE PANNE
Le réseau cellulaire de l’entre-

prise de télécommunication a 
été perturbé entre Beauport et 
Baie-Saint-Paul toute la journée 
du 9 juin, a confirmé à La Presse 
le ministère de l’Innovation, des 
Sciences et du Développement 
économique du Canada.

« Un  b r i s  d e  c â b l e  à  f i b re s 
optiques [a causé] des perturba-
tions à 12 tours de transmission 
cellulaire. Le service fut complè-
tement rétabli à 22h», détaille un 
porte-parole du ministère dans 
un courriel.

Avant la tenue du G7, le gouver-
nement fédéral avait accordé des 
contrats à Bell pour améliorer la 
couverture cellulaire dans cette 
région, mais aussi pour doter 
La Malbaie de l’Internet haute 
vitesse.

Ottawa a également investi 
des centaines de millions pour 
la sécurité durant le Sommet, 
dont 300 millions $ pour la Gen-
darmerie royale du Canada, 99 
millions $ pour le ministère de la 
Sécurité publique, 35 millions $ 
pour le ministère de la Défense 
nationale…

La Sûreté du Québec et le SPVQ 
ont, quant à eux, gonflé leurs 
effectifs pour l’occasion. Plu-
sieurs groupes altermondialistes 
ont manifesté à Québec, où il y a 
eu 13 arrestations.

SOMMET DU G7

Un acte de sabotage 
revendiqué  
sur un site  
d’extrême gauche
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UGO GIGUÈRE
La Presse canadienne

MONTRÉAL — Une chaîne de bou-
tiques érotiques qui a lancé un faux 
parti politique, allant même jusqu’à 
réserver un nom officiel à un mois 
du déclenchement de la campagne 
électorale provinciale, est sous 
enquête par le Directeur général 
des élections du Québec (DGEQ), a 
appris La Presse canadienne.

Dans la liste des «noms réservés» 
pour la création d’éventuels partis 
politiques disponible sur le portail 
web du DGEQ, on retrouve le Parti 
rose Éros. Le nom a été réservé le  
6 juin 2018 par Jacques Provost.

D’après le registre des entre-
prises, M. Provost est deuxième 
actionnaire et secrétaire-trésorier 
de la chaîne de boutiques Éros et 
compagnie.

Celle qui est présentée comme 
la «chef» de ce faux parti, Anne-
Marie Ruel, est directrice des pré-
sentations à domicile chez Éros et 
compagnie. En entrevue, la jeune 
femme reconnaît que la démarche 
n’a rien à voir avec la politique et 
qu’il n’a jamais été question de 
créer une véritable formation.

«Ce qu’on fait, c’est vraiment 
une campagne marketing pour 
promouvoir la santé sexuelle des 

hommes et des femmes à travers les 
présentations à domicile partout au 
Québec», explique-t-elle. Les orga-
nisateurs de la campagne voulaient 
simplement « aller jusqu’au bout 
du thème » en réservant un nom 
de parti.

Il s’agit d’une démarche adminis-
trative très simple qui permet de 
réserver une appellation durant six 
mois. Les seules conditions sont 
que le nom ne doit pas contenir le 
mot « indépendant » et qu’il ne doit 
pas créer de confusion par rapport 
à un parti existant.

«On ne va pas siéger à l’Assem-
blée nationale et il n’y aura pas 
de vote pour le Parti rose», ironise 
Mme Ruel.

Une page Facebook qui porte le 
nom «Élections 2018 - Parti Rose» 

mentionne que la mission de ce 
parti fictif est « L’émancipation et la 
promotion de la santé sexuelle de 
la femme ».

Toutefois, la page en question, 
qui compte quelque 500 membres, 
sert principalement de plateforme 
de concours promotionnels où les 
visiteurs peuvent remporter des 
objets érotiques.

E n  d a t e  d u  1 2  ju i l l e t ,  u n e 

publication opposait la «Dre du 
Point G» au Dr Gaétan Barette, 
actuel ministre de la Santé et candi-
dat du Parti libéral du Québec. Les 
visiteurs de la page étaient invités 
à «aimer» et à partager la publi-
cation afin de courir la chance de 
remporter une petite culotte ou un 
vibrateur.

Malgré ces clins d’œil au gou-
vernement — on retrouve aussi le 

premier ministre Philippe Couil-
lard sur la page web du faux parti 
— Anne-Marie Ruel assure que le 
but n’est pas de dénigrer le proces-
sus démocratique.

« O n  n ’a  p a s  d ’o b j e c t i f  d e 
détruire la réputation de qui-
conque, loin de là. On ne veut 
pas dénigrer les partis politiques,  
même qu’on souhaite que les 
électeurs votent à la prochaine 
élection», assure-t-elle, disant sim-
plement s’inspirer de l’actualité 
comme lors d’une précédente cam-
pagne utilisant le concept des Jeux 
olympiques.

«O n ne veut  pas  fa ire  une 
moquerie ou une satire, on veut 
mettre de l’avant la santé sexuelle 
des hommes et des femmes», 
renchérit-elle.

UN FAUX PARTI POLITIQUE À CARACTÈRE ÉROTIQUE

Le DGEQ lance une enquête

Une page Facebook qui porte le nom « Élections 2018 - Parti Rose » mentionne 
que la mission de ce parti fictif est « L’émancipation et la promotion de la santé 
sexuelle de la femme ». — COURTOISIE

«Ce qu’on fait, 
c’est vraiment une 
campagne marketing 
pour promouvoir 
la santé sexuelle 
des hommes et des 
femmes à travers 
les présentations 
à domicile partout 
au Québec»

«On n’a pas 
d’objectif de détruire 
la réputation de 
quiconque, loin de 
là. On ne veut pas 
dénigrer les partis 
politiques, même 
qu’on souhaite que les 
électeurs votent à la 
prochaine élection»

Request for Proposals
Leased office space Trois-Rivières, Que.

Farm Credit Canada (FCC) invites proposals from anyone interested in leasing

office space to FCC. At minimum, all proposals must meet the following

criteria:

1. Approximately 3,500 usable square feet within one building, offering the

entire space on one floor, preferably on the ground level. Preference will

be given to space with high visibility that provides for illuminated exterior

signage. Ten (10) staff parking and two (2) customer parking spaces are

required.

2. The office space must be located in Trois-Rivières, Que. Ease of access

from neighbouring local communities will be a consideration.

3. The space must be available for tenant fixturing no later than March 1,

2019, and with a move-in date no later than June 1, 2019. FCC will require

a five-year term, plus an option to extend the lease for at least one

additional term of five years.

4. Must be accessible to persons with disabilities.

The above-noted requirements are not exhaustive. To obtain a comprehensive

list of all requirements or for more information, please contact FCC Corporate

Procurement at procurement@fcc.ca.

Demandes de propositions
Location de locaux à bureaux à Trois-Rivières, (Québec).

Financement agricole Canada (FAC) invite toute personne désirant louer des locaux à

bureaux à FAC à soumettre une proposition. Les propositions doivent répondre aux critères

minimums suivants :

1. Une superficie utilisable d’environ 3 500 pieds carrés dans un seul immeuble et

l’ensemble des locaux doit être sur un même étage, idéalement au rez-de-chaussée.

La préférence sera accordée à un espace qui offre une grande visibilité et qui permet

un affichage extérieur lumineux. En tout, dix (10) places de stationnement réservées

au personnel et deux (2) places de stationnement réservées aux clients sont requises.

2. Les locaux à bureaux doivent être situés à Trois-Rivières, (Québec). FAC tiendra compte

de la facilité d’accès depuis les localités avoisinantes.

3. FAC, en qualité de locataire, doit pouvoir accéder aux locaux à bureaux pour

l’installation des accessoires fixes au plus tard le 1er mars 2019. La date d’emménagement

est prévue au plus tard le 1er juin 2019. FAC exigera un bail de cinq ans, assorti de la

possibilité de le prolonger pendant au moins une autre période de cinq ans.

4. Les locaux doivent être accessibles aux personnes handicapées.

La liste des exigences ci-dessus n’est pas exhaustive. Pour obtenir la liste complète de toutes

les exigences ou pour de plus amples renseignements, veuillez écrire à l’Approvisionnement

d’entreprise de FAC à l’adresse approvisionnement@fac.ca.
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Écrivez-nous
Écrivez-nous à 
opinions@lenouvelliste.qc.ca

Pour être publié dans le jour-
nal ou sur notre site Web
lenouvelliste.ca/opinions  
votre commentaire doit être 
court et accompagné de 
votre nom, de votre adresse 
et de votre numéro de 
téléphone.

 MON CLIN D’ŒIL  STÉPHANE LAPORTE
Collaboration spéciale

Cogeco prélève 
120 $ dans mon 
compte mais je n’ai 
pas de service

Cogeco est mon fournisseur d’in-
ternet et de téléphonie depuis 
2011. J’ai déménagé récemment 
et je l’ai annoncé à Cogeco le
1er juin. Ils m’ont envoyé un outil 
pour débrancher une connexion 
au modem. Ils ont aussi affirmé 
qu’un technicien me contacterait 
dans les 48 heures. 

De technicien, il n’y en a pas eu. 
C’est après ma cinquième inter-
vention datée du 16 juillet qu’ils 
m’ont contacté. J’avais inclus cette 
fois mon numéro de cellulaire. 
Pourtant, ils ont mon adresse  
courriel. Je leur ai demandé de 
m’expliquer par courriel ce qui 
n’allait pas, ce qu’ils n’ont pas fait. 

Ils continuent de prélever 120 $ 
sur mon compte et je n’ai pas 
de service. J’ai passé des heures 
au téléphone à attendre. Pas de 

réponse. Je ne sais pas quelle sorte 
de contrat me lie à Cogeco. 

Je n’ose pas changer de fournis-
seur de services, car c’est la seule 
solution.

Henry Noël 
Shawinigan

À quand un McDo 
à Shawinigan-Sud?
Durant une nuit de travail tran-
quille, nous nous sommes mis 
à jaser qu’il manquait une seule 
chose à notre bonheur de vivre 
à Shawinigan: un restaurant 
McDonald’s  dans le  secteur 
Shawinigan-Sud. 

Depuis toutes ces années que 
la rumeur existe et qu’elle prend 
de l’expansion, depuis toutes 
ces années où on constate la 
croissance du secteur avec les 
nombreuses constructions à 
Shawinigan-Sud et  à  Notre-
Dame-du-Mont-Carmel, avec le 

boulevard de Shawinigan-Sud qui 
se remplit de voitures jour après 
jour, avec un Tim Hortons qui doit 
ouvrir deux voies de service à l’auto 
le matin, il est maintenant le temps 
de voir apparaître un McDonald’s 
avec jeux pour enfants dans notre 
milieu de vie. 

De la part de quatre collègues 
qui à eux seuls feraient quasiment 
vivre ce McDo!

Patrick Auger
Shawinigan

CARREFOUR DES LECTEURS

«Est-ce que la Coupe du Monde a eu lieu ? » - les Italiens

N ous ne les avons pas inven-
tées. Les canicules, les 
sécheresses ou les feux 

de forêt ont toujours existé. Mais 
celles qui frappent, simultané-
ment, plusieurs points du globe 
cet été, c’est nous qui les avons 
façonnées.

Et ça n’est que le début, un simple 
avant-goût du monde que nous 
laisserons en héritage aux généra-
tions qui suivent. 

Ce que nous modifions avec la 
hausse de concentration du CO2 
dans l’atmosphère, c’est la variabi-
lité, l’intensité, la fréquence de ces 
phénomènes. Ces canicules géné-
ralisées qui frappent aussi bien le 
Japon que l’Amérique ou la Suède, 
sont alimentées par des systèmes 
à l’échelle planétaire. 

«Les indices provenant de ces 
événements extrêmes autour du 
monde sont très convaincants», 
soutient dans Inside Climate News 
Corinne Le Quéré, une Québécoise 
qui dirige un centre de recherche 
britannique sur les changements 
climatiques. «C’est un signe que 
le réchauffement en est la cause, 
sinon y contribue.»

Mme Le Quéré était d’ailleurs 
de passage à Québec récemment 
pour plaider en faveur d’une meil-
leure gouvernance de l’État face à 
ce défi.

Les chercheurs sont de moins en 
moins réticents à relier des événe-
ments précis aux changements 
climatiques. 

Chaque année, depuis six ans, 
l’American Meterological Society 
publie un rapport sur les événe-
ments extrêmes de l’année précé-
dente. La sixième édition, publiée 
en janvier dernier, est la première 
où on conclut que les records de 
chaleur observés en 2016, tant au 
niveau planétaire qu’en Asie et 
dans le milieu marin sur les côtes 
de l’Alaska, n’auraient pas été pos-
sibles dans l’ère préindustrielle, 

sans le CO2 que nous avons rejeté 
dans l’atmosphère.

Il est trop tôt pour se pronon-
cer définitivement sur l’année en 
cours, mais une autre organisa-
tion, le World Weather Attribu-
tion (WWA), qui réunit plusieurs 
centres de recherches, publie 
des analyses préliminaires. À 
partir des données recueillies 
cette année et les années précé-
dentes, le WWA conclut que les 
vagues de chaleur sont deux fois
plus fréquentes en Irlande, aux 
Pays-Bas et quatre fois plus au 
Danemark. 

L’année dernière, l’organisation 
arrivait aux mêmes conclusions 
pour le sud de l’Europe. Dans le 
nord de la Finlande, les tempéra-
tures enregistrées cette année ont 

d’ailleurs surpassé tout ce 
qui a été mesuré depuis un 
siècle. 

Les scientifiques ne sont 
pas les seuls à tirer cette 
conclusion. 

En Californie, la prési-
dente de la Pacific Gas and 

Electric Company (PG&E) affir-
mait que les feux qui ravagent 
l’État cette année «sont la preuve 
que nous vivons dans une nouvelle 
normalité désormais». 

Ce n’est pas pour rien que cette 
puissante corporation invoque 
les changements climatiques. Les 
incendies de cette année risquent 
d’entraîner des pertes de plus d’un 
milliard $ et l’entreprise fait pres-
sion sur l’État pour obtenir des 
assouplissements. La compagnie a 
aussi été tenue responsable, par le 
Département de foresterie de pro-
tection contre le feu de Californie, 
pour certains des feux qui ont rava-
gé les régions vinicoles de Napa et 
Sonoma l’année dernière, en raison 
de travaux de déboisement insuffi-
sants près des fils, ou de transfor-
mateurs qui ont explosé. 

L’impact des changements clima-
tiques n’est plus une vue de l’esprit, 
c’est une réalité qui se calcule par 
les pertes qu’elle provoque, par les 
investissements qui sont néces-
saires pour adapter nos infrastruc-
tures à de plus grands extrêmes 
météorologiques, et par les pertes 
de vies humaines qu’elle entraîne. 

Nous avons créé 
ces canicules

ISABELLE EN RAPPEL

L’impact des changements 
climatiques n’est plus 
une vue de l’esprit

PIERRE
ASSELIN
p.asselin@lesoleil.com
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L’auteur, Alex Dorval, est président 
du Regroupement des microbras-
series de la Mauricie. Il s’exprime 
ici au nom de cet organisme.

Une des valeurs qui sont 
propres au mouvement des 
microbrasseries est la trans-

parence. Nous ne tentons pas de 
cacher notre réelle identité derrière 
des sous-marques, filiales et autres 
stratégies de marketing douteux. Si 
on nous le demande, on défendra 
nos valeurs sur la place publique en 
parlant en notre propre nom. À ce 
titre, le projet de Route de Brasseurs 
de la Mauricie, où ne figure pas la 
marque Le Trou du diable, filiale de 
Molson-Coors, suscite la réflexion 
de certains citoyens et citoyennes. 
Pour nous, la première et plus 
grande interrogation sur laquelle 
nous souhaitons jeter la lumière 
est sans doute la suivante: pourquoi 
Molson refuse-t-elle de sauter sur la 
patinoire?

QUI EXCLUT QUI?
Nous n’excluons pas la présence 

potentielle de Molson-Coors et de 
sa nouvelle filiale shawiniganaise 
du projet de Route des Brasseurs 
de la Mauricie. Nous avons tenté 
de négocier pendant cinq mois une 
entente inclusive avec leurs consul-
tants, qui ont refusé les deux propo-
sitions en bloc. Nous avons même 
par la suite invité le directeur des 
affaires corporatives de Molson-
Coors, M. François Lefebvre, à nous 
rencontrer pour entamer une négo-
ciation sincère directement avec 
les instances décisionnelles de leur 
entreprise. Nous n’avons jamais 
eu de retour de sa part ou d’autres 

dirigeants de Molson. Il serait bien 
de les questionner, nous croyons, 
sur la raison de ce refus.

Il est fort pertinent ensuite de sou-
ligner l’ironie de cette accusation 
puisque dans la réalité actuelle, 
Molson-Coors exclut en perma-
nence nos microbrasseries dans 
plusieurs restos-bars, chez des 
détaillants, dans les salles de spec-
tacle, les complexes sportifs et les 
événements et festivals de la région 
en faisant signer aux promoteurs et 
clients des «ententes d’exclusivité» 
et usant d’autres stratégies concur-
rentielles déloyales.

Concernant l’inclusion du Broue-
pub de la rue Willow, nous aime-
rions également apporter la lumière 
sur le fait que la marque est main-
tenant utilisée sous licence car 
appartenant à Molson-Coors. 

Nous avons demandé de parler à 
un membre neutre et décisionnel 
de l’organisation ne travaillant pas 
pour le groupe Molson-Coors. Cette 
demande a été refusée puisque la 
marque ne leur appartient plus, 
tout simplement. Les fondateurs 
qui travaillent aujourd’hui à titre 
de consultants pour Molson-Coors 
sont de leur propre dire tenus par 
contrat «de ne pas médire Molson» 
sur la place publique. Chaque fois 
qu’on allait discuter, il passait deux 
mois où ils devaient parler à Six 
Pints (autre filiale de Molson) qui 
eux devaient parler à Molson, pro-
priétaire de la marque. Mais encore 
une fois, pourquoi les dirigeants de 
Molson se cachent-ils ainsi?

Demandez à M. Lefebvre, il vous 
dira sans doute que pour Molson, 
il n’existe qu’un seul marché de 

la bière au Québec. Facile à dire 
quand on est en rapport de force.

CHANGER: NOS RÈGLES, 
NOS LUNETTES?

Nous avons lu un article du Nou-
velliste du 30 juillet dernier, qui 
exprimait la déception du maire de 
Shawinigan, M. Michel Angers, de 
voir notre Regroupement «changer 
les règles» à la suite de l’obtention 
du financement auquel il a donné 
son accord. Le comité composé 
d’élus de la région dont Michel 
Angers a rendu au printemps der-
nier une décision unanime sur un 
dossier où les microbrasseries par-
ticipantes étaient écrites noir sur 
blanc. Il est difficile pour nous de 
s’expliquer pourquoi on pouvait 
lire qu’il n’était pas au courant de 
son dossier. Nous l’avons également 

contacté pour comprendre son 
point de vue, mais il n’y a pas eu de 
retour.

DISCUTER DANS 
LE RESPECT ET LE CALME

Nous terminerons en mention-
nant que nos membres vouent un 
profond respect aux

citoyens, citoyennes, travailleurs, 
travailleuses et fondateurs des bras-
series de Shawinigan.

Nous y comptons d’ailleurs plu-
sieurs amis, collègues, familles, 
fournisseurs et clients.

N o u s  d e m a n d o n s  d o n c 
aujourd’hui, par respect pour tous 
ces gens et nos équipes respec-
tives, aux divers acteurs du milieu 
politique et touristique concernés 
de bien vouloir cesser de nous prê-
ter des intentions malhonnêtes 
sans prendre d’abord le pouls réel 
des enjeux de notre industrie. 
Car, c’est près de 200 microbras-
seurs du Québec qui questionnent 
aujourd’hui l’impact que ces acqui-
sitions auront sur la croissance et 
même la viabilité de certaines de 
nos organisations.

Ultimement, il faudra bien que 
les dirigeants du groupe Molson-
Coors sortent de leur mutisme, 
sautent sur la patinoire et fassent 
preuve de transparence, de bonne 
foi et d’inclusion quant à la place 
à accorder à nos bières sur la 
scène brassicole et touristique 
régionale. Car après tout, c’est 
toute la logique de l’offre et la 
demande, du terroir et du tissu 
socio-économique qui prend le 
bord quand on tolère et défend les 
rapports de force qu’exerce une 
multinationale sur nos PME.

Le mutisme de Molson

L’absence du Trou du Diable de la Route des Brasseurs de la Mauricie continue de faire jaser. Le président du Regrou-
pement des microbrasseries de la Mauricie explique ici le point de vue de l’organisme. 
— PHOTO: FACEBOOK – LA ROUTE DES BRASSEURS

Le projet de l’amphithéâtre a été 
proposé aux gens de Trois-Rivières 
pour amener notre cité visible aux 
touristes à travers plusieurs autres 
grandes villes le long du Saint-
Laurent. Ce projet a commencé 
avec l’amphithéâtre mais pas de 
rues pour se rendre et pas grands 
aménagements. Nous avons donc 
encore déboursé pour se rendre au 
château Lévesque. Le site demeure 
encore très limité en accessibilité. 
Par la suite, nous avons encore 
déboursé pour le lettrage de bois 
européen, même si nous sommes 
un pays avec plein de ressources 
forestières, pour signaler aux 
bateaux qui n’arrêtent pas chez 
nous que nous avons un amphi-
théâtre vide la plupart du temps 
de l’année. Le son a demandé des 

changements de système à de 
très forts coûts. Le système ini-
tial a été récupéré pour le futur 
aréna… Gros pari sur son instal-
lation, car il devrait être déficient! 
Nous sommes encore à gérer des 
déficiences pour contrôler les 
intempéries sur un bâtiment à ciel 
ouvert. Les murs pare-intempéries 
temporaires effectuaient le travail 
mais nous avons opté pour payer 
des permanents qui ne le font 
pas. Nous avons également passé 
proche de faire des fontaines ou 
des jeux d’eau pour un endroit iso-
lé de la ville lorsqu’il n’y a pas de 
spectacles… Fiou! Cinq semaines 
de Cirque du Soleil en soirée donc 
pas besoin de cet ajout! 

Je viens d’apprendre que ce pro-
jet ne sera pas en autofinancement 

et qu’il ne générera jamais de pro-
fits à la ville. Il s’avère donc que 
je devrai payer de mes taxes sur 
cet éléphant blanc toute ma vie 
de citoyen dans la ville de Trois-
Rivières. Je devrai réduire mes 
services ou augmenter mes taxes 
pour maintenir mes avoirs et pour 
ce projet à gouffre sans fin. 

Il y aura encore des pépins sur ce 
projet car il n’est pas encore com-
plété. Ce projet – comme bien 
d’autres – sont gérés avec l’argent 
du peuple… Pas de problème 
pour les excédents ou les pertes; 
ils vont payer de leurs taxes sur 
plusieurs années! Si vous étiez de 
vrais gestionnaires qui contrôlent 
les coûts, un projet doit avoir un 
retour sur investissement concret 
et mesurable! Pas que la ville est 

plus visible! Pas que le centre-ville 
a semblé avoir eu un bon été! La 
plupart de toutes les usines et les 
PME de notre région se battent 
pour être viables en investissant 
sur des retours sur investissement 
très rapides (de 1 à 5 ans) pour 
assurer leur viabilité. 

Vous faites des projets qui ne 
sont pas complets pour diluer 
les coûts et assigner plusieurs 
emprunts pour sa réalisation. 
Vous faites des projets avec du 
financement sans fin sur des 
décennies et sans retour sur investis-
sement mesurable. Peut-être que le  
projet a amené du bonheur aux 
touristes et une vie au centre-ville, 
mais qu’il a fort probablement 
hypothéqué les comptes de taxes 
de tous les gens de Trois-Rivières 

sur plusieurs générations. 
Pauvres citoyens… La saga 

devrait se poursuivre avec l’aré-
na car nous avons emprunté 
pour l’achat des terrains que  
nous avons revendu plus bas pour 
la réalisation du projet qui n’a 
actuellement aucune source de 
rentabilisation! 

Les terrains du site actuel de 
l’amphithéâtre et des tours de 
condos ont également profité 
de ces gains par la ville. Le bon-
heur viendra peut-être bientôt… 
Mais nous devrons quand même 
vivre avec des dettes d’un amphi-
théâtre et d’un aréna sans plan de 
rentabilisation!

 
Sylvain Lavergne
Trois-Rivières

Elles sont où mes taxes… elles sont où?



MERCREDI 1er AOÛT 2018  leNouvelliste14   ACTUALITÉS

JANICE DICKSON
La Presse canadienne

Les anciens combattants ont du 
mal à obtenir certains avantages 
et services auxquels ils ont droit 
depuis longtemps, même si le 
gouvernement fédéral a mis en 
œuvre un certain nombre des 
recommandations de l’ombuds-
man des vétérans au fil des ans.

Guy Parent a publié mardi son 
bulletin annuel sur la réponse du 
gouvernement quant aux recom-
mandations formulées par son 
bureau au cours des 10 dernières 
années.

L’ombudsman conclut que des 
progrès ont été réalisés depuis 
son bulletin de l’année dernière, 
et note que le gouvernement 
a répondu depuis 10 ans à 72 
pour cent de ses recommanda-
tions, soit 46 sur 64. « Ce résultat 
démontre que c’est constant : ça 
ne va pas vite, mais ça avance », 
a déclaré en entrevue M. Parent, 
un adjudant-chef à la retraite qui 
s’était joint aux Forces armées 
canadiennes en 1964.

M. Parent précise que parmi les 
recommandations les plus impor-
tantes qui n’ont pas encore été 
réalisées, Ottawa ne s’est toujours 
pas assuré que le remboursement 
des dépenses liées aux avantages 
médicaux accordé au titre de la 
Loi sur le bien-être des vétérans 
soit rétroactif à compter de la date 
de la présentation de la première 

demande, comme c’est le cas pour 
la Loi sur les pensions.

Cette lacune signifie que cer-
tains anciens combattants se 
priveront de soins s’ i ls  sont 
confrontés à de longs délais de 
remboursement, parce qu’ils ne 
pourraient pas entretemps payer 
eux-mêmes leurs frais médicaux.

« En vertu de l’ancienne Loi sur 
les pensions (...) ces frais de soins 
de santé étaient payés rétroacti-
vement au moment où les gens 
avaient présenté leur demande 
de prestations. En vertu du nou-
veau système et de l’actuelle Loi 
sur le bien-être des vétérans, les 
remboursements de frais de san-
té sont seulement versés à par-
tir de la date de la décision », a 
déploré M. Parent.

L’arriéré de demandes consti-
tue ainsi l’un des plus impor-
tants défis  du ministère des 
Anciens Combattants, a estimé 
l’ombudsman. « Certains vétérans 
n’accèdent pas aux soins, et pour-
raient ainsi aggraver leur état et 
leur bien-être », a-t-il déclaré.

INDEMNITÉ DE DÉCÈS
Le bureau de l’ombudsman 

recommandait aussi au gouver-
nement libéral de modifier la Loi 
sur le bien-être des vétérans afin 
qu’un militaire célibataire sans 
enfant à charge puisse désigner 
un autre membre de sa famille 
pour recevoir l’indemnité en cas 
de décès. M. Parent a ainsi expli-
qué que les parents, frère ou 
sœur de jeunes soldats morts en 

Afghanistan n’avaient pas droit 
à l’indemnité de décès, réservée 
aux seuls conjoints.

L’ombudsman des vétérans 
recommande aussi que les vété-
rans et leur famille aient accès 
aux mêmes services en vertu du 
Régime de services dentaires 
pour les pensionnés du Conseil 
du Trésor que ceux qui leur sont 
offerts par Anciens Combattants 
du Canada au titre du Régime 
de soins de santé de la fonction 
publique.

M. Parent promet de surveiller 
de près ce que fera le gouverne-
ment de ses recommandations 
qui n’ont pas encore été réalisées. 
« Au cours de mes 10 années (à ce 
poste), j’ai certainement consta-
té un effort pour améliorer les 
choses — et je l’ai vu avec les 
gouvernements et les ministres 
successifs », a-t-il dit.

Mais le changement important 
qui s’impose à Anciens Combat-
tants Canada, selon lui, ne se 
retrouve pas dans son rapport, 
qui traite strictement de recom-
mandations. « Plus qu’un défi, 
mais un gros problème, c’est 
la communication », a estimé 
M. Parent. « Je pense que beau-
coup d’anciens combattants et 
leur famille seraient probable-
ment plus à l’aise s’il y avait plus 
d’information, plus de transpa-
rence au ministère. »

Selon M. Parent, le ministère 
des Anciens Combattants doit 
mieux expliquer aux vétérans 
et à leur famille comment les 

programmes sont réglementés, 
et quels critères sont nécessaires 
pour accéder aux services.

Le bureau de l’ombudsman 
reçoit de 5000 à 6000 appels par 
année d’anciens combattants ou 
de membres de leur famille qui 
demandent de l’aide, se plaignent 
qu’ils ont de la difficulté à obte-
nir des prestations ou qu’ils ne 
sont pas traités équitablement, 

a déclaré M. Parent. « Chaque 
année, nous traitons plus de 
1700 dossiers, plaintes person-
nelles (...) Nous aidons les gens 
et négocions avec Anciens Com-
battants Canada pour trouver la 
solution à leur problème et, à 
partir de là, nous formulons des 
recommandations », explique 
l’ombudsman. « C’est un minis-
tère très complexe. »

RECOMMANDATIONS DE L’OMBUDSMAN 
CONCERNANT LES VÉTÉRANS

« Ça ne va pas vite, 
mais ça avance »

Le Parti conservateur toujours champion du financement politique

Les conservateurs étaient toujours champions du 
financement politique fédéral au deuxième trimestre 
de l’année, alors que les néo-démocrates traînaient 
loin derrière, récoltant moins d’un million de dollars 
auprès de bien moins de donateurs que les autres 
partis.

Les rapports trimestriels de financement des par-
tis politiques, publiés sur le site d’Élections Canada, 
montrent que le Parti conservateur mène le bal avec 
6 045 466 $ provenant de 40 908 donateurs – soit 
presque le double du montant recueilli par les libé-
raux, mais auprès de 31 692 sympathisants.

Le Nouveau Parti démocratique, quant à lui, a recueilli 
872 401 $ auprès de 12 451 donateurs en avril, mai et juin.

Le Parti vert a recueilli 572 869 $ de 7734 contri-
buteurs, alors que le Bloc québécois, qui était plongé 
ce printemps dans de graves querelles intestines, a 
recueilli 42 038 $ auprès de 530 partisans au deuxième 
trimestre.

Seuls les individus peuvent verser une contribution 
aux partis politiques fédéraux ; cette année, ces contri-
butions sont plafonnées à 1575 $ par personne pour 
chaque parti.
LA PRESSE CANADIENNEA
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L’ombudsman conclut que des progrès ont été réalisés depuis l’année dernière, 
et note que le gouvernement a répondu depuis 10 ans à 72 % de ses recomman-
dations, soit 46 sur 64. — ÉDOUARD PLANTE-FRÉCHETTE, ARCHIVES LA PRESSE

le pays
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MÉLANIE MARQUIS
La Presse canadienne

OTTAWA — La page est encore 
loin d’être tournée sur la saga Phé-
nix. Mais lorsque le gouvernement 
fédéral sera prêt à amorcer un nou-
veau chapitre et d’implanter un 
nouveau système de paie, il devra 
prouver qu’il a tiré des enseigne-
ments de cette «débâcle», croit un 
comité sénatorial.

« Nous comprenons que, vu 
l’expérience vécue avec Phé-
nix, le gouvernement veuille se 
doter d’un nouveau système», 
mais «nous craignons aussi qu’en 
concevant un autre système, on ne 
fera que répéter les mêmes erreurs 
et problèmes», est-il écrit dans un 
rapport publié mardi.

Le comité sénatorial des finances 
nationales chiffre à 2,2 milliards $ 
sur sept ans (2016 à 2023) les coûts 
nécessaires pour stabiliser Phénix, 
ce système de centralisation des 
opérations que le gouvernement 
avait implanté en espérant réali-
ser des économies annuelles de 
70 millions $.

Le gouvernement libéral a fait 
part dans le budget 2017 de son 
intention de larguer le système de 
paie qui a connu des ratés consi-
dérables et causé des problèmes 
de rémunération à plus de la moi-
tié des 290 000 fonctionnaires 
fédéraux.

Mais la ministre de Services 
publics et Approvisionnement 
Canada (SPAC), Carla Qualtrough, 
a prévenu en mars devant le comi-
té sénatorial qu’il y avait encore 
loin de la coupe aux lèvres, et qu’il 
était «trop tôt pour prédire de quoi 
le prochain système aura l’air».

C’est ce qui inquiète le comité, 
qui reproche au gouvernement de 
n’avoir su expliquer comment «il 
entend éviter de répéter les mêmes 
erreurs» et l’exhorte donc à présen-
ter au Parlement un plan avant de 
se lancer dans une future initiative 
de transformation de la paie.

D’ici là, Ottawa doit s’assurer 
que les conseillers en rémunéra-
tion et employés des ressources 

humaines qui s’affairent à recoller 
les pots cassés reçoivent une for-
mation suffisante afin d’appuyer 
adéquatement les dizaines de mil-
liers de fonctionnaires affectés par 
le fiasco.

«L’un des principaux messages 
des employés du centre de paye 
(celui de Miramichi, qu’a visité le 
comité) est qu’ils manquent de for-
mation pour accomplir leur travail 
de façon efficace et efficiente», est-
il écrit dans le rapport du comité 
sénatorial.

«L’ensemble des employés avec 
qui nous avons discuté (...) sou-
haitent le retour de la formation 
générale en rémunération d’une 
durée de 18 mois.» Cette forma-
tion a été réduite à 12 mois, et celle 
sur Phénix, qui dure quatre jours, 
«est jugée largement insuffisante», 
y lit-on.

Le sénateur indépendant André 
Pratte a affirmé mardi en confé-
rence de presse que le comité dont 
il est vice-président était «conster-
né» que «personne n’ait assumé la 
responsabilité de l’échec de Phé-
nix» et que «personne n’ait été for-
mellement tenu responsable de 
cette débâcle».

Il a pointé du doigt un «pro-
blème de culture de gestion au 
sein du management de la fonc-
tion publique fédérale».

Son collègue conservateur Per-
cy Mockler, président du comi-
té, a regretté que cette situation 
ait à ce point entaché la répu-
tation de la fonction publique  
qu’elle ait incité des travailleurs à 
privilégier plutôt un emploi dans 
le secteur privé.

«Des dirigeants de l’industrie 
forestière du Canada atlantique 
(...) m’ont dit que les jeunes pro-
fessionnels qui entrent graduel-
lement dans le secteur de la 

foresterie préfèrent décrocher un 
emploi dans le secteur privé dû à 
l’incertitude de la paie», a relaté le 
Néo-Brunswickois.

Selon les chiffres du vérifica-
teur général du Canada cités 
dans le rapport, le montant total 
des erreurs dans la rémunéra-
tion des fonctionnaires s’élevait 
en juin 2017 à 520 millions $,  
soit 228 millions $ dus à 51 000 
fonctionnaires qui ont été sous-
payés et 295 millions $ dus à l’État 
par 59 000 fonctionnaires qui ont 
été trop payés.

L e  c o m i t é  a  f o r m u l é  d a n s 
son rapport cinq recomman-
d a t i o n s  à  p a r t i r  d e s  t é m o i -
gnages du vérificateur général  
du Canada, de représentants syn-
dicaux, de hauts fonctionnaires 
ou encore de la ministre Carla 
Qualtrough.

Les sénateurs ont dénoncé le 
manque d’imputabilité des hauts 
fonctionnaires ayant donné le feu 
vert au déploiement d’un système 
de paie qui n’était pas prêt, mais 
ils n’en nomment aucun dans leur 
rapport. La sénatrice Mobina Jaffer 
a plaidé que cela n’était pas l’objec-
tif visé.

SYSTÈME DE PAIE PHÉNIX

Ottawa doit présenter  
un plan avant de changer

Le sénateur Percy Mockler, président du comité sénatorial des finances nationales, a présenté les recommandations 
dans le dossier du système de paie Phénix. — PHOTO: LA PRESSE CANADIENNE

«L’un des principaux 
messages des 
employés du 
centre de paye est 
qu’ils manquent 
de formation pour 
accomplir leur travail 
de façon efficace 
et efficiente»

«Nous craignons 
aussi qu’en concevant 
un autre système, on 
ne fera que répéter 
les mêmes erreurs 
et problèmes»
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La croissance plus forte que prévu 
de l’économie canadienne en mai 
laisse présager une autre hausse 
des taux d’intérêt cet automne, mais 
les économistes ne pensent pas 
que cela se produira à la prochaine 
annonce des taux de la Banque du 
Canada en septembre.

Mardi, Statistique Canada a décla-
ré que l’économie canadienne avait 
progressé de 0,5 % en mai grâce aux 
solides performances des secteurs 
nationaux et des secteurs axés sur 
l’exportation. Les analystes s’étaient 
attendus à une croissance moindre, 
à 0,3 %.

Josh Nye, économiste principal 
chez Recherche économique RBC, 
a souligné qu’il s’agit de l’avancée la 
plus largement répandue en plus de 
dix ans étant donné les gains dans 
l’activité d’un mois à l’autre dans 19 
des 20 industries.

«Les chiffres solides de la crois-
sance ne font qu’améliorer notre 
confiance que le taux de finan-
cement à un jour devrait encore 
augmenter cette année», a-t-il dit, 
ajoutant croire que la Banque du 
Canada attendra jusqu’en octobre 
pour hausser les taux.

La banque centrale a relevé les 
taux d’intérêt pour la quatrième 
fois en un an en juillet et a indiqué 
que d’autres hausses sont à prévoir, 
la croissance économique augmen-
tant le risque d’une accélération de 
l’inflation.

La Banque du Canada prévoit une 
croissance du PIB de 2,8 % au deu-
xième trimestre clos le 30 juin, soit 
un peu moins que les prévisions 
des analystes de 3,0 %.

La hausse d’un mois à l’autre de 
0,5 % en mai est plus forte compa-
rativement à une hausse de 0,1 % en 
avril, a indiqué Statistique Canada, 
ajoutant que le nombre d’avril a été 
affecté par les conditions météo-
rologiques qui comprenaient une 
tempête de verglas dans le centre 
et l’est du Canada. Il y a également 
eu un arrêt temporaire de certains 
projets de sables bitumineux en 
Alberta pour l’entretien.

Le secteur du pétrole et du 
gaz a mené le bal en mai avec 
une augmentation de 2,5  % à  
mesure que les installations de 
sables bitumineux sont revenues à 
la production.

Le secteur des services publics 
s’est contracté de 2,4 % en mai, le 
temps plus clément ayant régressé 
à travers le pays, inversant la crois-
sance de 1,4 % enregistrée en avril 
sous l’effet d’une demande accrue 
de chauffage due aux températures 
plus froides qu’à l’habitude.

TAUX D’INTÉRÊT

Vers une 
hausse à 
l’automne

GILBERT LEDUC
Le Soleil

Alors que les employeurs se fendent en quatre 
pour trouver la main-d’œuvre dont ils ont be-
soin pour assurer la poursuite de leurs opéra-
tions, le bassin de candidats aptes au travail 
disponibles à l’aide sociale fond comme neige 
au soleil.

Le taux d’assistance sociale au Québec a chuté 
de 6,1 % à 5,9 % entre les mois de mars 2017 
et 2018. 

Le taux d’assistance sociale, soulignons-
le, détermine la proportion de la population 
qui bénéficie d’un des programmes d’aide 
financière offerts par l’État aux personnes qui 
présentent ou pas des contraintes sévères à 
l’emploi — soit le programme de solidarité 
sociale ou le programme d’aide sociale — ou 
encore qui participe au Programme alternative 
jeunesse.

Ainsi, le nombre de prestataires est passé de 
419 527 à 404 551 au cours de la dernière année, 
indique le Rapport statistique sur la clientèle 
des programmes d’assistance sociale publié par 
le ministère du Travail, de l’Emploi et de la Soli-
darité sociale.

Et si l’on recule à l’automne 2014, le ministère 
comptait, à l’époque, exactement 444 351 pres-
tataires. Une diminution de 40 000 de moins en 
moins de quatre ans.

Le Soleil s’est principalement intéressé aux 
prestataires âgés de 18 à 64 ans, c’est-à-dire 
ceux qui pourraient être en mesure de pourvoir 
des postes vacants dans les entreprises.

Pour cette clientèle, le taux d’assistance sociale 
est passé de 6,3 % à 6,0 % dans la Belle Province. 
Ils étaient 330 761 en mars 2017 et 319 537 un 
an plus tard.

Regardons de plus près la situation dans les 
régions de la Capitale-Nationale et de la Chau-
dière-Appalaches, là où la rareté de bras et de 
cerveaux cause de pénibles maux de tête aux 
entreprises.

Il est bon de rappeler que les taux de chômage 
dans la Capitale-Nationale (3,9 %) et la Chau-
dière-Appalaches étaient les plus bas au Qué-
bec (5,4 %) en juin.

Et le taux d’emploi, c’est-à-dire la proportion 
de personnes disposant d’un emploi parmi 
celles en âge de travailler, était supérieur à la 

moyenne du Québec (61,3 %). Il affichait 62,7 % 
dans la Chaudière-Appalaches et 65,4 % dans la 
Capitale-Nationale,

Dans cette dernière région, le taux d’assistance 
sociale des adultes âgés entre 18-64 a chuté de 

4,5 % à 4,3 % entre les mois de mars 2017 et 
2018. Le ministère du Travail, de l’Emploi et de 
la Solidarité sociale dénombrait 20 199 presta-
taires. À titre comparatif, il y en avait 26 433 en 
août 2015.

De l’autre côté du fleuve, le nombre de pres-
tataires est de 9905. Il s’établissait à 12 637 au 
mois d’août 2015. Quant au taux d’assistance 
sociale, il a très légèrement augmenté, passant 
de 3,7 % à 3,8 % d’un mois de mars à l’autre en 
2017 et 2018.

BASSIN PAS À SEC
Pour Lanie Desrochers, le bassin de candidats 

à l’aide sociale n’est pas à sec comme peuvent 
le laisser croire les données sur la clientèle des 
programmes d’assistance sociale.

«Avec le programme Objectif Emploi, le 
ministère du Travail, de l’Emploi et de la 
Solidarité sociale a mis des choses en place 
pour aller chercher davantage la clientèle 
de l’aide sociale, notamment ceux qui sont 
admissibles pour une première fois au pro-
gramme d’aide sociale», explique la direc-
trice générale d’Option-travail, un organisme  
de Québec, dont la mission de favoriser le 
cheminement et l’intégration socioprofes-
sionnels des personnes en les accompagnant 
dans leurs démarches permettant le retour au 
travail.

Selon Mme Desrochers,  plus de temps 
u n e  p e rs o n n e  ap te  au  t rava i l  pa ss e  à 
l’aide sociale, plus il  sera difficile de la  
remettre en marche afin qu’elle joigne les 
rangs des travailleurs. «Ce n’est pas toujours 
évident de leur faire voir la valeur ajoutée du 
marché du travail.»

« Le problème que nous avons est  de 
rej oindre  et  de  mobil is er  cette  c l ien-
tèle qui ne vient pas automatiquement 
vers  les  organismes comme le  nôtre»,  
e x p l i q u e - t- e l l e  e n  s o u l i g n a n t  q u e  l e s 
demandes qui ont été faites auprès du 
ministère pour obtenir la liste des per-
sonnes qui sont «éloignées du marché  
du travail» depuis plusieurs années sont res-
tées lettre morte.

L a n i e  D e s r o c h e r s  a f f i r m e  q u e  l e s 
employeurs sont plus «ouverts» à l’idée 
d’embaucher cette clientèle. «Comme ils  
sont moins réfractaires à faire appel aux 
immigrants.»

Pénurie de main-d’œuvre oblige.

40 000 assistés sociaux 
de moins au Québec

 — PHOTO LE SOLEIL, JEAN-MARIE VILLENEUVE 

Agence France-Presse

NEW YORK — Le groupe agroa-
limentaire américain Kraft Heinz 
veut que tous ses emballages 
soient recyclables et réutilisables 
d’ici 2025, dans le but de réduire 
son empreinte environnementale.

L e  p r o d u c t e u r  d u  f a m e u x 

Ketchup va s’associer avec des 
experts et des organisations spé-
cialisés pour atteindre ces objec-
tifs ambitieux visant à réduire la 
quantité et le volume de déchets 
d’emballages, a-t-il annoncé mardi 
dans un communiqué.

Il a décidé également d’augmen-
ter la proportion des composants 
recyclables et de diminuer les 

volumes d’emballages usés.
«Notre industrie fait face à un 

gros défi lié au respect du recyclage 
des emballages, leur récupération 
en fin de vie et une utilisation 
unique des plastiques», explique 
Bernardo Hees, PDG de Kraft 
Heinz.

Les emballages des produits de 
consommation courante ont un 

impact environnemental consi-
dérable, selon les ONG. Nombre 
d’industriels ont entrepris récem-
ment des efforts pour diminuer 
leur volume, éliminer les embal-
lages inutiles et utiliser exclusive-
ment des emballages recyclables 
ou biodégradables sous la pres-
sion des pouvoirs publics et de la 
population.

Kraft Heinz se mettra exclusivement 
aux emballages recyclables d’ici 2025

«Avec le programme Objectif 
Emploi, le ministère du Travail, 
de l’Emploi et de la Solidarité 
sociale a mis des choses en 
place pour aller chercher 
davantage la clientèle de 
l’aide sociale, notamment 
ceux qui sont admissibles 
pour une première fois au 
programme d’aide sociale»

 — Lanie Desrochers, directrice 
générale d’Option-travail
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CALGARY (PC) — WestJet Airlines 
a rapporté mardi une perte de  
20,8 millions $ au deuxième tri-
mestre, alors que l’entreprise a dû 
composer avec un conflit de travail 
avec ses pilotes, des prix plus éle-
vés du carburant et une concur-
rence accrue.

La perte s’est élevée à 18 cents 
par action – mieux que ce que les 
analystes estimaient. Il s’agit tou-
tefois d’une baisse par rapport 
au bénéfice de 48,6 millions $, ou  
41 cents par action, observé l’an-
née précédente.

Les analystes s’attendaient à ce 
que WestJet affiche une perte nette 
de 27 cents par action et une perte 
ajustée de 28 cents par action, 
selon Thomson Reuters Eikon.

Les analystes prévoyaient des 
revenus de 1,1 milliard $, mais 
ils se situent plutôt en deçà de  
1,09 milliard $, une hausse de  
2,8 pour cent comparativement 
à 1,06 milliard $ au deuxième tri-
mestre de l’an dernier.

WESTJET

Perte  
de 20,8 M $ 
au deuxième 
trimestre

MARC ROCHETTE

marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — L’entreprise 
Services industriels mauriciens 
de Trois-Rivières pourra acqué-
rir de nouveaux équipements de 
découpage au laser et de pliage 
hydraulique grâce à un coup de 
pouce de 660 000 dollars du gou-
vernement du Québec via le Fonds 
de diversification économique. 
Évalué à 2,5 millions de dollars, 
le projet contribuera à doubler la 
capacité de production de l’usine, 
en plus de créer huit emplois.

«Les dirigeants de Services indus-
triels mauriciens ont toujours su 
faire preuve d’audace, de dyna-
misme et d’innovation pour faire 
progresser leur entreprise. Grâce 
au financement accordé par notre 
gouvernement, l’usine pourra 
davantage gérer la croissance du 
volume de ses commandes, tout 
en créant de nouveaux emplois. 
Nous sommes fiers d’encourager 
la vision d’entrepreneurs de chez 
nous qui contribuent à stimuler 
l’économie régionale», a commen-
té le député de Champlain, Pierre 
Michel Auger.

«En investissant dans de nou-
veaux équipements, l’équipe de 
Services industriels mauriciens 
pourra diversifier son offre de 
produits et conquérir de nou-
veaux marchés.  Le Fonds de 

diversification économique du 
Centre-du-Québec et de la Mau-
ricie a été créé pour soutenir ce 
genre de projet porteur pour l’éco-
nomie de la région», renchérit la 
ministre régionale, Julie Boulet. 

Fondée en 1994, l’entreprise 
Services industriels mauriciens 

se spécialise dans le découpage 
au laser et au plasma de l’acier, 
de l’acier inoxydable et de l’alu-
minium. Elle offre également des 
services de pliage numérique, de 
mécanique de chantier, de sou-
dure ainsi que d’autres travaux 
industriels.

SERVICES INDUSTRIELS MAURICIENS

Coup de pouce de 660 000 $

L’entreprise Services industriels mauriciens a reçu de bonnes nouvelles de la part du gouvernement du Québec. 
— PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

carrières

 ̽ LA BOUTIQUE KANDJU OUVRE SES 
PORTES À TROIS-RIVIÈRES

La 10e boutique de bonbons KandJu débarque à Trois-Rivières. Concept entièrement québécois, KandJu se veut 
la version d’une confiserie moderne. La nouvelle boutique est située au 3500 boulevard des Forges et saura sans 
aucun doute plaire aux petits et aux grands. Sur la photo, Anika Meunier, Cindy Pellerin ainsi que Émilie Lauzon, 
employées de la confiserie, étaient présentes à l’ouverture ce samedi. — PHOTO: ANDRÉANNE LEMIRE

Plaza Retail REIT, promoteur immobilier ayant des centres
commerciaux à travers le Québec et les Maritimes, est à la recherche
d’un gestionnaire de propriété pour la gestion d’un portefeuille
de centres d’achats « ouverts » et « fermé ». Le poste est localisé
à Trois-Rivières.
Le candidat sélectionné doit être extrêmement organisé, éner-
gique, motivé et compétent en relations publiques et avoir une
facilité à jongler avec les priorités. Il doit maîtriser les logiciels de
Word, Excel, et PowerPoint. Le candidat doit détenir une expé-
rience significative à superviser, motiver et gérer le personnel.
Des connaissances approfondies en gestion de propriété sont
nécessaires, c’est-à-dire préparer les budgets, contrats, obtenir
les soumissions, échanger avec les fournisseurs et locataires et
comprendre le fonctionnement d’un bâtiment (toitures et ven-
tilation); travailler de concert et comprendre la structure d’une
association de marchands et les promotions.

Connaissances du système comptable Nexus est un atout.
Le bilinguisme est requis.

Veuillez faire parvenir votre CV au plus tard le 17 août, 2018,
à l’adresse courriel suivante : fotini.tolias@plaza.ca

N.B. : veuillez prendre note que seuls les candidats

retenus pour une entrevue seront contactés.

* Le masculin est utilisé afin d’alléger le texte

et comprend le féminin lorsque le contexte l’indique.

GESTIONNAIRE

DE PROPRIÉTÉ



MERCREDI 1er AOÛT 2018  leNouvelliste18   

facebook.com/
lenouvelliste

SARAH LACHANCE
Sarah.Lachance@LeNouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — La microbrasserie 
le Trou du diable a dévoilé mardi le 
contenu de la programmation de 
la neuvième édition de la Soirée 
des brasseurs le 11 août prochain, 
un événement qui s’annonce fes-
tif avec ses différents spectacles 
musicaux.

Encore une fois cet été, la Soi-
rée des brasseurs se tiendra au 
Parc des Vétérans, en plein cœur 
du centre-ville de Shawinigan de 
13 h à 23 h. C’est une vingtaine de 
microbrasseries qui répondront à 
l’appel afin de combler les ama-
teurs de malt et de houblon.

Comme chaque année, la neu-
vième saison de la Soirée des 
brasseurs mettra à l’honneur des 
producteurs brassicoles, mais 
également des artistes aux talents 
multiples et diversifiés.

Pendant la journée, les festiva-
liers pourront profiter de la pré-
sence de Damien Robitaille (pop 
rétro) à 15 h, The Planet Smashers 
(ska punk) à 18 h ainsi que les 
Deuxluxes (rock n’roll) à 21 h.

FAIRE DURER LE PLAISIR
En nouveauté cette année, l’évé-

nement présentera une partie 
off. «Le off Soirée des brasseurs, 
c’est l’occasion pour les gens de 
l’extérieur de la région de passer 
cinq jours à Shawinigan et y faire 
des activités durant toute cette 
période», explique Isaac Tremblay, 
cofondateur de la microbrasserie 
le Trou du diable.

C’est également une occasion 
pour les organisateurs de la Soi-
rée de prolonger le plaisir. Rappe-
lons que l’an dernier l’événement 
comportait aussi une partie off le 
vendredi. «Cette année, on avait 
l’occasion de faire une partie off 
du jeudi au dimanche», ajoute M. 

Tremblay.
Les trois jours supplémentaires 

de la Soirée des brasseurs permet-
tront de présenter des prestations 
variées et gratuites.

Le jeudi 9 août à 20 h sera l’oc-
casion de voir la performance de 
Ten Foot Pole à la Place des cano-
tiers. Le chanteur du groupe Den-
nis Jagard présentera une version 
acoustique de son spectacle.

Le vendredi 10 août, dans le 
cadre de la programmation d’Un 
été signé Shawinigan, Luc de Laro-
chelière foulera les planches de la 

grande scène de Culture Shawini-
gan de 18 h à 23 h.

Le samedi 11 août, journée de 
l’événement, les festivaliers pour-
ront prendre part au nouveau par-

cours brassicole D-Gust. Ce sera 
l’occasion de découvrir le centre-
ville de Shawinigan et de visiter 
des endroits savoureux ponctués 
d’anecdotes insolites. Les départs 
se feront à 14 h, 14 h 30 et 15 h. Le 
parcours sera accessible au coût de 
20 $. Il est également nécessaire de 
réserver au dgust.ca.

Le dimanche 12 août, ce sera au 

tour de Suzelle Ricard de monter 
sur scène à la Place des canotiers. 
L’auteur-compositrice-interprète et 
native de la région offrira une pres-
tation à tendance jazz.

DES BIÈRES BRÉSILIENNES 
ET ITALIENNES

En plus de faire rayonner des 
bières du Québec et du Canada, 
les participants de la Soirée auront 
l’occasion de faire des découvertes 
internationales avec des bières de 
l’Italie de la microbrasserie Del 
Ducato et du Brésil avec la micro-
brasserie Bodebrown.

«Ce n’est pas facile d’avoir des 
brasseries de l’étranger qui veulent 
se joindre à l’événement. Cette 
année c’est devenu possible et on 
est super content», indique Isaac 
Tremblay.

NEUVIÈME ÉDITION DE LA SOIRÉE DES BRASSEURS

Ambiance festive et musicale

Louis-Philippe Laroche, directeur de la Soirée des brasseurs, et Isaac Tremblay, cofondateur du Trou du diable, étaient 
fiers de dévoiler les détails de la neuvième édition de l’événement. — PHOTO: ISABELLE LÉVESQUE

La Presse canadienne

WASHINGTON — Le célèbre jour-
naliste américain Bob Woodward 
publiera le 11 septembre prochain 
chez Simon & Schuster un livre qui 
jettera un regard sur la présidence 
de Donald Trump.

L e  l i v r e  d e  M .  Wo o d w a r d 
s’intitulera Fear: Trump in the 
White House (Peur: Trump à la 

Maison- Blanche). Il sera vendu 
à quelques semaines de la tenue 
des élections de mi-mandat aux 
États-Unis.

L’éditeur affirme que le texte 
de l’auteur est basé sur des cen-
taines d’heures d’entrevues, 
des notes, des dossiers et des 
agendas sur les déchirements qui 
auraient présentement lieu à la 
Maison-Blanche.

Au cours de sa carrière, Bob 

Woodward, qui a maintenant  
75 ans, a publié plusieurs best-sel-
lers sur diverses présidences amé-
ricaines, dont celles de George W. 
Bush et de Barack Obama.

Il est toutefois devenu célèbre 
lorsqu’il a révélé avec son collègue 
Carl Bernstein, dans le quotidien 
le Washington Post, le scandale du 
Watergate qui a mené en 1974 à 
la démission le président Richard 
Nixon.

Le réputé Bob Woodward  
publie un livre sur Trump

Bob Woodward — PHOTO: ARCHIVES

«Le off Soirée des brasseurs, c’est l’occasion 
pour les gens de l’extérieur de la région de 
passer cinq jours à Shawinigan et y faire des 
activités durant toute cette période.»
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Le bâtiment 
rend hommage 
au roman Anne, 
la maison aux 
pignons verts

La Presse canadienne

CAVENDISH, Î.-P.-É. — Un lieu 
emblématique de l’Île-du-Prince-
Édouard prisé par les amateurs 
du roman Anne, la maison aux 
pignons verts a été la proie des 
flammes.

Un incendie a pris naissance lun-
di vers 16 h 30 dans le bureau de 
poste de Green Gables, à Caven-
dish, indique le chef de police de 
New Glasgow.

Jason Peters précise que même 
si les pompiers ont rapidement pu 
maîtriser les flammes, le toit a subi 
quelques dommages.

Le bâtiment rend hommage à 
celle qui a signé le roman à succès, 
Lucy Maud Montgomery. Il s’agit 
d’une reproduction de sa maison 
blanche aux boiseries vertes et à la 
porte rouge, qui abrite également 
un petit musée portant sur ses 
années passées en tant qu’assis-
tante du maître des postes dans la 
région.

Selon Bianca Gendreau, du 
Musée canadien de l’histoire, ce 
chapitre de la vie de l’écrivaine 
lui a permis de lancer sa carrière 
littéraire.

«C’est pendant qu’elle travaillait 

qu’elle pouvait envoyer ses manus-
crits à différents éditeurs sans que 
le village le sache. Il était tellement 
important pour elle de garder sa 
vie privée, explique Mme Gen-
dreau. Avant qu’elle soit acceptée 
en tant qu’auteure publiée, elle 
ne voulait pas laisser savoir à tout 
le village que c’était son but, son 
rêve.»

« À cette époque, Cavendish 
était un petit village et le bureau 
de poste était un endroit de ren-
contres, où échanger des nou-
velles, partager de l’information 
et recevoir de l’information sur les 
services gouvernementaux», ajoute 
Mme Gendreau.

Le bureau de poste actuel, ouvert 
seulement de mai à octobre, se 
trouve dans le même bâtiment que 
le petit musée dédié à la roman-
cière, qui comprend également 

une collection relative à la poste 
des XIXe et XXe siècles.

L’attraction est particulièrement 
populaire auprès des touristes en 
provenance du Japon, où Anne of 
Green Gables, le titre original du 
roman, a fait fureur.

Le maire de Cavendish, Matthew 
Jelley, explique que la région com-
prend plusieurs autres attractions 
touristiques relatives à «Anne, la 
maison aux pignons verts», dont 
le cimetière où repose son auteure, 
de même que la ferme qui avait 
inspiré l’histoire de la brillante 
orpheline.

Selon le chef du service des 
incendies, les deux employés de 
Postes Canada qui se trouvaient à 
l’intérieur lorsque le feu s’est décla-
ré n’ont subi aucune blessure.

Une enquête a été ouverte pour 
déterminer la cause de l’incendie.

ÎLE-DU-PRINCE-ÉDOUARD

Incendie dans le bureau 
de poste de Green Gables

Le bureau de poste de Green Gables à Cavendish, lieu très prisé des amateurs 
du roman Anne, la maison aux pignons verts, a été la proie des flammes.
— PHOTO: LA PRESSE CANADIENNE

La toute première édition de Gentil-
ly sous les étoiles aura lieu les 24 et 
25 août prochains. L’événement 
mettra notamment en lumière des 
films réalisés par deux producteurs 
de la région, Rock Demers ainsi que 
Denis Villeneuve. Le classique La 
grenouille et la baleine sera pré-
senté le premier soir. Le samedi, le 
film L’arrivée de Denis Villeneuve 
sera projeté à l’agora au centre du 
village de Gentilly dès 20 h 30. Sur la 
photo, Pierre Morais, Céline Thibo-
deau, Sylvain Mailhot, Josée Mailhot, 
Steve Brunelle, Virginie Labbé ainsi 
que Yoland Guimond.

 ̽ GENTILLY 
SOUS LES 
ÉTOILES

Soyez la

vedette
du jour!

Cet espace
est pour
vous...

Vedettes du jour

Réservez dès maintenant!
Trois-Rivières 819 376-2501

BONNE FÊTE À
YVETTE LEMIRE!
Bon 99e anniversaire

de la part de tes filles qui t’aiment xxx

BON 50e ANNIVERSAIRE DE MARIAGE
À CÉLINE ET ROGER PROVENCHER

de la part de ses enfants, Chantal et son conjoint
Marc, Patrick et sa conjointe Caroline ainsi
que ses petits-enfants Nicolas et Thomas,

Manon et Laurence xxx

Mme GENEVIÈVE
RIVARD

1er AOÛT 2018
100 ANS

(décédée le 30 juillet 2018)

Avec

tendresse et amour

Hommage des familles

Rivard et Massicotte
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5 4 1 3 6 9 2 7 8

4508

5 9 2

4 7 6

3 7

9 4 6 2 8

8 5 3 6

3 4 8

6 3

1 9

Placez un chiffre de
1 à 9 dans chaque case vide.
Chaque ligne, chaque colonne
et chaque boîte 3x3 délimitée
par un trait plus épais doivent
contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de difficulté : très difficile
4509

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

SUDOKU

Thème : Citation de
Yvon Paré
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Citation de Etienne Rey: La
passion est une hypertrophie
du sentiment de la propriété.
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CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

HORIZONTALEMENT

1. Grandeur d’âme.
2. Déclaration par laquelle on
reconnaît quelque chose -
Pliage nippon.

3. Insecte qui marche sur l’eau
- Il travaille avec des ani-
maux.

4. Multitudes - Remboursé, en
parlant d’un capital.

5. Partie d’un tout - Filet pour
prendre des poissons.

6. Symbole chimique - Anneau
de cordage - Dieu.

7. Se dit à l’oreille - École
bouddhiste.

8. Officier américain - Ecrivain
italien.

9. Espace blanc sur une page -
Jeune pousse d’arbre.

10. Opposé au couchant -
Tranches épaisses de veau.

11. Zinzin - Petite lettre.
12. Repas léger - Expulser de
l’air.

VERTICALEMENT

1. Attrait puissant et mysté-
rieux.

2. Rendu sans volonté - Est tiré
du chanvre indien.

3. Dirigée - Insérée dans une
monture.

4. Fut le siège d’un procès
contre des criminels de
guerre nazis.

5. Baie du Japon - Brûle à
l’église.

6. Possessif - Force active -
Rivière de Roumanie.

7. Infinitif - Foyer - Vapeur
d’eau.

8. Évoque l’appétit - Mesure de
bois.

9. Ne sait pas - Voisin de la
caille.

10. Ne pas révéler - Africain du
sud.

11. Formuler - Caboche.

12. Colorent - Poisson.

1 août 2018 No 5235

MOTS CROISÉS JUNIOR MOT MYSTÈRE
ABUSIF
ARME

BRIS

CACHOT
CAS
CENTRALE
CHIEN
CIA

DECES
DROGUE

ECOPER
ECROU
EGORGER
ELECTROCUTER
ENFANT
ENFREINDRE
EPIER
ESTER
EVADE
EXEMPT
EXPIER

FILER
FOI

GUET

INFORMER
INTIMER

JURE

LOI

MAITRE
MOYENS

NERVI

ORDALIE

OSTRACISME

PECULE
POSTE

RAFLE

RECEL
RECIDIVISTE
RECORS
REFERE
REQUETE
ROTE

ROUE

SIMULER
SUIVRE

TALION

TAXER
TIERS
TIRER
TRAITE
TROU
TUTEUR

USURPER

VOLEUR

Solution du dernier numéro : AGADIR 01-08-2018
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Solution du dernier numéro

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

HORIZONTALEMENT

1 Il parle ou marche
pendant son sommeil.

2 Se sert d’une pelle
– C’est le fils du frère.

3 Dans les contes de fées,
géant vorace qui mange
les petits enfants – Atti-
tude d’une personne
simple, innocente et
pure.

4 Indique une alternative
– Bouleversée – Pas une
goutte.

5 À toi – Pas imaginaire.

6 Qui revient chaque
année – Part qui revient à
chacun dans un partage.

7 Bavardages malveillants
– Détériorent.

8 Frottées avec les mains
– Voie urbaine.

VERTICALEMENT

1 Véhicule à moteur qui a
deux roues.

2 Instrument de musique
composé de tuyaux et
de plusieurs claviers
– S’utilise de minuit à
midi.

3 Étendue d’eau salée
– Histoire d’une famille
racontée sur plusieurs
générations.

4 Grand nombre d’insectes
groupés – Qui sont à
nous.

5 Forte carte – Importan-
tes élévations de terrain.

6 Liste détaillée des plats
servis à un repas au
restaurant – En mauvais
état, à force d’avoir servi.

7 Où l’air circule.
8 De couleur, d’aspect

uniforme – Ils ont gagné
leur élection.

9 Partie de la bouche qui
recouvre les dents.

10Tirer du sommeil,
réveiller.

11 Époque où l’on mange
plus souvent dehors
– Organisation des
Nations Unies.

12Dent de petit enfant.

A P P R O U V E O P R O

T A R E O S E N T E U R

T R E M P E R O R A I E

R A T E R O B L O U S E

A S O R I D E A U O S O

P I N C E R O P E S E R

E T U I O U N E O E A U

O E L E V E O R E C U E



leNouvelliste  MERCREDI 1er AOÛT 2018 DIVERTISSEMENTS   21

Horoscope

solution
1 Main droite du bébé non indiquée. 2 Le cube de droite est plus 

gros. 3 Un barreau plus long dans le coin arrière du parc. 4 

Un barreau plus mince devant la tête du bébé. 5 Plinthe du mur 

plus large sur le bas de la porte. 6 Dessus de l’arceau d’extrême 

gauche du tunnel. 7 L’abat-jour de la lampe de gauche est plus 

court. 8 Le cadre mural de droite est plus grand.

ÊTES-VOUS OBSERVATEUR ?
Ces deux dessins sont en apparence identiques.

En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

1
 a

o
û

t 
2

0
1
8

Bélier (21 mars au 19 avril)

Taureau (20 avril au 20 mai)

Gémeaux (21 mai au 21 juin) Vierge (23 août au 22 septembre) Sagittaire (22 novembre au 21 décembre) Poissons (19 février au 20 mars)

Lion (23 juillet au 22 août) Scorpion (23 octobre au 21 novembre) Verseau (20 janvier au 18 février)

Cancer (22 juin au 22 juillet) Balance (23 septembre au 23 octobre) Capricorne (22 décembre au 19 janvier)

Avec la Lune en Bélier, vous aurez 
probablement envie de vous promener avec 

un écriteau afin de pas devoir répondre cinquante 
fois à la même question. Certaines choses pourraient 
sembler redondantes, voire incommodantes, mais le 
fait de perdre le sourire n’arrangerait rien. Pour bien 
faire, vous ne devriez pas permettre aux autres de 
s’apercevoir de votre impatience. 

Tandis que le Soleil en Lion vous apporte 
un climat de prospérité, les résultats 

obtenus seront susceptibles de dépasser vos attentes. 
Et avec la Lune en Bélier, une popularité accrue vous 
aidera à vous sentir plus à votre aise en société. De 
nouvelles fréquentations pourraient se présenter en 
grand nombre, mais reste à déterminer lesquelles vous 
souhaiterez approfondir... 

Le fait qu’une personne ait généralement 
tendance à dramatiser et à s’alarmer 

inutilement ne veut pas dire que ce soit forcément 
encore le cas cette fois-ci. Votre compréhension 
pourrait faire toute la différence, même si la Lune en 
Bélier n’a pas votre préférence. Prenez quand même 
les inquiétudes d’un proche avec considération, même 
si vous croyez qu’elles soient superflues. 

Avec l’arrivée de la Lune en Bélier, 
certaines personnes pourraient vous sembler 

exagérément assurées et inflexibles. Toutefois, le fait 
de les confronter et de les contredire risque surtout 
d’exacerber leur détermination. Avec Mercure en Lion, 
une méthode plus subtile, voire insidieuse, sera de mise 
si vous cherchez vraiment à faire changer quelqu’un 
d’avis. 

Arrangez-vous pour ne pas devoir dépendre 
des autres. Avec la Lune en Bélier, le 

comportement de certaines personnes est susceptible 
de vous décevoir ou de vous contrarier. Il pourrait 
toutefois s’agir de circonstances qui se situent en dehors 
de leur contrôle. Accordez-leur le bénéfice du doute en 
attendant d’avoir de plus amples explications... 

Arrivant juste en face de votre Signe, 
le cycle de la Lune en Bélier promet de 

mettre du piquant dans vos activités. Les réunions et 
les réceptions s’annoncent particulièrement vivantes, 
et peut-être même un peu désordonnées. Un loisir 
commun pourrait même être à l’origine d’une nouvelle 
relation. Remarquez-vous quelqu’un qui partage votre 
Violon d’Ingres? S

Arrivant en Bélier, le cycle de la Lune 
suscitera sa part de remous, et vous éviterez 

les frictions en vous gardant d’émettre un commentaire 
désobligeant sous le coup de l’émotion. Le silence 
serait probablement mieux indiqué. Mais si vos désirs 
ne briment pas la liberté d’autrui, pourquoi vous les 
interdire? Débutez le mois d’août en vous accordant 
un petit plaisir... S

 On dit que les Signes de Feu s’attirent, et 
ceci s’applique justement aujourd’hui aux 

Sagittaires et aux Lions avec l’arrivée de la Lune en 
Bélier! Intensifiant la dynamique de vos relations, ce 
climat Lunaire pourrait vous réserver une surprise sur 
le plan personnel, à condition de prendre l’initiative et 
d’ouvrir le dialogue. Car le Soleil, lui, est en Lion!

Il est parfois tentant d’arrondir les angles 
et de prendre des raccourcis qui ne sont pas 

parfaitement réglementaires. Quoique vous fassiez, 
ne compromettez pas votre intégrité. Les ruses et les 
complots ne peuvent rien rapporter de positif, surtout 
considérant que la Lune arrive en Bélier, au carré du 
Capricorne. La droiture d’esprit garantira de meilleurs 
résultats.

Vu qu’elle arrive pour deux jours en Bélier, 
la Lune accentuera l’énergie qui émane 

de vous, d’autant plus avec Mars en Verseau! Cette 
influence semble bien positive, mais à la négative, 
elle risque carrément d’intimider les autres. Si vous 
souhaitez que l’on vienne vers vous, il serait donc 
essentiel d’avoir l’air facile d’approche. Le Soleil est 
face à votre Signe, en Lion! 

 En raison de la Lune en Bélier, il pourrait 
s’agir d’un début août plus turbulent lors 

duquel des présomptions pourraient être démenties. 
Les relations s’établissant entre plusieurs personnes 
que vous connaissez pourraient surprendre, mais 
elles se situent en dehors de votre contrôle. La suite 
des évènements vous sourira si vous résistez à l’envie 
d’empiéter sur leurs plates-bandes.

En ce premier août, l’arrivée du cycle 
de la Lune en Bélier pourrait apporter 

quelques changements au programme que vous aviez 
élaboré. Vous êtes parfaitement capable d’accueillir 
la nouveauté et de vous y adapter. Il suffira de ne pas 
vous préoccuper de ce qui pourrait éventuellement 
arriver plus tard, et de vous concentrer pleinement sur 
le moment présent. 
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8786 Services financiers et
impôts

AVEZ-VOUS

BESOIN D’AIDE?

Depuis plus de 30 ans, nous aidons
les gens à trouver une solution à
leurs problèmes financiers. Consul-
tation sans frais. Aucun intermé-
diaire, 1 seul paiement sans intérêt.

1 877 994-2433
JeanFortin.com

8834 Offres d'emploi

CAMELOT MOTORISÉ
RECHERCHÉ

Secteurs Saint-Stanislas
et St-Adelphe
Environ 205 copies

Salaire offert d’environ 1 500 $/mois.

Contactez M. André Carignan

au 418 365-4187
ou 418 365-0336
acarignan@lenouvelliste.qc.ca

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

Appel d’offresAcquisition de systèmes
de détection véhiculaire radar

La Ville de Trois-Rivières demande des soumissions pour la fourniture
de systèmes de détection véhiculaire à la ligne d’arrêt et de détection
véhiculaire de file d’attente de type radar (contrat 6000-12-160E-07).

Les documents sont disponibles uniquement sur le site Web du système
électronique d’appels d’offres (sé@o) approuvé par le gouvernement du
Québec, à l’adresse www.seao.ca, ou en communiquant avec l’un de
ses représentants aux numéros de téléphone suivants : 1 866 669-7326
ou 1 514 856-6600. Le numéro de contrat ci-dessus mentionné doit alors
être indiqué.

Toutes les soumissions doivent être déposées au 1075, rue Champflour,

Trois-Rivières (Québec) G9A 2A1 suite au déménagement

temporaire de la Direction du greffe et des services juridiques à

cet endroit, avant 11 h 15 le vendredi 17 août 2018. L’ouverture des
soumissions se fera publiquement au même endroit.

La Ville de Trois-Rivières ne s’engage pas à accepter la plus basse des
soumissions reçues ni aucune de celles-ci. Le présent avis ne confère
aucun droit à quiconque et ne crée aucune obligation à la Ville.

Trois-Rivières, ce 1er août 2018.

Me Marie-Michèle Lemay, assistante-greffière

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

APPEL
D’OFFRES

EXPLOITATION ET GESTION
DES SITES DE NEIGE USÉE

La Ville de Shawinigan recevra des soumissions pour la fourniture des services d’exploitation et
gestion des sites de neige usée de la ville.

Les soumissions seront reçues à la division approvisionnement de la Ville de Shawinigan, 550,
avenue de l’Hôtel-de-Ville (5e étage), Shawinigan, G9N 6V3, jusqu’à 11 h, le 21 août 2018. Les
soumissions reçues seront ouvertes publiquement, immédiatement après l’expiration du délai fixé
pour leur présentation, à l’adresse indiquée ci-dessus, et toute personne intéressée pourra assister
à cette ouverture.

Les documents relatifs à cet appel d’offres peuvent être obtenus en s’adressant au système
électronique d’appel d’offres (SEAO) en communiquant avec un de ses représentants par téléphone
au 1 866 669-7326 ou au 514 856-6600, ou en consultant le site Web, www.seao.ca en stipulant
le numéro de référence « MONM-20180712 ». Les documents peuvent être obtenus au coût établi
par le SEAO.

La Ville de Shawinigan n’encourt aucune responsabilité du fait que les avis écrits ou documents
quelconques véhiculés par système électronique soient incomplets ou comportent quelque erreur
ou omission que ce soit. En conséquence, tout soumissionnaire doit s’assurer, avant de présenter
son offre, d’obtenir tous les documents reliés à cet appel d’offres.

La Ville de Shawinigan n’est pas tenue d’accepter ni la plus basse ni aucune des soumissions reçues,
ni d’encourir aucune obligation, ni aucuns frais envers le ou les soumissionnaires.

Christine Lafontaine, acheteur
Division approvisionnement

AVIS I DÈS LA PREMIÈRE JOURNÉE, VEUILLEZ LIRE ATTENTIVEMENT VOTRE ANNONCE. EN CAS D’ERREUR, IL FAUT NOUS AVISER AUSSITÔT CAR NOTRE RESPONSABILITÉ SE LIMITE À LA PREMIÈRE PARUTION. NOUS NE SOMMES 
RESPONSABLES QUE DU MONTANT FACTURÉ POUR LA PÉRIODE CRÉDITÉE. LE NOUVELLISTE SE RÉSERVE LE DROIT D’ACCEPTER, REFUSER, ANNULER OU CLASSER CORRECTEMENT TOUTE ANNONCE SOUS LA RUBRIQUE
APPROPRIÉE. CERTAINES ANNONCES SONT PAYABLES À L’AVANCE. RENSEIGNEZ-VOUS AUPRÈS DE NOS PRÉPOSÉES.

VOUS POUVEZ NOUS JOINDRE DU LUNDI AU
VENDREDI ENTRE 8 H 30 À 12 H ET 13 H 30 À 16 H 30 
AU 1920, RUE BELLEFEUILLE À TROIS-RIVIÈRES

TÉLÉPHONE 819 378-8363 OU 1 888 378-8363
TÉLÉCOPIEUR 819 691-4356
COURRIEL VENDU@LENOUVELLISTE.QC.CA

petites annonces

IMMOBILIER
LOCATION

8737 Logements à louer

1½, 2½, 3½, Trois-Rivières, chauffés, éclairés
de 300$ à 455$, 819 372-4835, 
www.renaissancecia.com.

2½-3½-4½-5½ Semi-meublé ou non, 
rénovés, plancher bois franc 

819 378-9325

2½-3½-4½ , 
Trois-Rivières et secteur Cap,  juil., stat.

1 mois gratuit, pas de chien, 819-374-0917

2½ 2½ À LOUERÀ LOUER
repeint à neuf, ch. écl. semi-meublé et propre.

819 996-6452, 819 374-2184

3½-4½ YAMACHICHE, usine rénové, aire
ouverte, superficie de 1,000 pi car., très
morderne, poutres d’origine, grand terrasse,
cabanon, stat., rez-de-ch., 595$, idéal per-
sonne seul, 819 448-5124 ou 514-947-3804.

3½, PRESTIGIEUX MONASTÈRE 
1er Nov., ascenseur,  comptoir de granite, 

calme, sécuritaire, 
819 609-0425

4½ plusieurs de libres, Trois-Rivières, 500$ 
à 625$, chauffés, éclairés, stationnement 
819 372-4835. www.renaissancecia.com

4½, TRÈS GRAND, RÉCENT
3e étage, calme, sécuritaire,

intercom comptoir quartz, 1 stat.
819 609-0425

BORD FLEUVE, NEUFS 
3½, 4½, 5½, à compter de 625$, garage,

foyer, ascenseur. 375-0032, 691-7045.

CHAMPLAIN, 4½, 30 pi x 30 pi, avec s/sol,
chaufffage électrique, thermopompe, entrée
lav./séch., grande cour, grand stat., non-fum.,
pas d’animaux, 650$. 819-266-4040.

8738 Logements à louer
Centre-Mauricie

4½, 5½, CH.
rez-de-ch., centre-ville, salon, s/ à manger, 2
chambres, s/de lavage, pl. bois franc, 640$,
réduit pour août 400$, 819 448-5124 ou
514-947-3804.

4½ GRAND, SHAWINIGAN-SUD, rez-de-
ch.,  porte patio, sécuritaire, libre imm., stat.
déneigé. 430$. 819-383-7408.

À  SHAWINIGAN
3½, 4½, 5½, services tout compris, intercom,
piscine, sécuritaire, 1er juil., 819 539-3897.

8762 Maisons à louer

GRANDE MAISON MOBILE SECTEUR  BÉ-
CANCOUR, 625$, libre 1er sept., situé sur
terrain privé, 15 min., de TR., grande remise,
idéal couple ou personne seule, pas d’ani-
maux, 819-294-2435 ou 819-690-7935.

8766 Résidences et
centres d'accueil

À LOUER, promotion, à partir de 927$, *
après condition * 819-996-6452, 

819-374-2184

SERVICES ET
EXPERTS

8781 Cours et formations

VOULEZ-VOUS faire de l’argent à la 
maison ? Et avoir votre propre cliniqueà la

maison? Appelez moi (Lucille) :
581-305-0880

8783 Massothérapie et
soins thérapeutiques

374-4794  ANOUK : SPÉCIAL 
Vous êtes unique, vos besoins le sont aussi 

698-7014 , M U R I E L L E
massothérapeute. Lundi au vendredi inclus.

9h à 18h.

(819) 373-3305 / (819) 995-2626
Un  bon massage.

Johanne

Allô? Besoin d’une pause? 
Excellent massage! Climatisé 
Dès 8 heures, 819 698-8084

8787 Argent à prêter

PRÊTS DE 500$
sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca 

1-866-482-0454

8797 Paysagement et
services extérieurs

CÈDRES À HAIES DE 3  À 12 PI, 
au meilleur prix en ville! 819-698-8791

PRO-ASPHALTE
Scellant au bitume, réparation d’asphalte,

fissure, 819-979-1406.

SERVICES
PERSONNELS

8819 Messages personnels

❤ 244-7371 ❤
Bronzée, Nicky te reçoit, 

de10 h à 19 h. Climatisé XXX

JOLIE FILLE TE REÇOIT
bon massage

Shawinigan: 819 989-0899

EMPLOIS

8834 Offres d'emploi

CHAUFFEUR CLASSE 1
Terminal Trois-Rivières

4 postes de jour
4 postes de soir

Horaires flexibles
Travail permanent à l’année
Environnement stimulant!

20$/hr à 24$/ hr
Yannick Archambault au

514-788-0599 #120 ou 438 833-3144
yarchambault@globalrh.ca

CUISINIER(ÈRE)
avec expérience, temps plein, déjeuners un

atout. Pizzéria 67 au 610 Thibeau.
819 378-6767 

CUISINIER(ÈRE) et LIVREUR(SE) de-
mandé Se présenter au 105 rue St-Laurent.
Carmen. 819 374-6271

FEMMES de chambre, 15 à 25h sem., bien-
venue  55 et +,
courriel : reception@aubergelarocaille.com

819-538-8683

GARDIEN RECHERCHÉ
Club chasse et pêche St-Pierre Inc.

Zec Frémont
Nous recherchons un gardien ou homme à
tout faire ( mis temps), Camion léger
nécessaire,  conditions très avantageuses à
discuter, et nég.,  disponibilités immédiate-
ment.

Pierre Perrault : 450 756-0240  
p.perrault45@videotron.ca

HOMME 64 ans, 35 ans d’exp. spécialisé
dans ébénisterie et réno. du s./sol au grenier,
honnête, prix raisonnable, 15$h. Petit et gros
projet, pas d’électricité, pas de plomberie
819-979-0744

PIZZERIA 67 ST-LOUIS DE FRANCE
cuisinier(e)  temps plein et partiel.

Demandez Dominico : 819-379-6767.

PRÉPOSÉ(E) AU BÉNÉFICIAIRE 
dans petite résidence, temps partiel jour,

soir et fin de semaine, 819 944-2005.

TIM HORTON Yamachiche et Bécancour, 
à 10 minute de TR., poste temps plein, jour et
soir, courriel ; timbecancour@hotmail.com

VÉHICULES

8851 Automobiles

À VOIR! AUTO-CAMION-4X4. Financement
maison, aucun cas refusé! 1 866 566-7081

www.financementbrisson.info

MARCHANDISES

8873 Divers à vendre

CABANONS (REMISES À JARDIN)
10x12, 2150$/2,500$; 10x16, 2,675$/3,050$;
12x16, 3,000$/3,450$; 15x20, 4,100$/4,850$;
15x30, 5,600$/6,600$; 20x30, 9,400/11,00$.
Autres grandeurs disponibles. Livraison et
installation gratuites. R.B.Q. 8213-9338-04.

450-632-0007

Lots de portes de garage, 20x10 noires,
neuves ou avec, légère imperfection. Mar-
ques Cedomatec et Garex, plusieurs gran-
deurs 418 289-2064

8883 Bois, appareils de
chauffage et climatiseurs

À VENDRE bois de chauffage : Érables,
meurisers, hêtres sec ou vert; 16 pouces ou
bois en longueur, livraison de 5 à 35 cordes

418 289-2064

BOULEAU SEC FENDU, LIVRÉ
80$ la corde, (819) 992-3416
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nécrologie

Subitement, à son Paradis sur Mer, le
24 juillet 2018, est décédé à l’âge de
58 ans, M. Pierre Carle, conjoint de
Mme Mona Thibodeau, fils de Feu
Gérard Carle et de feu Claire Jacob,
demeurant à Grand-Mère.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Complexe Funéraire Pellerin
599, Avenue de Grand-Mère
(anciennement la 6e Avenue)

Shawinigan, QC
Heures d’accueil : le vendredi 3 août
de 14 h à 16 h et de 19 h à 21 h 30 et
samedi, jour des funérailles, à partir
de 9 h.

Les funérailles seront célébrées
le samedi 4 août 2018 à 11 h 30

en l’église St-Paul de Grand-Mère.
Pierre laisse dans le deuil sa conjointe
Mona; ses fils : Frédéric Carle (Julie
Dumont), Olivier Carle, Tony Stephen
Thibodeau (Christina Houle),
Andrew Thibodeau, Davon Thibo-
deau; ses petits-enfants : Lucas et
Dahlia Houle-Thibodeau; ses frères :
Claude Carle (Louise de Champlain)
et Yves Carle (Annie Boulanger); sa
belle-mère Lydia Thibodeau; ses
beaux-frères et belles-soeurs de la
famille Thibodeau : Marcel (Elda),
Maurice (Roseline), Sylvie (Yves) et
Johanne (Adelbert) ainsi que
plusieurs neveux, nièces, cousins,
cousines, autres parents et ami(e)s.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à la Société
canadienne de la sclérose en plaques.
Pour renseignements : 819 538-3388
Télécopieur : 819 538-0110
Courriel : salonpellerin@cgocable.ca
www.complexefunerairepellerin.com

Entreprise membre de la
Corporation des thanatologues

du Québec

CARLE

M. PIERRE

Au CIUSSS MCQ - CHAUR de Trois-
Rivières, le 27 juillet 2018, est décédé
à l’âge de 78 ans, M. Noël D’Amours,
fils de feu Herménégilde et de feu
Marie-Anne Landry, demeurant à
Trois-Rivières.
La famille accueillera parents
etami(e)s au :
Complexe Funéraire J. D. Garneau,
274 rue St-Laurent, Trois-Rivières

(secteur Cap-de-la-Madeleine)
G8T 6G7.

Heures d’accueil :
le jeudi 2 août de 19 h à 22 h 

ainsi que le vendredi 3 août 2018,
jour de la cérémonie à partir de 

9 h. Un service religieux suivra à la
chapelle du complexe funéraire à
11 h. L’inhumation aura lieu au 
cimetière Ste-Marie-Madeleine,

à une date ultérieure.
L’ont précédé son ex-conjointe
Monique Bell, son frère Eugène et sa
soeur Laurette. Il laisse dans le deuil :
sa tendre conjointe Monique
Daigneault; ses filles adorées Andrée
et Sophie; son gendre Michel
Chevalier; ses petites-filles Jessy
(Gabriel Deschênes) et Jennifer (Jean-
Christophe Beaupré); les enfants de sa
conjointe Sophie (André Boisvert) et
Stéphane (Julie Thiffeault); ses frères
Gilbert (feu Liliane Pelletier) et
Jean-Paul (Colette Bérubé). Il laisse
également la mère de ses filles
Paulette Poirier, les membres de la
famille Bell, autres beaux-frères,
belles-soeurs, plusieurs neveux et
nièces, cousins, cousines et ami(e)s.
La famille désire témoigner sa
reconnaissance au personnel soignant
du CIUSS MCQ CHAUR. Des dons à
la Fondation québécoise du cancer
ou à la Fondation des maladies du
coeur et de l’AVC seraient grande-
ment appréciés. Des formulaires
seront disponibles à la maison funé-
raire.
Pour renseignements : 819 376-3731.
Condoléances par télécopieur :
819 376-3715 ou courriel :
jdgarneau@arbormemorial.com 
Site Internet : www.maisongarneau.ca

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec.

D’AMOURS

M. NOËL

1940-2018

À l’Hôpital du Centre-de-la-Mauricie
du CIUSSS MCQ, le 29 juillet 2018 est
décédée à l’âge de 84 ans, Mme
Huguette Gagnon épouse en
premières noces de feu Roger
Lachaume et en deuxièmes noces de
Fernand Lesieur.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Salon Oscar St-Ours, 2203 Ave
Champlain, Shawinigan,

G9N 2L5.
Heure d’accueil : vendredi jour des
funérailles à partir de 10 h.

Les funérailles auront lieu le 
vendredi 3 aout 2018 à 14 h en
l'Église Saint-Charles Garnier 
de la paroisse Ste-Marguerite

d'Youville de Shawinigan.
L’inhumation des cendres aura lieu

au cimetière Saint-Michel de 
Shawinigan.

La défunte laisse dans le deuil outre
son époux Fernand Lesieur, les
enfants de feu Roger Lachaume :
Andrée (Cajetan Larochelle), Jean
(Claudette Bourcier) et Luc; les
enfants de M. Lesieur : Réal (Francine
Désilet), Diane (Roger Poitras) et
Michel (Lucie Pelletier); ses petits-
enfants et arrière-petits-enfants; ses
frères et soeurs : Normand (Suzanne
Tanguay), Lorraine (Gilles Chevalier),
Ghislaine Soeurs des servants de
Jésus-Marie, Cécile (Bernard
Tremblay), Denise (feu Richard
Woodruff ), Roger (Zahia Maza),
Thérèse (Guy Delambre), Yvan
(Colette Caron), Ginette, et André,
ainsi que plusieurs neveux, nièces,
cousins, cousines, autres parents et
ami(e)s.
La famille désire remercier le
personnel de l’unité de soins palliatifs
de l’Hôpital du Centre-de-la-Mauricie
du CIUSSS MCQ pour les bons soins
prodigués.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à un organisme
de votre choix lequel serait apprécié
par la famille.
Salon Oscar St-Ours 2203 ave
Champlain, Shawinigan, G9N 2L5
Te l: 819-536-3717
Fax : 819-536-4259
Courriel : salonoscarst-ours@bellnet.ca
Internet : www.oscarstours.ca

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

GAGNON

MME HUGUETTE

1933 - 2018

À l’Hôpital du Centre-de-la-Mauricie
du CIUSSS MCQ de Shawinigan le 26
juillet 2018, est décédée à l’âge de 96
ans et 2 mois madame Yvette Ratelle
épouse de feu Émile Allaire, fille de
feu Wellie Ratelle et de feu Corinne
Rémillard demeurant à Saint-Tite.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre funéraire
J. M. Lacoursière et fils inc.

341, rue du Moulin,
Saint-Tite G0X 3H0

Heures d’accueil : le jeudi 2 août
2018, de 19 h à 21 h 30 

et vendredi, jour des funérailles,
à partir de 12 h.

Les funérailles auront lieu 
le vendredi 3 août 2018 

en l’église de Saint-Tite à 15 h.
L’inhumation aura lieu au 

cimetière paroissial.
L’ont précédée son fils Jacques (bébé),
sa petite-fille Laurence Allaire, ses
frères Martin Ratelle (Thérèse
Roberge) et André Ratelle (Marie-
Paule Marchand). Yvette laisse dans le
deuil ses enfants : Liette (Réjean
Sanscartier), Paul (Pauline Bédard),
Micheline (Maurice Proteau), Jacques
(Linda Caissy), Jean-Pierre (Pierrette
Dionne), Lise (Réal Jobin), Daniel
(Sylvie Caron), Sylvain (Sylvie Lebel),
Denis (Sylvie Jutras), Sylvie (Mario
Rochefort), Roland Bélanger (feu
Solange Allaire) et Donald Lafontaine
(feu Ghislaine Allaire); ses petits-
enfants : Mathieu et Rachel Bélanger,
Annie Sanscartier, Tonie et Julie
Allaire, Steve et Jonathan Proteau,
Stéphane Allaire, Richard et Samuel
Allaire, Michel Jobin, Dany, Mélanie,
Jimmy, Marie-Claude, Alexandra et
Natacha Allaire, Marc-Olivier et
Marie-Gabrielle Allaire, Dave Allaire,
Jessica Rochefort et de nombreux
arrière-petits-enfants; ses soeurs et
ses frères : Liliane Ratelle (feu Jules
Jacob), Denis Ratelle (Magella
Allaire), Yolande Ratelle (feu Jean
Ferron), Jacqueline Ratelle (feu Yvon
Lafrance), Pierrette Ratelle (feu
Charles Pothier), Jean-Paul Ratelle
(Louise Léveillé); ses belles-soeurs et
ses beaux-frères : Benoît Allaire (feu
Victoire Délisle), Claude Allaire
(Micheline Guillemette), André
Allaire (Ginette Massicotte), Simone
Hill (feu Maurice Allaire), Claire Hill
(feu Tonio Allaire) ainsi que plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines et
ami(e)s.
Yvette vous dit qu’elle vous aime et
vous embrasse fort, merci de m’avoir
accompagné dans ma vie.
La famille désire témoigner sa
reconnaissance au personnel des
Aides-Familiales, du CLSC de Saint-
Tite et à l’équipe des soins palliatifs de 
l’hôpital du Centre-de-la-Mauricie.
En sa mémoire des dons à la
Fondation des maladies du coeur et
de l’AVC seraient appréciés.
Renseignement : 418 365-6322
Courriel : salonlac@gcocable.ca

ALLAIRE

MADAME 

YVETTE RATELLE

1922-2018

Cellule Albatros
Trois-Rivières 
Métropolitain

Information :  819 375-1429

Vous ou un membre de votre famille aimerait être 
accompagné  dans cette étape importante qu’est 

la fin de vie.  Nous pouvons être là. 

LIGNE D’ÉCOUTE

D’INFORMATION

ET DE RÉFÉRENCES

SUR LE DEUIL

infos@maisonmonbourquette.com
maisonmonbourquette.com

1 888 LE DEUIL

Groupe
d'entraide
pour
parents
en deuil
d’un
enfantsRÉUNIONS : Tous les premiers mardis de chaque mois, à 19h30

RENS.: Stéphane ou Marlène 819 371-9960

CARPE DIEM
Centre de ressources Alzheimer

1765, boul. Saint-Louis
Trois-Rivières (Qc) G8Z 2N7
Tél.: 819 376-7063

MEXICO (AP) — Un appareil de la 
compagnie aérienne Aeromexico 
s’est écrasé immédiatement après 
son décollage avec une centaine de 
personnes à bord, mardi, dans le 
nord du Mexique.

Les responsables de la protec-
tion civile de l’État de Duran-
g o  e x p l i q u e nt  q u e  l ’av i o n  a 
touché terre dans un champ 
à proximité de l’aéroport de 
l a  c a p i t a l e  d u  m ê m e  n o m .  
Des photos du site montrent une 
colonne de fumée s’élevant au-
dessus de l’appareil, qui sem-
blait relativement intact avant de 
prendre en feu. De nombreuses 
ambulances ont été déployées sur 
les lieux.

Le gouverneur Jose Aispuro a 
rapidement confirmé l’absence de 
«défunts» sur Twitter, mais il a plus 
tard indiqué que les autorités véri-
fiaient que personne ne soit resté 
coincé dans la coque calcinée de 
l’appareil.

Il faisait état de 49 passagers hos-
pitalisés mardi soir.

Selon Gerardo Ruiz Eparza, du 
ministère mexicain des Trans-
ports, le vol AM2431 transportait 
97 passagers et quatre membres 
d’équipage.

En entrevue avec Foro TV, le 
directeur de la protection civile de 
la ville de Durango a souligné que 
«la majorité des passagers ont pu 
quitter (l’avion) par eux-mêmes».

«Le plus gravement blessé est 
le pilote», a signalé Israel Solano 
Mejia, puisque l’avion aurait piqué 
du nez.

Certains témoins affirment qu’il 
s’est écrasé peu après son décol-
lage, tandis que d’autres avancent 
qu’il a effectué une sortie de piste 
sans jamais prendre de l’altitude. 
Tous s’entendent néanmoins sur 
le fait qu’une tempête battait alors 
son plein.

Selon le site web Planespot-
ters, l’aéronef fabriqué au Bré-
si l  était  vieux d’une dizaine 
d’a n n é e s.  I l  av a i t  d é jà  v o l é  
au sein de deux compagnies 
aériennes avant de rejoindre la 
flotte d’Aeromexico.

L’Embraer 190 devait s’envoler à 
destination de Mexico.

MEXIQUE

Un avion 
de ligne 
s’écrase au 
décollage

Centre

d'hébergement

pour

itinérant(e)s

et sans-abris
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Agence France-Presse

SAN FRANCISCO — Facebook a repéré de 
nouvelles tentatives de manipulation poli-
tique de sa plateforme à l’approche des élec-
tions législatives américaines de novembre, 
se gardant d’identifier les auteurs, tout en 
laissant les regards se tourner vers la Russie.

Le premier réseau social du monde avait été 
violemment critiqué l’an dernier pour avoir 
servi de plateforme de désinformation à des 
fins de manipulation politique lors de l’élec-
tion présidentielle américaine de 2016, des 
ingérences politiques attribuées à la Russie 
par les services de renseignement américains.

Le procureur spécial Robert Mueller, char-
gé de l’enquête sur les soupçons d’ingérence 
russe dans cette campagne présidentielle, avait 
précisément ciblé il y a quelques mois de nom-
breux comptes Facebook et pages gérés par 
l’«Internet Research Agency» (IRA), soupçon-
née d’être un bras numérique du Kremlin, ce 
que ce dernier a toujours nié vigoureusement.

«Nous sommes toujours en train d’enquêter 
mais, qui que ce soit ayant créé ce réseau de 
(faux) comptes, a pris grand soin de cacher 
les véritables identités et donc nous ne savons 
pas encore de façon certaine qui est respon-
sable. Ceci étant, une partie de cette activité 
est similaire à ce qu’a fait l’Internet Research 
Agency» avant et après le scrutin de 2016, a 
écrit mardi le patron du groupe Mark Zucker-
berg sur sa page Facebook.

«Nous faisons face à des adversaires très 
sophistiqués et bien financés, notamment des 
États-nations, qui évoluent en permanence et 
tentent de nouvelles attaques», a-t-il poursuivi.

Le réseau a également expliqué avoir trouvé 
«des liens» entre les comptes supprimés «et les 
comptes de l’IRA désactivés l’année dernière».

Facebook a annoncé avoir cette fois sup-
primé 32 pages et comptes douteux (la 
plupart sur Facebook mais certains sur Ins-
tagram, possédé par le groupe), qui selon lui 
relevaient d’une «action coordonnée».

Comme en 2016, ces comptes ont diffusé des 
messages sur des sujets polémiques suscep-
tibles de diviser la société américaine — comme 
les tensions raciales — et ont même payé pour 
les diffuser plus largement sur le réseau grâce 

à l’achat d’espaces publicitaires (ads), pour un 
total de 11 000 $US, selon le groupe.

Facebook a cité des exemples, dont un 
appel à une manifestation politique en fin 
de semaine prochaine à Washington.

PRÉVISIBLE 
Le groupe a indiqué avoir informé forces de 

l’ordre et parlementaires de ses découvertes.
Le réseau social avait déjà dit s’attendre à de 

nouvelles tentatives de manipulation via sa 
plateforme à l’approche des élections de mi-
mandat aux États-Unis cet automne et le chef 
du renseignement américain Dan Coats avait 
d’ailleurs averti plusieurs fois que la Russie 
reprendrait les recettes de 2016 pour tenter 
d’influencer les scrutins de novembre.

Saluant les mesures prises par Facebook, 
le sénateur démocrate Mark Warner ne s’est 
quant à lui pas privé d’accuser la Russie.

«J’attends [...] que Facebook, de même que 
d’autres plateformes, continue à identifier l’ac-
tivité des trolls russes et de travailler avec le 
Congrès pour améliorer nos lois pour mieux 
protéger notre démocratie», a-t-il dit sur Twitter.

Pour Adam Schiff, représentant démocrate 
à la Chambre, «des acteurs malveillants à 
l’étranger utilisent exactement la même 
[technique] qu’en 2016 : nous diviser poli-
tiquement et idéologiquement».

Facebook avait décelé et supprimé en 
2017 de nombreuses pages et comptes dou-
teux gérés depuis la Russie et qui servaient à 
attiser les tensions de la société américaine.

Au total, plus de 290 000 comptes suivaient 
au moins une des pages incriminées. Les plus 
suivies étaient Aztlan Warriors (consacrée à 
des figures historiques comme le chef indien 
Geronimo), Black Elevation, Mindful Being 
ou Resisters, qui évoquait, notamment, la 
question des stéréotypes de genres.

Selon un article du New York Times, des res-
ponsables de l’entreprise ont indiqué lors de 
réunions au Congrès que «la Russie pouvait 
être impliquée» dans cette nouvelle affaire.

Au début de l’année, la justice américaine a 
inculpé 13 Russes et trois entités russes pour 
ingérence dans les élections et le processus 
politique américains. Douze agents du rensei-
gnement russe ont également été inculpés aux 
États-Unis pour ingérence dans la présidentielle 
de 2016.

FACEBOOK

Une nouvelle 
campagne de 
manipulation 
politique

Agence France-Presse

NEW YORK — La justice américaine a tem-
porairement suspendu mardi la mise en 
ligne de plans numériques permettant de 
fabriquer des armes à l’aide d’une impri-
mante 3D, une perspective qui avait ému 
une partie de la classe politique américaine.

Saisi lundi en urgence, un tribunal fédé-
ral de Seattle a fait droit à la demande des 
procureurs de huit États américains et de la 
capitale fédérale Washington, qui voulaient 
empêcher l’accès à ces plans.

Le magistrat Robert Lasnik a indiqué qu’il 
examinerait le dossier sur le fond lors d’une 
nouvelle audience le 10 août.

Le groupe visé par les procureurs, Defense 
Distributed, semble toutefois avoir pris tout 
le monde de court : son fondateur a, en effet, 
déclaré qu’il avait déjà publié les plans sur 
Internet.

Fin juin, après une longue bataille judi-
ciaire, le gouvernement fédéral avait auto-
risé Defense Distributed à mettre en ligne 
des schémas numériques permettant de 
fabriquer depuis chez soi une arme à partir 
d’une imprimante 3D.

L’objet est en plastique, mais fonctionne 
comme une arme bien réelle. Il est poten-
tiellement intraçable et indétectable par les 
détecteurs de métaux. «L’âge des armes télé-
chargeables commence réellement», promet 

le site du groupe, fondé par Cody Wilson, un 
libertarien âgé de 30 ans.

Officiellement, la mise en ligne des pro-
grammes d’instruction devait intervenir le 
1er août. Mais M. Wilson a indiqué mardi 
au magazine Wired qu’il avait déjà publié 
les schémas le 27 juillet. Et, selon la revue, 
ils ont déjà été «téléchargés des milliers de 
fois».

TRUMP CONSULTE LA NRA
Donald Trump lui-même a semblé s’oppo-

ser à ce nouveau moyen de s’armer.
«Je me penche sur cette affaire d’armes en 

plastique en 3D vendues au grand public. J’ai 
déjà parlé à la NRA, cela ne semble pas faire 
grand sens», a-t-il indiqué mardi sur Twitter.

La NRA, le principal lobby des armes à feu, 
ne s’est pas encore exprimée sur le sujet, 
mais ne devrait pas voir d’un bon oeil l’arri-
vée de cette concurrence.

Le décalage entre le tweet du président 
et l’accord passé par son administration 
n’a pas manqué de faire tiquer l’opposition 
démocrate, déjà majoritairement favorable 
à davantage de contrôle.

«En effet, ça ne fait pas grand sens. Et ça 
ne fait pas grand sens que VOTRE minis-
tère de la Justice et VOTRE département 
d’État aient autorisé la mise à disposi-
tion du public d’armes imprimables en 
3D», a commenté Ed Markey, sénateur du 
Massachusetts.

La justice américaine 
suspend l’autorisation 
d’imprimer des armes en 3D

Les sénateurs démocrates Edward Markey (Massachusetts) et Richard Blumenthal (Connecticut) 
ont profité d’un point de presse tenu à Washington pour montrer des photos d’une arme fabriquée 
à l’aide d’une imprimante 3D. Les démocrates tentent de bloquer une décision du gouvernement 
fédéral qui avait autorisé Defense Distributed à mettre en ligne des schémas numériques permettant 
de fabriquer depuis chez soi une arme à partir d’une imprimante 3D. — PHOTO AP, MATTHEW DALY

le monde
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AUDREY TREMBLAY

Collaboration spéciale

LA TUQUE — Les courses du Haut 
St-Maurice auront lieu le same-
di 13 octobre prochain au Club 
de ski de fond La Tuque Rouge. 
En nouveauté cette année, le 
comité organisateur a invité les 
dirigeants d’entreprises à par-
ticiper au «Défi entreprise» et 
à encourager leurs employés à 
s’inscrire.

«À la marche, à la course ou au 
canicross, on veut que les diri-
geants d’entreprises incitent leurs 
employés à venir participer. Ils 
pourront s’identifier à leur guise. 
On veut le plus de monde pos-
sible», a indiqué Chantal Guay, 

membre du comité organisateur.
Les organisateurs ont égale-

ment fait savoir qu’il ne restait 
que quelques jours pour profiter 
des meilleurs tarifs d’inscription. 
L’événement attire aux alentours 
de 200 coureurs chaque année.

«Vous avez jusqu’au dimanche 
5 août pour vous inscrire, car 
ensuite les tarifs  augmente-
ront. Ce sont les meilleurs prix», 
indique Mme Guay.

Les courses qui se dérouleront 
sur route sont: le 10 km, le 5 km 
et le 5 km marche. Celles qui se 
dérouleront sur sentiers sont: le 
10 km (soit 2 fois la boucle de 
5  km), le 5 km et le canicross 
5 km. À noter qu’il y a toujours le 
2 km pour les enfants.

S e l o n  e l l e ,  l ’é v é n e m e nt  s e 

démarque des autres par le décor 
enchanteur de la Haute-Mauricie.

«On est en pleine nature, même 
pour les circuits sur route. Ils 
sont sur la piste cyclable alors 
qu’habituellement c’est sur l’as-
phalte en ville. La particularité, 
c’est tout le paysage enchanteur 
dans la nature. On est accrédité 
par la Fédération d’athlétisme 
du Québec. C’est une course de 
calibre provincial», a souligné 
Chantal Guay.

Pour avoir tous les renseigne-
ments concernant «Les courses 
du Haut Saint-Maurice – Finan-
cière Banque Nationale 2018» ou 
pour s’inscrire, les gens peuvent 
c o n s u l t e r  l e  s i t e  I n t e r n e t  à 
l’adresse suivante : www.courses-

hautstmaurice.com.

COURSES DU HAUT SAINT-MAURICE

En route vers l’édition 2018

Chantal Guay, membre du comité organisateur, invite la population à participer 
aux courses du Haut Saint-Maurice le 13 octobre prochain au chalet d’accueil 
de la Marina de Ville de La Tuque.—PHOTO: AUDREY TREMBLAY

La piscine du parc de l’Exposition est de nouveau accessible depuis mardi. — 

PHOTO: STÉPHANE LESSARD

Réouverture de la piscine du parc de l’Exposition
TROIS-RIVIÈRES (AT) — Après 
avoir apporté les réparations au sys-
tème de chloration, la Ville de Trois-
Rivières a annoncé la réouverture de 
la piscine du parc de l’Exposition, 
mardi. Rappelons que la Ville avait 
fermé temporairement la piscine de 
l’Exposition en raison d’une fuite de 
chlore.

La Ville a également fait connaître 
les modifications à l’horaire de la 
piscine durant le Grand Prix. En rai-
son de l’accessibilité réduite au site 
durant les activités du GP3R, la Ville 
fermera la piscine les 4, 5, 10, 11 et 
12 août.

La Ville invite la population à se 
rafraîchir dans les autres piscines et 
jeux d’eau situés sur son territoire. 
Pour trouver l’installation aqua-
tique la plus proche, il est possible 
de consulter le v3r.net.

Maximumnormal
Minimumnormal

Recordmax
Recordmin

AUCANADACOUPD’ŒILMÉTÉO

LESMARÉESLESOLEIL

Demain
Max. 28
Min. 21

Orages
Précipitations : 40%
Vents de l’ouest 22
km/h

Baie-Comeau
BarrageGouin
Calgary
Charlottetown
Edmonton
Fredericton
Gaspé
Gatineau
Halifax
Îles-de-la-Mad.
LaMalbaie
La Tuque
Ottawa
Québec
Regina
Rimouski
Rivière-du-Loup
Saguenay
Sept-Îles
Toronto
Val-d’Or
Valleyfield
Victoria
Victoriaville
Yellowknife

Variable 24 18
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Orages 28 12
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Orages 26 19
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Soleil 26 21
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Variable 29 22
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Averses 26 20
Beau 23 17
Orages 26 19
Pluie 22 14
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Ensoleillé 22 13
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Min. 21

Ciel variable
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Averses
Précipitations : 40%
Vents du sud-ouest
18 km/h

Dimanche
Max. 31
Min. 23

Ensoleillé
Précipitations : 20%
Vents du sud-ouest
21 km/h

LaPérade Trois-Rivières
Hre Ht/m Hre Ht/m
2h12 1,6m
10h42 1m
14h12 1,7m
23h21 1m

0h33 1m
3h18 1,1m
12h36 1m
15h12 1,2m

LALUNE ALMANACH

26,3°
14,1°

35,6°/1975
1,7°/1953
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Boston
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Hong Kong
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26

20

LaTuque

25

19

Mont-Tremblant

lo
to

q
u

eb
ec

.c
o

m
/lo

te
ri

es
lo

to
q

u
eb

ec
.c

o
m

/lo
te

ri
es

lo
to

q
u

eb
ec

.c
o

m
/lo

te
ri

es

lo
to

q
u

eb
ec.co

m
/lo

teries
lo

to
q

u
eb

ec.co
m

/lo
teries

lo
to

q
u

eb
ec.co

m
/lo

teries

En cas de disparité entre cette liste et la liste officielle de Loto-Québec, cette dernière a priorité.
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Année Signe- - -Jour Mois

Ne manquez pas les super mercredis de l’été!
En plus du million garanti, il y a 50 lots garantis additionnels

de 2 000 $ à gagner, chaque mercredi.
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WASHINGTON — L’ancien N.1 mondial Andy Mur-
ray a remporté son premier match sur surface 
dure depuis près de 17 mois en battant l’Américain 
Mackenzie McDonald lundi au premier tour du 
tournoi de tennis de Washington. Le Britannique, 
blessé à la hanche depuis juillet 2017 et opéré en 
janvier dernier, a toutefois été bousculé par McDo-
nald, 80e joueur mondial. Il a eu besoin de 2 heures 
37 min et de sept balles de matches pour prendre 
le dessus sur l’Américain, en trois sets, 3-6, 6-4, 
7-5. «Je me suis battu et il le fallait», a réagi Mur-
ray. «Les mouvements étaient bons. Je ne me suis 
pas écroulé.» L’Ecossais de 31 ans a explosé de joie 
en laissant échapper un cri primal et en serrant le 
poing quand le coup droit de McDonald a terminé 
derrière la ligne sur le dernier point. Murray était 
revenu une première fois à la compétition au tour-
noi du Queen’s, en juin dernier, avant de renoncer à 
Wimbledon, se jugeant «pas assez en forme». AFP

WASHINGTON

Retour réussi pour Murray

WASHINGTON — La championne des Internatio-
naux d’Australie Caroline Wozniacki s’est retirée 
du tournoi de Washington à cause d’une blessure 
à la jambe droite. Les organisateurs du tournoi sur 
ciment ont annoncé le forfait de Wozniacki, pre-
mière tête de série, mardi, quelques heures avant 
son match contre l’Ukrainienne Anhelina Kalinina. 
Wozniacki a été remplacée au tableau par Ysaline 
Bonaventure, éliminée au dernier tour des quali-
fications. Après un entraînement sur le site lundi, 
Wozniacki a déclaré que sa jambe l’incommodait 
quelque peu mais qu’elle espérait que tout irait 
bien. Elle a maintenant moins d’un mois pour se 
préparer pour les Internationaux des États-Unis, 
qui débuteront le 27 août. AP

Caroline Wozniacki est 
contrainte à l’abandon

LILLE — Une amende de 35 euros pour «usage 
intempestif du klaxon»: les policiers de la petite ville 
de Tergnier, dans le nord de la France, ont verbalisé 
plusieurs personnes qui avaient osé klaxonner le 
soir de la victoire de l’équipe de France en Coupe 
du monde. Après la victoire des hommes de Didier 
Deschamps, «il y a eu une phase avec énormément 
de monde sur la voie publique» dans cette ville de 
13.000 habitants, a expliqué à l’AFP Didier Aubin, 
commandant la police locale. Mais après 22H00 
locales et le retour au calme, il y a eu des passages 
de véhicules klaxonnant de manière quasiment inin-
terrompue. Aussi, les policiers ont dressé huit ver-
balisations d’un montant de 35 euros pour «usage 
intempestif du klaxon» et trois pour «usage abusif 
du régime moteur». AFP

VICTOIRE DE LA COUPE DU MONDE

Des Français verbalisés 
pour avoir trop klaxonné

GOLF
NASCAR
PINTY’S
Classement des pilotes: 

(Après 7 épreuves)
 Pts
1. Louis-Philippe Dumoulin 286
2. Cole Powell 282
3. Marc-Antoine Camirand 277
4. Alex Tagliani 270
5. D.J. Kennington 270
6. Andrew Ranger 265
7. Kevin Lacroix 265
8. Donald Theetge 252
9. Brett Taylor 228
10. Adam Martin 216
11. Larry Jackson 175
12. Joey McColm 151
13. Kerry Micks 149
14. Jason White 148
15. Jean-François Dumoulin 129
16. Mark Dilley 107
17. Noel Dowler 107
18. Peter Shepherd III 105
19. Jamie Krzysik 97
20. Shantel Kalika 89
21. Anthony Simone 82
22. James Vance 73
23. Gary Klutt 65
24. Peter Klutt 64
25. Luc Haukaas 63
26. Noah Gragson 41
27. Simon Dion-Viens 35
28. Connor James 34
29. David Michaud 30

FORMULE 1

TENNIS

BASEBALL MAJEUR
MLS
EST
 MJ V D N BP BC Pts
Atlanta 23 14 4 5 48 26 47
New York City 22 13 5 4 43 27 43
New York 21 13 6 2 42 22 41
Columbus 23 10 7 6 30 29 36
Montréal 23 9 13 1 29 39 28
N.-Angleterre 21 7 7 7 33 32 28
Philadelphie 21 8 10 3 29 34 27
Chicago 23 6 12 5 34 46 23
Orlando 22 7 14 1 32 51 22
FC Toronto 21 6 11 4 35 39 22
D.C. United 18 4 9 5 29 35 17

OUEST
 MJ V D N BP BC Pts
FC Dallas 21 12 3 6 35 25 42
Los Angeles FC 21 10 5 6 44 35 36
Los Angeles Gal. 22 10 7 5 43 36 35
Portland 19 9 3 7 30 25 34
Kansas City 21 9 6 6 39 30 33
Salt Lake 22 9 9 4 31 39 31
FC Vancouver 22 8 9 5 34 44 29
Minnesota 22 9 12 1 35 44 28
Houston 21 7 8 6 39 32 27
FC Seattle 21 7 9 5 22 24 26
Colorado 21 4 12 5 25 36 17
San Jose 21 2 12 7 29 40 13
Samedi 28 juillet
Atlanta 2 Montréal 1
Columbus 3 New York 2
Chicago 0 FC Toronto 3
Colorado 1 D.C. United 2
FC Dallas 3 Kansas City 2
Minnesota 2 FC Vancouver 4
Salt Lake 0 San Jose 0
Houston 1 Portland 2
Dimanche 29 juillet
New York City 1 FC Seattle 3
Orlando 3 Los Angeles Gal. 4
Samedi 4 août
FC Toronto à Atlanta, 16h.
D.C. United à Montréal, 19h30.
N.-Angleterre à Orlando, 19h30.
Vancouver à New York City, 20h.
San Jose au FC Dallas, 20h.
FC Seattle à Minnesota, 20h.
Kansas City à Houston, 21h.
Los Angeles Gal. au Colorado, 
21h.
Chicago à Salt Lake, 22h.
Philadelphie à Portland, 23h.
Dimanche 5 août
Los Angeles FC à New York, 
18h.

LIGUE NATIONALE
SECTION EST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Philadelphie 59 48 ,551 — — 5-5 G-1 34-18 25-30
Atlanta 56 47 ,544 1 1/2 5-5 G-2 27-23 29-24
Washington 53 53 ,500 51/2 5 5-5 G-1 24-25 29-28
Miami 46 62 ,426 131/2 13 5-5 P-1 26-31 20-31
New York 44 60 ,423 131/2 13 5-5 P-1 21-33 23-27
SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Chicago 61 45 ,575 — — 4-6 P-1 33-19 28-26
Milwaukee 62 47 ,569 1/2 — 7-3 G-1 33-21 29-26
Pittsburgh 56 52 ,519 6 3 7-3 G-1 32-26 24-26
St. Louis 54 52 ,509 7 4 5-5 G-1 27-25 27-27
Cincinnati 48 59 ,449 131/2 101/2 5-5 P-1 26-31 22-28
SECTION OUEST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Los Angeles 59 48 ,551 — — 5-5 P-2 28-25 31-23
Arizona 59 49 ,546 1/2 — 6-4 P-1 27-26 32-23
Colorado 57 48 ,543 1 1/2 7-3 P-1 27-24 30-24
San Fran. 55 54 ,505 5 41/2 4-6 G-3 32-22 23-32
San Diego 42 68 ,382 181/2 18 2-8 P-7 20-36 22-32

LIGUE AMÉRICAINE
SECTION EST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Boston 75 34 ,688 — — 6-4 P-1 38-15 37-19
New York 68 37 ,648 5 — 6-4 G-3 38-15 30-22
Tampa Bay 54 53 ,505 20 91/2 5-5 G-1 30-20 24-33
Toronto 48 57 ,457 25 141/2 5-5 P-1 27-28 21-29
Baltimore 32 75 ,299 42 311/2 4-6 P-1 20-35 12-40
SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Cleveland 57 48 ,543 — — 5-5 P-1 32-21 25-27
Minnesota 49 56 ,467 8 131/2 5-5 G-1 30-22 19-34
Detroit 46 62 ,426 121/2 18 5-5 G-1 28-27 18-35
Chicago 37 68 ,352 20 251/2 4-6 P-1 20-31 17-37
Kansas City 32 73 ,305 25 301/2 5-5 P-2 15-37 17-36
SECTION OUEST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Houston 67 41 ,620 — — 3-7 P-5 32-24 35-17
Seattle 63 43 ,594 3 — 5-5 G-2 35-19 28-24
Oakland 62 46 ,574 5 2 7-3 G-1 27-22 35-24
Los Angeles 54 54 ,500 13 10 5-5 P-2 29-28 25-26
Texas 46 62 ,426 21 18 5-5 G-4 20-34 26-28

Dimanche 29 juillet
Kansas City 3 N.Y. Yankees 6
Minnesota 0 Boston 3
Tampa Bay 5 Baltimore 11
Cleveland 8 Detroit 1
Toronto 7 Chi. White Sox 4
Texas 4 Houston 3
Seattle 8 L.A. Angels 5
Lundi 30 juillet
Cleveland 4 Minnesota 5
Toronto 1 Oakland 10
Houston 0 Seattle 2
Philadelphie 1 Boston 2 (13)
Mardi 31 juillet
Baltimore 3 N.Y. Yankees 6
L.A. Angels 6 Tampa Bay 10
Kansas City à White Sox, 20h10.
Cleveland au Minnesota, 20h10.
Toronto à Oakland, 22h05.

Houston à Seattle, 22h10.
Interligue
Philadelphie 3 Boston 1
Cincinnati 1 Detroit 2
Mercredi 1er août
Baltimore à N.Y. Yankees, 13h05.
Cleveland au Minnesota, 13h10.
Toronto à Oakland, 15h35.
Houston à Seattle, 16h10.
L.A. Angels à Tampa Bay, 19h10.
Kansas City à White Sox, 20h10.
Interligue
Cincinnati à Detroit, 13h10.
Jeudi 2 août
L.A. Angels à Tampa Bay, 13h10.
Kansas City à White Sox, 14h10.
N.Y. Yankees à Boston, 19h10.
Baltimore au Texas, 20h05.
Toronto à Seattle, 22h10.

Dimanche 29 juillet
Philadelphie 0 Cincinnati 4
Washington 0 Miami 5
N.Y. Mets 1 Pittsburgh 0
L.A. Dodgers 1 Atlanta 4
Milwaukee 5 San Francisco 8
Arizona 5 San Diego 4
Chi. Cubs 5 St. Louis 2
Interligue
Oakland 2 Colorado 3
Lundi 30 juillet
Miami 3 Atlanta 5
Colorado 4 St. Louis 5 (10)
Milwaukee 5 L.A. Dodgers 2
San Francisco 5 San Diego 3 (12)
Interligue
Texas 9 Arizona 5
Mardi 31 juillet
San Francisco 3 San Diego 2 (10)
Chi. Cubs 4 Pittsburgh 5
N.Y. Mets 4 Washington 25
Miami à Atlanta, 19h35.

Colorado à St. Louis, 20h15.
Milwaukee à L.A. Dodgers, 
22h10.
Interligue
Texas en Arizona, 21h40.
Mercredi 1er août
N.Y. Mets à Washington, 12h05.
Chi. Cubs à Pittsburgh, 19h05.
Miami à Atlanta, 19h35.
Colorado à St. Louis, 20h15.
Milwaukee à L.A. Dodgers, 
22h10.
Jeudi 2 août
Colorado à St. Louis, 13h15.
Cincinnati à Washington, 19h05.
Miami à Philadelphie, 19h05.
Atlanta à N.Y. Mets, 19h10.
San Diego à Chi. Cubs, 20h05.
Milwaukee à L.A. Dodgers, 
21h10.
San Francisco en Arizona, 
21h40.

LIGUE AMÉRICAINE
NOTE: matchs d’hier en soirée 
non compris.
 Mj Ab P Cs Moy.
Betts Bos. 88 348 84 118 ,339
Altuve Hou. 104 407 64 134 ,329
Martínez Bos. 101 389 76 125 ,321
Segura Sea 99 405 70 128 ,316
Trout L.A.A. 107 367 81 114 ,311
Simmons L.A.A. 96 362 52 110 ,304
Rosario Minn. 104 423 69 128 ,303
Duffy T.B. 87 343 35 104 ,303
Brantley Cle. 94 383 59 114 ,298
Benintendi Bos. 101 391 73 116 ,297
Points produits — Martínez, 
Bos., 89; Davis, Oak, 82; 
Ramírez, Cle., 77; Encarnación, 
Cle., 73; Bregman, Hou., 71; 
Haniger, Sea, 68; Lowrie, Oak, 
68; Lindor, Cle., 67.
Circuits — Ramírez, Cle., 32; 
Martínez, Bos., 32; Trout, L.A.A., 
29; Davis, Oak, 28; Lindor, Cle., 
27; Judge, N.Y.Y., 26; Gallo, 
Tex, 26.
Victoires — Severino, N.Y.Y., 14; 
Kluber, Cle., 13; Porcello, Bos., 
13; Gonzales, Sea, 12; Carrasco, 
Cle., 12; Snell, T.B., 12.
Retraits au bâton — Sale, Bos., 
207; Cole, Hou., 194.
Victoires protégées — Diaz, 
Sea, 40; Kimbrel, Bos., 33.

LIGUE NATIONALE
NOTE: matchs d’hier en soirée 
non compris.
 Mj Ab P Cs Moy.
Yelich Mil. 93 364 71 116 ,319
Dickerson Pit. 91 346 50 110 ,318
Markakis Atl. 103 404 59 128 ,317
Gennett Cin. 102 388 64 123 ,317
Freeman Atl. 103 400 64 125 ,313
Realmuto Mia. 79 314 52 97 ,309
Almora Jr. Cubs 98 312 50 96 ,308
Arenado Col. 99 378 70 116 ,307
Báez Cubs 103 386 66 116 ,301
Kemp L.A.D. 103 332 49 100 ,301
Points produits — Báez, Cubs, 
82; Suárez, Cin., 80; Are-
nado, Col., 79; Aguilar, Mil., 74; 
Hoskins, Phi., 70; Rizzo, Cubs, 
69; Story, Col., 68; Gennett, Cin., 
67; Freeman, Atl., 67.
Circuits — Arenado, Col., 28; 
Carpenter, Stl., 26; Harper, 
Wash., 25; Aguilar, Mil., 25; 
Muncy, L.A.D., 24; Suárez, Cin., 
24; Goldschmidt, Ari., 23.
Victoires — Scherzer, Wash., 14; 
Greinke, Ari., 12; Nola, Phi., 12; 
Lester, Cubs, 12; Godley, Ari., 
11; Mikolas, Stl., 11.
Retraits au bâton — Scherzer, 
Wash., 200; Corbin, Ari., 166.
Victoires protégées — Davis, 
Col., 30; Jansen, L.A.D., 30.

LBJEQ
Section Financière Sun Life
 G P Moy. Diff. Série 10D
Québec 25 14 ,641 — G-4 7-3
Saguenay 19 13 ,594 21/2 G-1 7-3
Trois-Rivières 20 20 ,500 51/2 G-1 5-5
Charlesbourg 12 23 ,343 11 P-3 3-7
Section La Cage Brasserie sportive
 G P Moy. Diff. Série 10D
Montréal  27 10 ,730 — G-5 8-2
Gatineau 24 13 ,649 3 G-1 6-4
Saint-Eustache 17 20 ,459 10 P-1 3-7
Laval 16 22 ,421 111/2 P-1 4-6
Repentigny 9 27 ,250 171/2 P-7 1-9
Section Vertdure
 G P Moy. Diff. Série 10D
Longueuil 25 13 ,658 — P-2 7-3
LaSalle 17 19 ,472 7 G-1 5-5
Granby 15 22 ,405 91/2 G-1 2-8
Coaticook 8 29 ,216 161/2 G-1 3-7
Section Baseball Québec
 G P Moy. Diff. Série 10D
ABC-18U 19 10 ,655 — G-7 7-3
ABC-16U 15 13 ,536 31/2 G-1 7-3
Lundi 30 juillet
Charlesbourg 1 Québec 6
Mardi 31 juillet
Saint-Eustache 5 LaSalle 10
Longueuil 1 Granby 2
Gatineau 6 Repentigny 3
Mercredi 1er août
T-Rivières à Charlesbourg, 19h30.
St-Eustache à Repentigny, 19h30.
Jeudi 2 août
Laval à Montréal, 19h30.
Charles. à Saguenay, 19h30.
Québec à Trois-Rivières, 20h.
Gatineau à LaSalle, 20h.
Vendredi 3 août
Laval à LaSalle, 19h30.
Charlesbourg c. ABC-16U, 
19h30.
Coaticook à Longueuil, 20h.
Samedi 4 août
Longueuil à Charlesbourg, 
14h. (2)
Saguenay à Gatineau, 16h. (2)
Montréal à Granby, 16h. (2)
Longueuil à Charlesbourg, 17h.

LBMQ
SENIOR QUÉBÉCOIS
 G P Moy. Diff. Pp Pc

St-Jean 20 7 ,741 - 230 139
Montréal  17 10 ,630 3 185 153
Coaticook 15 13 ,536 51/2 157 143
Thetford Mines 13 12 ,520 6 147 124
Acton Vale 14 13 ,500 6 164 125
Ottawa  9 9 ,500 61/2 114 116
Victoriaville 13 15 ,464 71/2 122 166
St-Jérôme 12 14 ,462 71/2 141 143
Shawinigan 8 17 ,320 11 106 196
Sherbrooke 8 19 ,296 12 140 201
Dimanche 29 juillet

Acton Vale 7 Coaticook 0
Thetford 6 Montréal 1
St-Jean 18 Shawinigan 4
Acton Vale 7 Sherbrooke 6
Mardi 31 juillet

St-Jean 13 St-Jérôme 9
Mercredi 1er août

Shawinigan à Montréal, 20h
Vendredi 3 août

St-Jean à Acton Vale, 20h
Shawinigan à Coaticook, 20h
Sherbrooke à Victoriaville, 20h

CAN-AM
 G P Moy. Diff.
Sussex County 47 20 ,701 —
Québec 38 31 ,551 10
Trois-Rivières 35 31 ,530 111/2
Rockland 36 36 ,529 111/2
Ottawa  31 38 ,449 17
New Jersey 30 37 ,448 17
Salina Stockade 3 15 ,167 —
Hollywood 1 8 ,111 —
Rép Dominicaine 0 9 ,000 —
Dimanche 29 juillet
Ottawa 7 Trois-Rivières 5
Rockland 3 New Jersey 0
Québec 3 Sussex County 5
Mardi 31 juillet
New Jersey 2 Ottawa 3
Rockland 1 Québec 8
Mercredi 1er août
New Jersey à Ottawa, 19h05
Rockland à Québec, 19h05
Trois-Rivières à Sussex, 19h05
Jeudi 2 août
Trois-Rivières à Sussex, 11h05
New Jersey à Ottawa, 19h05
Rockland à Québec, 19h05
Vendredi 3 août
Trois-Rivières à Rockland, 19h
Sussex County à Ottawa, 19h05
New Jersey à Québec, 19h05
Samedi 4 août
New Jersey à Québec, 18h05
Trois-Rivières à Rockland, 18h30
Sussex à Ottawa, 19h05
Dimanche 5 août
New Jersey à Québec, 13h05
Rockland à Ottawa, 13h30
Trois-Rivières à Sussex, 14h

SOCCER FOOTBALLBASEBALL
LCF
ASSOCIATION DE L’EST
 MJ V D N BP BC Pts
Ottawa  6 4 2 0 135 126 8
Hamilton 6 2 4 0 131 136 4
Toronto 6 1 5 0 95 179 2
Montréal  6 1 5 0 92 192 2
ASSOCIATION DE L’OUEST
 MJ V D N BP BC Pts
Calgary 6 6 0 0 179 68 12
Edmonton 6 4 2 0 172 148 8
Winnipeg 7 4 3 0 239 147 8
Saskatchewan 6 3 3 0 132 149 6
C.-B. 5 2 3 0 108 138 4
Jeudi 26 juillet
Edmonton 44 Montréal 23
Vendredi 27 juillet
Toronto 14 Winnipeg 40
Samedi 28 juillet
Ottawa 21 Hamilton 15
Calgary 34 Saskatchewan 22
Jeudi 2 août
Ottawa à Toronto, 19h.
Saskatchewan à Edmonton, 22h.
Vendredi 3 août
Hamilton à Montréal, 19h30.
Samedi 4 août
C.-B. à Calgary, 21h.

Classement des pilotes: 
(Après 12 épreuves)

 Pts
1. Lewis Hamilton 213
2. Sebastian Vettel 189
3. Kimi Raikkonen 146
4. Valtteri Bottas 132
5. Daniel Ricciardo 118
6. Max Verstappen 105
7. Nico Hulkenberg 52
8. Kevin Magnussen 45
9. Fernando Alonso 44
10. Sergio Perez 30
11. Carlos Sainz Jr. 30
12. Esteban Ocon 29
13. Pierre Gasly 26
14. Romain Grosjean 21
15. Charles Leclerc 13
16. Stoffel Vandoorne 8
17. Marcus Ericsson 5
18. Lance Stroll 4
19. Brendon Hartley 2
20. Sergey Sirotkin 0

OMNIUM GENERALI
À KITZBÃŒHEL, AUTRICHE
MESSIEURS
Simple - Premier tour
Simple - Premier tour
Maximilian Marterer (6), Al-
lemagne, bat Jurgen Zopp, 
Estonie, 6-4, 3-6, 6-3.
Martin Klizan, Slovaquie, bat 
Sebastian Ofner, Slovaquie, 
6-2, 6-4.
Nicolas Jarry, Chili, bat Roberto 
Carballes Baena, Espagne, 7-6 
(7-3), 6-7 (5-7), 6-4.
Taro Daniel, Japon, bat Jan-
Lennard Struff (7), Allemagne, 
7-6 (7-3), 6-1.
Laslo Djere, Serbie, bat Nikoloz 
Basilashvili, Géorgie, 6-3, 6-3.
Matteo Berrettini, Italie, bat Gilles 
Simon (5), France, 1-6, 6-3, 6-4.
Radu Albot, Moldavie, bat Jozef 
Kovalik, Slovaquie, 6-1, 6-3.

CITI OPEN
À WASHINGTON, ÉTATS-UNIS
DAMES
Simple - Premier tour
Belinda Bencic (6), Suisse, bat 
Harriet Dart, Angleterre, 7-5, 6-2.
Sloane Stephens (2), États-Unis, 
bat Bethanie Mattek-Sands, 
États-Unis, 7-5, 6-4.
Naomi Osaka (3), Japon, bat 
Bernarda Pera, 6-2, 7-6 (7-4).
Yulia Putintseva (8), Kazakhstan, 
bat Tatjana Maria, Allemagne, 
6-3, 3-6, 6-4.
Katie Swan, Angleterre, bat 
Saisai Zheng, Chine.
Ana Bogdan, Roumanie, bat 
Ekaterina Makarova (4), Russie, 
7-6 (7-2), 6-3.
Nao Hibino, Japon, bat Sofya 
Zhuk, Russie, 7-5, 6-4.
Donna Vekic (7), Croatie, bat 
Caroline Dolehide, 6-3, 6-4.

 Bourses
1. Dustin Johnson  6 715 752$
2. Justin Thomas  5 858 980$
3. Justin Rose  5 701 553$
4. Bubba Watson  5 121 848$
5. Patrick Reed  4 553 268$
6. B. DeChambeau  4 489 759$
7. Jason Day  4 457 601$
8. F. Molinari  4 249 079$
9. Brooks Koepka  4 075 792$
10. Phil Mickelson  4 039 082$
11. Webb Simpson  3 881 942$
12. Tony Finau  3 639 182$
13. Rickie Fowler  3 411 340$
14. Rory McIlroy  3 343 313$
15. Marc Leishman  3 279 521$
16. Patton Kizzire  3 246 531$
17. Paul Casey  3 221 781$
18. Patrick Cantlay  3 130 039$
19. X. Schauffele  3 127 960$
20. T. Fleetwood  3 108 630$
21. Jon Rahm  3 070 168$
22. Kevin Na  2 902 641$
23. Pat Perez  2 811 542$
24. C. Hadley  2 712 658$
25. Kevin Kisner  2 609 709$
26. Brian Harman  2 601 490$
27. Luke List  2 575 584$
28. Aaron Wise  2 563 642$
29. Alex Noren  2 520 840$
30. Andrew Landry  2 481 525$
31. Henrik Stenson  2 466 397$
32. Ian Poulter  2 446 447$
33. Kyle Stanley  2 406 736$
34. Byeong Hun An  2 377 135$
35. Chez Reavie  2 370 611$
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Le Championnat national de motocross ne fera qu’un seul arrêt au Québec cette année, à Deschambault, le 5 août. 
Une des neuf étapes de la plus importante série professionnelle au Canada est présentée sur le renommé circuit 
de la région de Portneuf pour une sixième année consécutive. Des bourses totales de 25 000 $ seront remises 
aux vainqueurs. Parmi les concurrents à surveiller, la Québécoise Ève Brodeur, meneuse au classement, âgée 
de 18 ans seulement et future étudiante en médecine, pourrait remporter son quatrième titre de saison. Chez 
les hommes, le vétéran de 29 ans Kaven Benoît est le Québécois le mieux positionné pour l’instant au troisième 
échelon. Juste avant les pros, les 2, 3 et 4 août, 600 amateurs mettront la table dans une trentaine de catégories 
à l’occasion du Grand National Amateur, ce qui prend des allures de festival du motocross attirant bon an, mal an 
autour de 10 000 visiteurs. — PHOTO LE SOLEIL, NICOLAS PERRON-DROLET

 ̽ SEULE ÉTAPE QUÉBÉCOISE À DESCHAMBAULT

JEAN-FRANÇOIS TREMBLAY
La Presse

MONTRÉAL — Quatre jours, c’est 
une éternité dans le dossier Jim-
my Briand. Vendredi, Adam Braz 
et Rémi Garde ont rencontré les 
médias pour justifier pourquoi 
l’attaquant de talent était encore de 
l’autre côté de l’Atlantique. Mardi, 
Garde a ouvert une porte, aussi 
petite soit-elle, pour réengager les 
discussions.

Garde a dit que l’issue de ce 
dossier était «contrariante» pour 
lui. Le contraire aurait surpris. 
Non seulement il a été l’entraî-
neur de Briand à l’Olympique 
lyonnais, mais en plus, il a été 
personnellement impliqué dans 
son recrutement. Il a lui-même 
parlé au joueur trois fois, mais 
a tenu à préciser qu’il n’était 
pas «à la manoeuvre» pour les 
négociations.

C’est d’ailleurs cette étape des 
négociations qui a mené à la 
rupture de confiance. Au cœur 
du problème, il y a une histoire 
de package, soit les à-côtés au 
contrat. Mais au fond, c’est surtout 
la séquence des événements qui a 
mené à ce fiasco.

L’Impact prétend que des exi-
gences de dernière minute, une 
fois les clauses du contrat accep-
tées, ont refroidi le club. Les diri-
geants de l’Impact n’ont pas aimé 
se sentir pris en otage. Le clan 
Briand, par la voix de son agent, 
avait plutôt expliqué que le joueur 
voulait coucher sur papier avant 
d’arriver à Montréal ses conditions 
d’embauche, essentiellement rela-
tives au logement, à la voiture et à 
l’éducation de ses enfants. Une 
même version des faits, deux inter-
prétations fort différentes et en 
apparence difficiles à réconcilier.

QUEL RÔLE A JOUÉ SAPUTO?
Dans le quotidien sportif fran-

çais L’Équipe, Briand est entré 
dans les détails. «Avant de signer, 
dans les discussions avec Nick 
De Santis, nous avions un pac-
kage avec la voiture, le logement 
et l’école des enfants. Cette partie 
était acquise et ce n’est qu’à la fin 
qu’est intervenu M. Joey Saputo, le 
président, dans le deal. Il est tom-
bé d’accord avec Guingamp avec 
une petite indemnité de transfert 

(450 000 $). Mais quand j’ai reçu 
le contrat MLS, je n’ai pas vu ce 
package.

«Le président m’a alors dit de 
venir à Montréal, mais j’ai refu-
sé, car je voulais des garanties 
écrites. De Santis m’a expliqué 
que je devais venir et qu’on en 
discuterait.  J’ai eu M. Saputo 
quand il a fallu tomber d’accord 
avec Guingamp, mais ensuite, 
pour évoquer ces soucis, je ne l’ai 
plus jamais eu, même par mes-
sage. Aujourd’hui, je me dis que 
louper un tel deal pour si peu, 
c’est dur. Ça ne représentait pas 
grand-chose sur un contrat de 
deux ans et demi.»

Ce «pas grand-chose» est évalué 
à 365 000 $CAN sur la durée du 
contrat.

Appelé à commenter cette ver-
sion des faits, qui implique Joey 
Saputo, Rémi Garde a répété sensi-
blement ce qu’il avait dit vendredi 
dernier. «J’ai lu sa mise au point, 
ce n’est pas à moi de distribuer les 
bons et les mauvais points dans ce 
dossier.»

LE MONTANT DE TRANSFERT
Malgré la mésaventure, l’agent de 

Briand avait admis jeudi dernier 
que le joueur, désormais sans club, 
restait disposé à rejoindre l’Impact. 
Il s’était fait une tête de déména-
ger sa famille à Montréal, en par-
tie pour sa réalité francophone. Il 
avait aussi dû obtenir son départ 
de l’En Avant Guingamp, qui avait 
alors demandé compensation à 
Montréal.

Pour le président de Guingamp, 
Bertrand Desplat, ce montant 
de transfert tient toujours. «C’est 
simple. Il a résilié son contrat. On 
a une convention homologuée par 
la Ligue signée par Montréal qui 
s’engage à nous verser des indem-
nités. Si Montréal veut se dédire 
de ce montant, ce sera compli-
qué... Que Montréal et Jimmy ne 
s’entendent pas, ça les concerne, 
pas nous. On lui souhaite le meil-
leur avec un nouveau club, mais 
il y a un certain nombre d’enga-
gements à tenir et, notamment, 
appelons un chat un chat, celui 
de ne pas évoluer en Ligue 1. On 
a été à son écoute pour un projet 
personnel. Si ce projet était ame-
né à être modifié, ça modifierait 
notre position et on saurait faire 
valoir nos droits.»

L’Impact  
garde la  
porte ouverte  
pour Briand

EDMONTON — Alphonso Davies 
et son ancien instructeur avec les 
Strikers d’Edmonton, Nick Huoseh, 
se parlent ou s’échangent des tex-
tos sur une base régulière après 
les matchs du jeune phénomène 
du soccer canadien avec les Whi-
tecaps de Vancouver.

Huoseh, qui est maintenant 
l’agent de Davies, affirme que le 
jeune joueur étoile est motivé à 
réussir. «Il a établi son objectif, a 
déclaré Huoseh. Il veut se rendre 
jusqu’au sommet.»

Davies, qui doit participer au 
Match des étoiles de la MLS cette 
semaine à Atlanta, a posé un 
geste de plus dans cette direction 
la semaine dernière lorsque les 
Whitecaps ont complété un trans-
fert avec le Bayern Munich pour 
la somme de 22 millions $US, un 
record dans l’histoire de la MLS. Il 
amorcera sa carrière pour la for-
mation internationale en 2019.

L’aventure de Davies en est une 
de résistance, d’humilité et de 
détermination — avec beaucoup 
d’aide en cours de route.

Davies a vu le jour dans un 
camp de réfugiés au Ghana le 

2 novembre 2000, après que ses 
parents eurent quitté le Liberia, 
aux prises avec une guerre civile.

«C’était dur, c’était dangereux. 
C’était dur de vivre là-bas parce 
que la seule manière que vous 
pouvez survivre, parfois, c’est en 
portant des armes aussi, a raconté 
son père, Debeah Davies, dans une 
vidéo produite par les Whitecaps. 
«Nous n’avions aucune envie de 
tirer des coups de feu. Alors, nous 
avons décidé de fuir.»

«C’était très effrayant, a ajouté sa 
mère, Victoria Davies. Il fallait pas-
ser par-dessus des corps pour trou-
ver de la nourriture. La meilleure 
chose à faire était donc de partir.»

La famille Davies a pu déména-
ger au Canada alors qu’Alphon-
so était âgé de cinq ans, et elle 
s’est éventuellement établie à 
Edmonton. 

Davies, qui est devenu un citoyen 
canadien en juin 2017, remercie 
souvent ses parents pour ses suc-
cès. «Ils ont mené la famille vers 
un environnement sûr au Canada, 
un pays sécuritaire, a-t-il déclaré 
dans la vidéo produite par les Whi-
tecaps. Je suis vraiment heureux 

qu’ils aient fait cela pour nous. 
C’est un grand honneur que d’être 
un Canadien.»

TALENT «SPÉCIAL»
Davies s’est d’abord fait remar-

quer en jouant au sein d’un pro-
gramme parascolaire.

Son talent a aussitôt été remar-
qué par Melissa Guzzo, son ensei-
gnante en sixième année. Celle-ci 
a communiqué avec Tim Adams, 
fondateur du programme, qui a été 
conquis. «J’ai vu Alphonso toucher 
au ballon une fois, et j’ai tout de 
suite su qu’il avait quelque chose 
de spécial. Il avait un don.»

Marco Bossio, un entraîneur de 
soccer à Edmonton, a lui aussi été 
invité à regarder jouer Davies. «Il y 
avait quelque chose de spécial chez 
ce garçon. Il était rapide et possé-
dait un contrôle incroyable du bal-
lon. Je savais qu’à cet âge, il s’agissait 
de quelque chose de rare.»

« I l  n ’ y  a  a u c u n  d o u t e  q u e 
Alphonso possède un talent natu-
rel, a déclaré Bossio. Ce qui le 
sépare des autres, c’est son désir 
de travailler extrêmement fort.»  
LA PRESSE CANADIENNE

Davies remercie ses parents 
d’avoir choisi le Canada
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SAINT-LÉONARD-D’ASTON — 
Une cérémonie d’ouverture réunis-
sant tous les joueurs et le personnel 
des équipes a marqué le début offi-
ciel du Championnat canadien de 
balle rapide des moins de 23 ans, 
mardi soir à Saint-Léonard-d’Aston.

Les joueurs ont défilé sur le ter-
rain du stade municipal, devant 
les amateurs massés dans les gra-
dins. La compétition s’était mise 
en branle plus tôt dans la journée. 
L’équipe du Québec, composée des 
joueurs de l’Express de Saint-Léo-
nard-d’Aston, a disputé un premier 
match en début d’après-midi, face à 
la Saskatchewan.

Malgré un triple et un point mar-
qué par Marc-André Villeneuve, 
grâce à une frappe de Jérôme 
Duchesneau, les Québécois ont 
dû s’incliner 2-1. Les Saskatchewa-
nais forment toutefois une bonne 
équipe.

Les hôtes se sont repris de belle 
façon en soirée en gagnant leur 

deuxième rencontre, 4-1 devant 
l’Île-du-Prince-Édouard. Ils repren-
dront l’action mercredi avec des 
matchs contre Ontario 1 (13 h) et 
Terre-Neuve-et-Labrador (18 h 30).

L e  c h a m p i o n n a t  e s t  p r é -
s e n t é  j u s q u ’a u  5  a o û t  à 

Saint-Léonard-d’Aston. La ronde 
préliminaire s’échelonnera jusqu’au 
3 août. Les joueurs de l’Express sont 
les mêmes qui avaient été sacrés 
champions nationaux dans les rangs 
midgets en 2013. Ce tournoi avait 
aussi été présenté à Saint-Léonard.

C’est un départ pour le 
Championnat de balle rapide

Les joueurs d’Équipe Québec seront à surveiller aux Nationaux juniors de soft-
ball. —PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

Shawinigan reçoit la crème des canoéistes et des kayakistes en fin de 
semaine, avec la tenue des Championnats provinciaux de canoë-kayak M16 
et plus. L’entrée est gratuite pour tous par le boulevard du Capitaine Jos-
Veilleux et l’organisation invite les gens à assister aux compétitions, qui se 
dérouleront entre vendredi, 10 h et dimanche, 15 h. Plus de 300 athlètes 
entre 14 et 50 ans sont attendus pour l’occasion. Au total, on compte 190 
courses à l’horaire. De la région, les clubs de Shawinigan et Trois-Rivières 
seront représentés. Du club hôte, il y a notamment les athlètes paralym-
piques Mathieu St-Pierre et Yves Bourque. Alexis Gélinas et Cédric Samson, 
des membres de l’Équipe du Québec en canoë-kayak de vitesse, figurent 
aussi parmi le lot. Le championnat revêt une importance capitale pour 
les membres de l’équipe provinciale. Les quatre premières positions de 
chacune des finales obtiendront un laissez-passer pour le Championnat 
canadien, plus tard cet été à Sherbrooke. —PHOTO: ANDRÉANNE LEMIRE

 ̽ SHAWINIGAN SERA  
CANOË-KAYAK CE WEEK-END

MICHEL MAROIS
La Presse

MONTRÉAL — Félix Auger-Aliassime vient 
de passer quatre mois en Europe. Quatre mois 
au cours desquels il a disputé pas moins de 16 
tournois, tous sur terre battue. Et à l’exception 
des qualifications de Roland-Garros et d’une 
invitation au tournoi Masters 1000 de Monte-
Carlo, il s’est retrouvé loin des grandes scènes 
du tennis. Plus qu’une leçon d’humilité, ses 
entraîneurs souhaitaient voir le joueur de 17 
ans acquérir un bagage d’expérience en dispu-
tant un maximum de matchs dans des condi-
tions exigeantes.

Avec plusieurs bonnes performances et 
déjà 39 matchs disputés cette saison, le jeune 
espoir du tennis canadien a parfaitement res-
pecté son contrat.

De retour à Montréal pour quelques jours, 
Auger-Aliassime disputera la semaine pro-
chaine à Toronto la Coupe Rogers, où il a reçu 
un laissez-passer pour le tableau principal. 
Mardi midi, il a rencontré les journalistes pour 
discuter des derniers mois... et des prochains!

«Après Roland-Garros, je sentais que je 
n’avais pas encore assez de matchs et nous 
avons décidé de continuer sur une surface où 
je suis confortable. L’objectif était d’aller loin 
dans les tournois — ce que j’ai fait avec un titre, 
une finale en Challenger —, puis de disputer 
des tournois plus importants à Umag [Croatie] 
et à Gstaad [Suisse], où j’ai eu des opportunités 
dans les tableaux principaux.»

Auger-Aliassime a expliqué que c’était un peu 
par hasard qu’il s’était retrouvé tout ce temps 
sur la terre battue et qu’il ne fallait pas y voir 
une «préférence» de sa part. «J’ai appris le ten-
nis sur surfaces dures et j’y ai beaucoup joué 
en début de saison. Là, le choix était de rester 
sur la terre battue ou d’aller sur le gazon, une 
surface où je n’avais joué qu’une fois, chez les 
juniors.

«On sentait, avec les entraîneurs, que c’était 
mieux pour mon développement et je crois 
que cela a payé. Autant au niveau des tour-
nois, de la préparation, de la récupération, de 

la santé, tout s’est vraiment très bien passé. On 
est à la mi-saison, je suis en pleine forme et je 
me sens vraiment prêt pour aborder la deu-
xième partie de l’année. Là, je me prépare pour 
Toronto...»

UNE OCCASION
Auger-Aliassime se rappelle évidemment 

comment Denis Shapovalov a profité de la 
Coupe Rogers, l’été dernier au Stade IGA, pour 
exploser sur la scène internationale. Encore 
plus jeune que ne l’était son grand copain il y 
a un an, le joueur de L’Ancienne-Lorette n’en 

rêve pas moins d’un exploit.
«C’est sûr que ce serait le scénario idéal. 

Denis ne s’attendait sûrement pas à atteindre 
les demi-finales l’année dernière; moi, dans la 
même situation, je n’ai pas d’attentes pour les 
résultats, mais on a vu que de belles choses 
étaient possibles.

«J’ai gagné quelques matchs sur le circuit 
ATP, une victoire à Indian Wells en Masters 
1000, pourquoi ne pas tenter d’aller le plus 
loin possible [à Toronto]? Mais bon, il va fal-
loir commencer par gagner le premier tour...»

Ce sera une première participation à la 
Coupe Rogers pour Auger-Aliassime, qui était 
blessé l’année dernière et qui avait perdu en 
qualifications il y a deux ans. «C’est sûr que 
j’aurais aimé commencer à Montréal, mais 
j’ai de beaux souvenirs du tournoi à Toronto 
[en 2016]. Obtenir ce laissez-passer [pour le 
tableau principal] est une belle marque de 
confiance de Tennis Canada.»

Félix Auger-Aliassime a repris l’entraîne-
ment, lundi, et il était sur le court central du 
Stade IGA, mardi matin. «La transition se 
passe bien, a-t-il assuré. Nous n’avons qu’une 
semaine, mais nous y allons quand même gra-
duellement. Pour l’instant, je n’ai pas encore 
eu d’entraînement intensif. «Revenir sur le 
ciment exige une petite adaptation, mais je 
l’ai fait souvent et ça ne pose pas de problème. 
La transition, ça se jouera davantage au niveau 
des joueurs en face, de l’intensité. Je ne me ser-
virai sûrement pas du changement de surface 
comme d’une excuse. Je suis en forme, je joue 
du bon tennis présentement et je suis prêt.»

Prêt pour la grande scène

Félix Auger-Aliassime, qui vient de passer quatre mois en Europe, est de retour au pays et se prépare 
à disputer la Coupe Rogers à Toronto, la semaine prochaine. — PHOTO LA PRESSE
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L’ancienne 
vedette de la 
NCAA sera le 
partant contre 
les Tigers-Cats

MIGUEL BUJOLD

La Presse

MONTRÉAL — C’était l’évidence, 
mais Mike Sherman a formelle-
ment annoncé que Johnny Man-
ziel sera le quart partant des 
Alouettes lors de la visite des 
Tiger-Cats de Hamilton, vendre-
di soir. L’entraîneur a profité de 
l’occasion pour taquiner certains 
journalistes au passage.

«J’espérais que vous seriez assez 
intelligents pour faire cette déduc-
tion hier [lundi], je me demande 
parfois si vous regardez les entraî-
nements. Alors, puisque vous 
n’avez pas été capables de le faire, 
oui, Johnny amorcera le match», a 
lancé Sherman.

Comme il l’avait fait la veille, 
Manziel s’est entraîné avec les par-
tants et a généralement bien paru. 
La vitesse avec laquelle il déborde 
une défense est remarquable. La 
puissance de ses passes, même 
lorsqu’il se déplace derrière sa 
poche protectrice, l’est aussi.

Manziel a également démontré 
une belle précision sur de longues 
passes à quelques reprises. «Il a 
lancé ces passes parce qu’il avait 
fait une bonne lecture du jeu et 
c’est ce qui est encourageant. Un 
quart-arrière est la personne qui 
prend le plus de décisions durant 
un match, encore plus que les deux 

entraîneurs-chefs réunis. Il est donc 
essentiel qu’il prenne de bonnes 
décisions», a souligné Sherman.

«Ça s’en vient», a répondu le nou-
veau quart-arrière des Alouettes 
lorsqu’on lui a demandé d’évaluer 
son assimilation de l’attaque. «Le 
football est un sport de centimètres 
et d’erreurs et le succès ou l’insuc-
cès d’un jeu dépend de très peu. 
On travaille à améliorer certains 
détails qui ne sont pas encore à 
point. Je suis encore en période 
d’apprentissage, mais heureuse-
ment, je vais affronter la défense 
que je connais le mieux dans la 
LCF», a noté Manziel.

«Je réalise que ce qui m’a le plus 

manqué dans les dernières années 
était de pouvoir prendre des répé-
titions avec les partants. C’est ce 
dont j’ai besoin. Je suis très choyé 
d’avoir cette opportunité et de pou-
voir amorcer un match.»

PAS DE MIRACLES

Manziel n’a jamais disputé un 
match régulier dans la Ligue cana-
dienne et son dernier dans la NFL 
remonte à 2015. Il est avec les 
Alouettes depuis 10 jours. Il va sans 
dire qu’il ne faut pas s’attendre à des 
miracles de sa part, vendredi soir.

«Il va réussir de gros jeux et il 
va commettre des erreurs. Il ne 
sera pas parfait, mais il va fournir 

un effort maximal, ça, j’en suis 
convaincu», croit Sherman.

«Une fois rendu au match, je 
saurai exactement ce dont j’aurai 
à faire à chacun des jeux. Cela 
dit, on n’aura pas le dessus à tous 
les jeux et il y aura des erreurs en 
cours de route. C’est la première 
fois que je jouerai un match régu-
lier [dans la LCF]», a prévenu 
Manziel.

La rencontre de vendredi soir 
sera assurément spéciale pour 
celui qui a été un des joueurs les 
plus spectaculaires de la NCAA. 
Personne n’aurait pu anticiper 
qu’il se retrouverait au Canada 
quelques années plus tard lorsqu’il 

réussissait à mater des puissances 
comme le Crimson Tide d’Alabama 
presqu’à lui seul avec les Aggies de 
Texas A&M.

«J’apprécie le soutien que j’ai 
obtenu jusqu’à présent dans un 
endroit qui m’est complètement 
nouveau. J ’ai  reçu beaucoup 
de messages de gens qui m’ont 
encouragé et qui m’ont aidé à me 
rendre jusqu’à ce point dans ma 
vie.

«Je sais que ma présence peut 
parfois créer des distractions et 
causer un peu de chaos. Mais si 
vous me connaissiez un peu plus 
et que vous saviez ce qui compte 
pour moi, vous verriez que ce n’est 
plus le cas.»

Place à Johnny Football!

L’entraîneur des Alouettes, Mike Sherman, a confirmé mardi que Johnny Manziel amorcera la rencontre face aux Tiger-
Cats de Hamilton, vendredi. — PHOTO LA PRESSE CANADIENNE, GRAHAM HUGHES

Une journée après avoir 
critiqué les partisans des 
Alouettes, Vernon Adams Jr 
s’est excusé auprès de ceux-
ci, mardi. Il a avoué qu’il avait 
parlé sous le coup de l’émotion.

«Je veux m’excuser auprès 
des partisans de Montréal. 
J’étais émotif et je sentais que 
j’avais bien joué [jeudi soir]. 
Je ne sais pas si la réaction 
de la foule était dirigée à mon 
endroit ou non. Mais je vais 
m’améliorer et je m’excuse», 
a dit le jeune quart-arrière. 

Lors du dernier match des 
Alouettes, le 26 juillet, certains 
spectateurs au Stade Percival-
Molson ont scandé «We want 
Johnny» et ont hué l’équipe. 
Adams a cru que la réaction 
de la foule était en corrélation 
directe avec son rendement.  
LA PRESSE

Adams fait  
son mea culpa

La Presse canadienne

KAMLOOPS, C.-B. — Maxime 
Comtois et Alex Formenton savent 
ce qu’il faut accomplir pour rempor-
ter l’or au Championnat du monde 
de hockey junior et maintenant ils 
partagent leur expérience avec une 
toute nouvelle formation.

Les deux jeunes attaquants fai-
saient partie de l’équipe canadienne 
qui a remporté le championnat du 
monde de hockey junior à Buffalo, 
en janvier dernier.

Ils conservent tous les deux la 
bague de championnat qu’ils ont 

gagné à côté de leur lit, un précieux 
souvenir qui alimente quotidienne-
ment leur motivation.

«Chaque fois que je me réveille, 
je veux simplement être meilleur 
que je l’étais la veille», a déclaré 
Comtois, l’attaquant des Tigres 
de Victoriaville qui participe au 
camp estival de l’équipe cana-
dienne junior à Kamloops, en 
Colombie-Britannique.

Le Canada compte 39 joueurs à 
ce rendez-vous, un groupe qui sera 
éventuellement réduit en vue du 
tournoi annuel qui se déroulera à 
Vancouver et à Victoria cet hiver.

Comtois et Formenton sont les 

seuls à ce camp à avoir remporté 
la médaille d’or l’année dernière. 
Robert Thomas, des Blues de St. 
Louis, a aussi été invité, mais il se 
remet d’une blessure à la cheville.

Faire figure de vétéran signifie 
assumer un rôle de leadership, a 
noté Formenton. «Je ne suis pas 
très loquace, mais je veux montrer 
l’exemple sur la glace et aider mes 
coéquipiers autant que possible», 
a déclaré le joueur des Sénateurs 
d’Ottawa âgé de 18 ans.

TRAVAILLER ENSEMBLE

Selon Formenton, l’expérience du 
tournoi lui a appris que le jeu est 

plus rapide que ce à quoi la plupart 
des jeunes joueurs sont habitués. 

Malgré le succès de l’année der-
nière, la nouvelle formation a fait 
table rase et devra être prête à se 
retrousser les manches pour gagner, 
a déclaré Comtois, repêché par les 
Ducks d’Anaheim en 2017.

Pour les joueurs qui sont de retour, 
le travail consiste à se servir de leur 
expérience et à l’utiliser pour aider 
les nouveaux venus dans la forma-
tion. «Ce sera notre tâche de créer un 
esprit de corps au sein de l’équipe.»

Les jeunes athlètes retenus au sein 
d’Équipe Canada junior à ce camp 
sont originaires d’un peu partout au 

pays, de South Surrey, en Colombie-
Britannique, à Summerside, à l’Île-
du-Prince-Édouard. Mais beaucoup 
ont déjà joué ensemble.

Tim Hunter, l’entraîneur-chef, est 
d’avis que la clé pour gagner sera que 
tout le monde travaille ensemble.

C’est la première année de Hunter 
à la barre de l’équipe, mais il en a été 
l’entraîneur adjoint ces deux der-
nières années. «Nous allons être une 
équipe différente de celle des deux 
dernières années, a-t-il mentionné.

«Ces gars vont donc devoir se 
regrouper, parce que les équipes 
unies gagnent  et écrire leur propre 
histoire.»

Équipe Canada junior repart à neuf
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gabriel.delisle@lenouvelliste.qc.ca 

TROIS-RIVIÈRES — Les athlètes 
de la Mauricie qui ont pris part 
au premier bloc de compétition 
reviennent de la 53e Finale des 
Jeux du Québec la tête haute et le 
coeur rempli de beaux souvenirs. 
Au cours des derniers jours à Thet-
ford, ils ont remporté 10 médailles, 
mettant la table pour les athlètes 
du deuxième bloc. 

Parmi les athlètes qui reviennent de 
cette finale des Jeux avec le sourire 
aux lèvres, il y a Jade Custeau. La 
coureuse de 16 ans a remporté mar-
di sa troisième médaille. Après la 
médaille de bronze au 400m haies 
juvénile et l’argent au 400m juvé-
nile, elle a décroché celle d’argent 
du relais 4x400m. Le quatuor était 
complété par Rosalie Boisclair, 
Morgane Drouin et Rosemarie 
Gélinas. La région de Montréal a 
été couronnée.

«Je suis vraiment fière et contente 
d’avoir eu cette 11e médaille des 
Jeux», avouait d’emblée Custeau, 
quelques instants après la course. 
«Le relais s’est très bien déroulé. 
On s’est bien repris pour le relais du 
4x100m où nous n’avons pas fait la 
finale.»

Maintenant que l’aventure des 
Jeux du Québec est terminée, Jade 
Custeau gravira un échelon en 
compétitionnant dès la saison pro-
chaine chez les juniors. 

Les garçons du relais 4x400m sont 
aussi montés sur le podium. Samuel 
Bouliane, Thomas Chartier, Chris-
tophe Paré et Éliott Héroux ont 
terminé en troisième position, der-
rière l’Estrie et le Lac Saint-Louis. Il 
s’agit pour Héroux d’une quatrième 
médaille de cette finale et une 
sixième en trois éditions des Jeux 
du Québec. L’athlète du club d’ath-
létisme Zénix revient également de 
Thetford avec trois médailles d’or 
remportées au 2000m steeple, au 
800m ainsi qu’au 1500m juvénile. 

En plus de faire partie de l’équipe 
du relais 4x400m, Rosemarie 
Gélinas a obtenu la médaille de 
bronze au 1500m juvénile. Les huit 
médailles remportées en athlétisme 
classent la Mauricie au huitième 
rang de cette discipline. 

Le golfeur Anthony Gagnon a 
aussi fait bonne figure en revenant 
avec deux médailles de bronze à la 
partie par coups formule Stable-
ford et à l’épreuve végas. Cette der-
nière médaille a été remportée avec 

Zacharie Latour. «Nous avons eu 
une belle surprise en golf et triath-
lon», souligne Carole-Ann Tellier, 
l’agente d’information de la déléga-
tion de la Mauricie. 

L’équipe responsable de la déléga-
tion n’avait toutefois pas la bonne 
information concernant la dernière 
médaille remportée en golf mas-
culin. Elle ne remonte pas à 1989 
puisqu’en 2003, Mathieu Goyette 
avait notamment remporté trois 
médailles aux Jeux, dont une d’or 
en équipe.

«En triathlon, Léa Gobeil a termi-
né au sixième rang (12-15 ans) sur 

41 alors que son objectif était de ter-
miner 20e. Il s’agit de l’une des plus 
grosses surprises.»

Par ailleurs, l’équipe de tir à l’arc 
de la Mauricie a reçu la bannière de 
l’esprit sportif. «Il y a une belle éner-
gie et beaucoup de positivisme au 
sein de la délégation», note de son 
côté la responsable de la délégation 
de la Mauricie, Anabel Plamondon. 

CENTRE-DU-QUÉBEC
L’équipe de triathlon du Centre-

du-Québec s’est quant à elle 
démarquée avec son attitude lors 
des différentes épreuves et elle a 

reçu la bannière de l’esprit sportif. 
On retrouve dans cette équipe Del-
phine Béliveau de Bécancour et 
Olivia Bourgeois de Nicolet. Cette 
dernière a aussi obtenu la mention 
d’esprit sportif, un prix décerné 
parmi tous les athlètes de son sport.  

PLACE AU DEUXIÈME BLOC
Le départ de Therford des ath-

lètes du premier bloc de compéti-
tion marque aussi le début des jeux 
pour un tout nouveau groupe. Cette 
deuxième délégation de la Mauri-
cie, qui comporte 92 compétiteurs, 
a pris la route mardi. 

Ces athlètes prendront part aux 
épreuves de basketball féminin et 
masculin, de cyclisme sur toute, 
de natation, de natation en eau 
libre, de soccer masculin et fémi-
nin, de tennis, de voile et de volley-
ball de plage. «Nous croyons que 
nous avons de très belles chances 
de médailles en natation et en 
cyclisme sur route, où on retrouve 
notamment Mathias Guillemette et 
Jade Gobeil», partage Annabel Pla-
mondon, en ajoutant que l’équipe 
féminine de basketball est aussi à 
surveiller. 

Avec Louis-Simon Gauthier

FIN DU BLOC 1 AUX JEUX DU QUÉBEC

Les relais bouclent la récolte

Le relais féminin du 4x400m a répondu aux attentes avec une deuxième place.
Les quatre athlètes du relais masculin ont aussi procuré une médaille à la Mau-
ricie, au terme de ce premier bloc de compétitions. —PHOTOS: ALEX DESCHÊNES

Les proches des athlètes du bloc 2 leur ont souhaité bonne chance avant le 
départ. —PHOTO: ISABELLE LÉVESQUE

Certains ont voulu immortaliser le moment avant de monter à bord de l’auto-
bus. —PHOTO: ISABELLE LÉVESQUE
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CITATION
DU JOUR

«Je pense 
que notre pré-
sident essaye 
de diviser. 
C’est quelque 
chose que je 
ne peux pas 
comprendre, 
parce que je 
sais que c’est 
grâce au sport 
que j’ai côtoyé 
quelqu’un de 
blanc pour la 
première fois»

— LeBron James

Une journée 
qui restera 
gravée dans 
la mémoire de 
Sarah Gauthier

LOUIS-SIMON GAUTHIER
ls.gauthier@lenouvelliste.qc.ca 

TROIS-RIVIÈRES — Le Stade Sté-
réo Plus de Trois-Rivières s’anime 
davantage durant les vacances 
de la construction et dans les se-
maines du mois d’août précédant 
la rentrée scolaire.

Cette période estivale est censée 
amener les températures les plus 
chaudes de la saison et les gens se 
déplacent en masse. On l’a consta-
té dans les derniers jours lors de la 
série des Aigles face aux Cham-
pions d’Ottawa, alors que l’orga-
nisation a été en mesure d’attirer 
plus de 2000 personnes à quelques 
reprises.

Dans ce lot  d’amateurs,  on 
retrouve évidemment plusieurs 
familles, donc de jeunes enfants, 
qui n’hésitent pas à encourager 
les joueurs de Trois-Rivières. Sarah 
Gauthier est l’une de ces petites 
partisanes qui mettent beaucoup 
d’énergie pour rappeler aux Aigles 
qu’ils ne sont pas seuls sur le ter-
rain. Ses cris et ceux de son frère 
Thomas sont entendus aux quatre 
coins du stade.

Elle connaît le nom de tous les 
porte-couleurs de l’équipe, mais 
celui qu’elle apprécie le plus, c’est 
Taylor Brennan. Le meilleur frap-
peur de circuits de la Ligue Can-
Am n’est pas seulement un gros 
cogneur et il n’a surtout pas l’atti-
tude qui vient avec. Au contraire, 
Brennan figure parmi les joueurs 

qui aiment échanger avec les 
amateurs, avant ou après les ren-
contres. Son charisme et son look 
font en sorte qu’il ne laisse per-
sonne indifférent.

Un jour de juin, avant une ren-
contre de son club favori, Sarah a 
eu la chance d’échanger pendant 
quelques minutes avec le célèbre 
numéro 3. Elle lui a parlé d’un gros 
match de baseball qu’elle s’apprê-
tait à disputer avec son équipe 
des Ladies Draveurs 1 de Trois-
Rivières. Car si Sarah aime regarder 
des matchs de baseball, elle adore 
autant pratiquer ce sport. Il faut 
dire que la pomme n’est pas tom-
bée bien loin de l’arbre. Ses grands-
parents, Bob McDuff et Nicole 
Girard, sont des inconditionnels 
des Aigles et ils s’impliquent tou-
jours dans l’organisation.

Ce soir de juin, au Stade Sté-
réo Plus, Taylor Brennan a pris 

bonne note des propos de sa plus 
grande fan. Il avait retenu la date 
et le lieu du match: 2 juillet, au ter-
rain de l’école Jacques-Buteux à 
Trois-Rivières.

Quelle ne fut pas la surprise de 
Sarah de voir arriver son héros et 
deux de ses coéquipiers, Kevin 
McNorton et Michael Suchy! Les 
trois gaillards, accoudés sur la clô-
ture près du marbre, ont scandé le 
nom de la petite joueuse, comme 
cette dernière le fait si bien quand 
ils se présentent au bâton contre 
les lanceurs de la Ligue Can-Am.

Probablement inspirée par la pré-
sence de ces trois invités de choix, 
Sarah a claqué son premier circuit 
en carrière. Le petit bout de femme 
de huit ans a parcouru les sentiers 
sous les applaudissements des 
trois Oiseaux qui, comble de bon-
heur, étaient en congé ce jour-là.

S a r a h  a  t e r m i n é  s o n  t o u r 

d’honneur en tapant dans les 
mains de Brennan, McNorton et 
Suchy. Les trois amigos ont fait 
durer le plaisir et ont assisté à 
tout le match, félicitant les deux 
équipes pour chacun des beaux 
jeux.

À la fin de la rencontre, une petite 
clinique improvisée de baseball 
attendait tout ce beau monde, 
gracieuseté des trois joueurs pro-
fessionnels. Bref, ce sont plusieurs 
jeunes filles qui ont pu profiter de 
précieux et généreux conseils.

La semaine suivante, Sarah Gau-
thier participait à la compétition 
régionale Triple Jeu. Vous le devi-
nez, nos trois amis des Aigles ont 
cru bon se lever tôt le matin pour 
assister à cette activité. Le lanceur 
Ethan Elias s’est joint au groupe. 
Aucun doute, ces joueurs des 
Aigles ont réussi à se faire des fans 
pour la vie!

Une petite fille et son héros

Kevin McNorton, Taylor Brennan et Michael Suchy, avec les Ladies Draveurs de Trois-Rivières.  La petite Sarah est la 
deuxième à partir de la droite, tout juste devant Brennan. —PHOTO: COURTOISIE

TROIS-RIVIÈRES (GD) —  L’excel-
lente saison du joueur de deu-
xième but recru David Glaude a 
poussé la direction des Aigles à 
faire des choix concernant l’avenir 
de Taylor Oldham. Ce dernier a été 
libéré mardi, avant d’être acquis la 
même journée par les Jackals du 
New Jersey. 

Les succès de David Glaude, qui 
occupe le rôle de partant au deu-
xième but, sont directement liés, 

affirme l’organisation, au départ 
de Oldham. Son temps d’utilisa-
tion avait chuté dernièrement. Old-
ham n’avait même obtenu aucun 
départ lors de la dernière séquence 
de sept matchs à domicile. 

Lors de ses 51 matchs avec les 
Aigles, l’Américain de 29 ans avait 
une moyenne au bâton de .258. Il 
a frappé quatre coups de circuit, 
produit 16 points et réussi à voler 
14 buts. 

«Taylor se plaisait beaucoup ici, 
il aimait Trois-Rivières et l’am-
biance dans le vestiaire. Toutefois, 
il voulait jouer sur une base régu-
lière, ce qui n’était pas le cas avec 
nous. Avec les Jackals, il aura cette 
opportunité», a déclaré dans un 
communiqué T.J. Stanton, l’entraî-
neur-chef des Aigles. 

Ce départ libère une place dans 
le vestiaire des Oiseaux. La direc-
tion précise que Stanton est à la 

recherche d’un joueur d’uti-
lité «pouvant jouer à plu-
sieurs positions et capable 
d’amener de la vitesse sur 
les sentiers». 

L a  l i b é r a t i o n  d e  Ta y -
lor Oldham survient alors 
que les Aigles prennent la 
route et  amorcent  mercredi 
une série de trois matchs en deux 
jours contre les Miners de Sussex 
County.

Oldham s’en va au New Jersey

— LeBron Jamescru bon se lever tôt le matin pour 
assister à cette activité. Le lanceur 
Ethan Elias s’est joint au groupe. 
Aucun doute, ces joueurs des 
Aigles ont réussi à se faire des fans 

recherche d’un joueur d’uti-
lité «pouvant jouer à plu-
sieurs positions et capable 
d’amener de la vitesse sur 

L a  l i b é r a t i o n  d e  Ta y -
lor Oldham survient alors 
que les Aigles prennent la 
route et  amorcent  mercredi 
une série de trois matchs en deux 
jours contre les Miners de Sussex 
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LAGRANDE

LIQUIDATION

CONSULTEZ CHOISISSEZNISSAN.CA POUR PLUS DE DÉTAILS. / L’ASSOCIATION DES CONCESSIONNAIRES NISSAN DU QUÉBEC

OU0%TAUX AUSSI BAS QUE

SUR APPROBATION DE CRÉDIT.
SUR MODÈLES SÉLECTIONNÉS. 6000$+

OBTENEZ JUSQU’À

DE RABAIS
AU FINANCEMENT À UN TAUX STANDARD,
SUR AUTRES MODÈLES SÉLECTIONNÉS.
INCLUT UN RABAIS FIDÉLITÉ.

(LE RABAIS DE 6 000 $, INCLUANT UN RABAIS FIDÉLITÉ DE 800 $,
EST OFFERT SUR LE PATHFINDER PLATINE.)

QASHQAI

MICRASV

SENTRA

ROGUE

84

60

0%1

0%1

JUSQU’À

JUSQU’À
MOIS
sur le Rogue S 2018
à traction avant.

DE RABAIS
DE RABAIS

DE RABAIS

Qashqai SL Platine illustré≠

Micra SR illustrée
≠

Sentra SR Turbo illustrée

FINANCEMENT À PARTIR DE

FINANCEMENT À PARTIR DE

2500$
+ 3000$

+

3500$
+

OUOBTENEZ

au financement à un taux standard
sur les Rogue SL.

SENTRA

DU 1er AU 31 AOÛT

MOIS
sur la Sentra S à
boîte manuelle.

au financement à un taux standard sur les Qashqai SL.
(Inclut un rabais fidélité de 500 $.)

au financement à un taux standard
sur autres Sentra sélectionnées.

Rogue SL illustré

ROGUE

Ro

/SEM.55$≠≠

LOCATION À PARTIR DE 233 $ /MOIS
AVEC 2 295$ EN COMPTANT INITIAL – PENDANT 39MOIS
TAUX DE LOCATION DE 0%1

LOCATION À PARTIR DE 172 $ /MOIS
AVEC 1 395$ EN COMPTANT INITIAL – PENDANT 39MOIS
TAUX DE LOCATION DE 0%1

C'EST
COMME
PAYER

sur le Qashqai S 2018 à T.A. à boîte automatique.

sur la Micra SV 2018 à boîte automatique.

MC

OUOBTENEZ

23663$
VALEUR AU DÉTAIL DE

/SEM.39$≠≠
C'EST
COMME
PAYER 16553$

VALEUR AU DÉTAIL DE

OUOBTENEZ

Offres en vigueur du 1er au 31 août 2018. L’offre de location est basée sur une allocation de 20000km/an (allocation totale de 65000kmpour un termede 39mois) avec kilométrage additionnel à 0,10 $ / km. Le premier paiement est requis à la signature du contrat. Les
frais d’inscription auprès du RDPRM et les frais d’agent pour l’inscription ( jusqu’à 77 $ au total) ne sont pas compris et sont payables à la signature du contrat. Pour les offres de location et de financement, les taxes, immatriculation, droits spécifiques sur les pneus neufs (15 $)
et assurances sont en sus, et exigés à la signature du contrat. ≠ L’offre à la location pour la Micra SR 2018 illustrée est pour un terme de 39mois et équivaut à 39mensualités de 263 $ (avec 0 $ en comptant initial) lorsqu’elle est louée par l’entremise de NCF. ≠≠ Les paiements ne
peuvent être faits hebdomadairement. Ils sont uniquement mentionnés à titre informatif. 1. Exemple de financement : le taux de 0 % au financement s’applique à la Sentra S 2018 à boîte manuelle et est basé sur un prix de vente de 17 063 $, à un taux de financement à l’achat
de 0 % pour un terme de 84mois, ce qui équivaut à 84 versements mensuels de 203 $ avec 0 $ en comptant initial ou un échange équivalent. Les frais de crédit sont de 0 $, pour une obligation totale de 17 063 $. Exemple de location : le taux de 0 % est offert à la location pour
la Micra SV 2018 à boîte automatique et est pour un terme de 39mois, ce qui équivaut à 39mensualités de 172 $ (avec 1 395 $ en comptant initial) lorsqu’elle est louée par l’entremise de NCF. + Le rabais de 6 000 $ / 3 500 $ / 2 500 $ / 3 000 $ (incluant le rabais fidélité de 800$
/ 0 $ / 500 $ / 0 $) est applicable au financement à l’achat à un taux standard, uniquement par l’entremise de NCF, d’un modèle Pathfinder Platine / Rogue SL / Qashqai SL / Sentra 2018. Ce rabais ne peut être combiné à un taux de location ou de financement subventionné
ni à aucune autre offre et il sera déduit du prix de vente négocié avant les taxes. ± En fonction d’une comparaison des ventes et locations au détail (excluant les ventes pour les parcs de véhicules) entre le 1er janvier et le 31 décembre 2017 de véhicules de la catégorie VUS 2017
(excluant lesmarques de luxe) au Québec faite par une firme indépendante de consultants. Les offres sont sous réserve de l’approbation de crédit par Nissan Canada Finance; elles peuvent êtremodifiées, prolongées ou annulées sans préavis. Modèles illustrés à titre indicatif.
Les concessionnaires peuvent fixer leurs propres prix. Visitez www.choisisseznissan.ca ou votre concessionnaire Nissan du Québec participant pour tous les détails. Des conditions s’appliquent. © Nissan Canada inc., 2018.


